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Lr> uImiiuicn qui rbuusrul 
de place mhi( prie> de iiuun 
doouer leur aiuieniie adre^- 
se.ViU ue>eulenl pa>rpr*U 
»er de retard dans leRud 
du journal à leur nouvelle 
ré>idenee.

LA KlKLIOTHÈQl'Ë
PIBLIQIE

£l is .ieui château de Rimezay 

VWTUUH NUAICin Al-
PKKS PI «OtIEKNLNENT

T”ne aMo.‘uO»lée de la mxiM
«U*h numiainates et de» aiitniuairea a eu 
Leu hier euir, atiu de du»cuter de* nou­
veau ce qu il a propos de faire au 
bujet du château de Kaiiieiusy, 
«jui doit être mis eu vente le 
‘J4 courant. Le sénateur Murphy 
pn Hidait et le* autre* jieraonuee preeen- 
tea étaient MM. .1 H. Learmont. «J. 8. 
h hearer, Lucien Huot, U. J. Tiîhn, 
Louer Roy, li. \\ Mcl^chlan, W. de 
Lery Macdonald, H. H. Lyman, W. 1). 
LighthaU, J. D. Nutter, NV. H. Birch, 
C. K. Lyinan et Alain C. Macdonald.

L'aaeeuiUée a nomnié un comité qui 
doit «’adresser au gouvernement pro- 
vincial atin d’obtenir de lui
que la vente du vieux château 
Boit reiuifee à plus tard. Dans l’inter­
valle, on s’efforcera de faire changer le 
plan de 1‘agrandissement do la ruelle de 
fa^m a laisser le vieil édifice intact. Ce 
comité se compose de MM. le
juge Baby, le sénateur Murphy, | 
Lucien Huot, Rouer Koy, II. H. Ly­
man, H. J. Tiffin. W. D. Lighthall, J. 
B. Learmont, J. S. Shearer, W de Le- 
ry Macdonald et R. W. McLachlan.

Sur la projsisition de M. W. de Lery 
Macdonald, appuyé jwir M. J. I». Lear- 
niont, il a été résolu d’envoyer au maire 1 
de la ville la pétition suivante :
“ A 8on Honneur le maire

de Montréal,
“ Ijk Société des Numismates et des 

Antiquaires, représentée par les soussi­
gnés, expose ce qui suit : Le gouverne­
ment provincial annonce que le château 
de Ramezay sera mis en vente le 

courant. Cet édifice est la plus belle 
relique qui nous reste des premiers 
temps de l'existence de Montréal et le 
public est menacé de la perdre. C’est 
pourquoi nous prions Votre Honneur 
de convoquer une assemblée des citoyens 
de la ville, dans un endroit central, pour 
discuter quel moyen il convient de 
prendre pour sauver cet édifice histo­
rique de la ruine et pour en faire une

A B01THKKY1LLE
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«miuiMUon n l iKva»i‘ n 
:<• heure’.alee fut 
it Uou»> ^«uie et a ce te- 
pMiiRc ne se fit |«a» at

nque ae la ruine et pour en 
bibliothèque publique, un musée d’his- 1 
toire nationale, etc.”

Cette ^pétition est signé par MM. le ! 
fénateur Murphy, J. B. Learmont, H.
J. Tiffin, Rouer Roy, NV. D. Lighthall, 
.1. S. Shearer, W. de Lery Macdonald, i 
H. H. Lyman. Henry Mott, J. Breton, 
O. H. Birch, Alain C. Macdonald, W.
K. Lyman, K. W. McLachlan, J. D. | 
Nutter, W. J. Kerr. et autres.

La société a résolu de se mettre à 
l’œuvre pour recueillir des souscriptions ( 
pour acheter le château et y installer une 
bibliothèque publique. Déjà elle est as- 1 
turée de plusieurs milliers de piastres 
tt de 4,600 volumes, ces derniers de la 
part de M. H. J. Tiffin.

CADAVRE A LA VOIRIE
Le coroner est allé à Caughnawaga 

tenir une enquête sur un cadavre trou­
vé sur la voie publique. Le défunt est 
un nommé Régis Laurent, âgé de 68 
ans. Il a été parfaitement identifié. Il 
a été prouvé qu'il a succombé a une hé­
morrhagie pulmonaire. Verdict en con­
séquence.

LES FEU D'HIER
Trois alarmes hier.—A S heures, au 

No 453 de la me Lagauchctière, chez 
M. J. H. Hay. Ce n était qu'un feu de 
cheminée.

A 3 heures, au No 1645 rue Notre- 
Dame. ches MM. Fréçhon et Cie, mar­
chands d’ornements d’église. Ce n’était 
encore qu’un feu de cheminée ; pas de 
dommages.

A 5.3(5 heures, les pompiers se rendi­
rent au No 345 de la rue Fullum. chez 
M. Rochon. Le feu venait de se décla­
rer dans une bâtisse en construction. Il 
fut promptement éteint ; il y a peu de 
dommage*.

Voici de amivcaux détail* sur la fête 
rtdigR-UMe qui a eu læu hier a Boucher 
vilL Outre la benediction d. » rhieho* 
a auMii eu Le* uu<* |iroiMaau*u dans h» 
rue*.a 1 **ora««*iidu tr*u»p'>r'doarehqu* * 
apportion par M. lecuré Bnmeau. h»i>dc 
s m reom.t yage a K<»mt- Ce» renque*
étaient p»rtee* |iar le chan une Dume*- 
nil, de Saint-Hyacinthe, le rev trend B. 
Schmidt, s I . M !t cure TIielK'rge.de 
Varemie». M »ns!^:i-'r Brvviia.ile S..mii 
bridge Mgr Dace-lles, revêtu de*» habits 
poutiîicaux, |»r«iBRiait au transport de 
ce s rtliquea. A la iiic »H’, Mgr Clut. 
d A'.haiia»k.a, officia, assiste ties r«-\ « 
rends Peiv* Jodoin, (I M !.. er Du 
charme, (' S V. M l'abln- Ko . vi- 
caire de Varennea, reuiplivviit les buu 
tions «le maître «le» cérémonie».

Parmi 1 s autres luemhr - du clcr^ 
présents, «m remarquait le grand 
vicaire Bourse mit, ivpre.»ci’.«ot Vi 
(irandeur l archovtâjuc de M-* itréal 
MM. les ab'.s's Dubuc, aneien u» «lu 
Sacré C«eur ; Tas-c, cuivde l. o uil . 
Ihrquoy, «le L«n >r;uc ; Dequoy, «lo C*»n- 
tra-C'«eur : Ihugnauit, curé «u Stinte- 
Juiiv ; HouraaMi, ancien curé «le M nte 
Ih.-11> ; Huet, curé de Lavait rie ; Fau- 
bert, curé du Coteau «lu Lac ; Prévost, 
curé do la Pointe aux Trea» 
blés ; Casauboii, curé d«- Sa.n- 
te-Thé»*!- “ic : Brissot, curé «1 ILiffiela- 
sa; Le pa; Heur, ou ré «le Mai uiiu-uve ; 
Larose, curé de l^q rairio McAuley.cu­
ré de C.«atico->ke . tiiroux, cure «ie Ste- 
Adèle ; Livallee, de St -Vincent d« P . d, 
de Montreal ; Stily», ancien eu; 
IhmrboiinaiK.ancien curé ; Bernard, curé 
de Sorel . I^ar Ktjue. de Saint Lun» «le 
France ; Brault, de la Côte Saint-Paul ; 
Le«x»urs,curé de la Longue !’- ,nte ; H. 
roux, 8. J. Tranchemontagne, S. S. La 
boureau, curé de Penetniiguishene, 
Ont. ; Daiguault, vicaire a Notre-I)am.- 
de Grâces ; Chauvin, vicaire a Verdu ­
res ; Magnan, vicaire a St Jérôme ; 
Landry, vicaire à 8to-Brigide ; C. Ka- 
vannagh.chapelain aucouventd'Ib ichela- 
ga ; Gauthier, vicaire h St J< .æph ; R. 
I’. Corcoran, C. S. V., de Juliette : 
Manseau, C. S. V., de Mile Find ; 
Ch<N]uet, cha}»elain du couvent «les Car­
mélites ; Therien, vicaii’e a Lmgueuil ; 
Thérien, chapelaindu Mont Saint-Louis ; 
Cardin, du collège de Varennes ; Ro- 
hillard, vicaire de Sainte-Brigide ; Tes 
aier, vicaire «le 8ainte-Cunég«mde ; Bru­
net, «lu c«*ll«‘ge Sainte-Thérèse ; M le 
curé Prim eau et M. Briselxis, vicaire, 
de Bouciu-rvilh* ; Daoust, sous-secrétai­
re de Mgr Décollés, etc., etc.

Après la messe, Mgr Clut a Vni les 
trois cloches. M. l’abbé Proulx, vice 
recteur «le l'université Laval.a prononcé 
le sermon de circonstance.

la? chœur de chant et la musique, en­
tre autres choses 1 1 ir J/arôi, de Gou­
nod, cl lanté par M. Arthur Benoit, fils 
du chef «les pompiers «le Montréal, ont 
été admirés. Le jeune Benoit est un 
élève du college du M>*nt St-Louis tt il 
était accompagné à l’orgue par lo cha­
pelain de l'institution, M. l’abbé Thé- 
rien. T«>ut le monde a admiré la puis­
sance et la justesse de sa voix.

PARRAINS ET MARRAINES
Les pirrains et marraines des cloches 

étaient l'honorable M. Taillon et mada­
me Parizeau, l'hon. M. do Boucher­
ville et Mlle de Boucherville, M. I>. 
Parizeau, M.P.P., et Mlle Parizeau, M. 
Charles Laberge, consul américain, a 
St Hyacinthe, et Mlle Laberge, M. 
Gustave Massue et Mlle Bernard, 
l’hon. J. G. Laviolette et Mme Gi 
rouard, M. St-Onge et Mme St Onge, 
Onge, M. Charles Norm.irulin, maire 
du village de Boucherville et Mme 
Noimanùm. F X. R.u i< - . n
de la jiaroisse, et Mme Racicot ; M. 
Louis Varano, marguillier en charge et 
Mme Varano : M. le docteur Demers 
et Mme Aubertin ; M Rémi Daiguault 
et Mme Michel R«>l>ert, M. Liie La 
lumière et Mme Charles J «loin, M. 
Napolé«>n Dulude et l'épouse de M. 
L>uis Racicot, M. Cyrilhî Savaria et 
Mme J. Gauthier, M. Pierre Gau­
thier et Mme Kuchère Chef, M. Nar­
cisse Roliert et l'épouse de M. Alexan­
dre Robert.

GENS DÉSAPPOINTAS
Cn télégramme r«-çu «lans l'avant- 

midi annonçait que Mgr Fabre arrive­
rait par ie premier bateau de l'après- 
midi, et a l’heure indiquée, la foule se 
porta de nouveau au quai : mais l'arche­
vêque de Montréal n'y était pas. Les 
citoyens de B mchenrUlo ét aient désolés, 
eux qui étaient si fiers «le l'honneur que 
Mgr F'abro devait leur faire en allant 
célébrer sa fête patronale au milieu 
d eux.

et lui exj*«aiun! 
bonheur, «it» ki 
de Qtieîit*' et d< 
de sa fête. C 
aci m allie ave» 
h-graunite une 
tew«lre

IHr t4;l<|i!i "i‘\ M rr F’ àbr» riMnamait 
W eitoyens «U- Hourhennlis «t le»meni
bev» du olarg» «le leurs b*«u» «k-uhaii» et 
exprimait se» iwret-a «le lie pouvoir an 
aiMter a cette fête, étant »orti trop tard 
du |>ahu» ds justice pour b embarquer a 
L-nl du lsit««au.

M l'abbé IVum au. après avo.r donne 
cette c«*uuiiuiiu'ati->n. rouiervia leu mum- 
bre» «I u clergé, puis U*» (larmin* et mai 
raines^et annonça «juece matin, a hr»., 
Mgr F'ahtv, à 1 *Kva.»i«*n du la S*int- 
Fàhmard. recevra à 1 «‘vèch** 1«'b pri t nsa 
et religieux. 11 ajouta «(lie Ehonorabk* 
M Tailh >n avait été charge de pn »« li­
ter un«* adns-u- à S.» Grandeur 1 arche­
vêque «te M«-utr«al, |BHir prouver le dé- 
voueiuent et làtta» l.eiiient que mutent 
t aij«Kirs les laïque» au cleige, mais 
M> nseigneur étant absent, il pria Fho- 
Uornble pr»-mier ministre ds «lire «juel 
«ju«*s mot s L h mnr.ibh M Tailhui se 
rei.uit «le Inmuic grace à eette invitation 
et il fit au trè*» éhiqiient disoours.

MUM: LU s DKQIEHU
Lattairc Bcuc&ard

Arrestation A au couple fugitif

Qt'LBEi'. 13 Li cause «le Bou­
chard et de Luulry, aoeu»«'» d avoir 
leMHté nti\ employ»'* «le L douane, 
a été ap] «dce. hier matin, a la cour du 
banc «ie la reine. L*» deux a vtw- 
1» étaient 1 «a» pi e»(ut» et la c«*ur » est 
ajourne»* a 2 h« ure» «lelapreH midi. I ne 
courte iÜmcussioii »«v-t engagée entre 
l avoctit «le la couronne et celui de B«-u 
clianl. Li cause «le «.««it rmei acte ensuite 
remise au stnxmd jour «le la prochaine 
sesaion. La cour a consenti a ce que 
Bouchanl reste en liberté sous caution, 
â condition qu'à son retour du golfe U 
donne des explications Katisfaisante» 
sur son absciue a la ptvscnte session.

M.Lud«»vic Brunet, agent «le jHdnv. a 
fait, à la demande de plusiour-t personnes 
«ie lac St-Charles, «les recherches nu su­
jet «le la «lisfKiiitmu «l’une jeune tille «le 
18 ans, nonuiK «‘ Rie-tuiii<‘. «pii s'était 
enfuie avec un liomnie du noiu «1«’ V u- 
clair quelques jours aii|»aravant. M Bru­
net a «iecouvert <|Uelec«nipI«’fiig:tifavait 
pris jiassagesur le haUviu «pii était [«aru 
pour Montréal «lans la s*urée. Cn té­
légramme fut envoyé a Troia-Uivieres 
au juge Chauveau, «pu se trouvait sur 
le même bateau. Hier matin, un télé­
gramme du magistrat annonçait «pie les 
fugitifs avaient «:té arrêtés a M«»!itr«;al. 
D'après le nouveau code criniincl. le 
détournement d une mineure constitue 
une («tfense cilliiinoih*.

Le détective Bntry est parti pour 
Montréal pour ramener le couple ar­
rêté.

ILS (U VItILitS

Demandent du travr.il
Ottawa, 13 L« ministre «les ch«i 

mins de f« r et canaux u it««;u, hi«*r a««ir, 
une «léputatioii du ('«•useil «les Métiers 
et du Travail. Li mission des «h*lé«rués 
était de montrer 1 importance «pi il y a, 
jMiur les ouvriers d’<Htawa, de commen­
cer sans délai la construction (l«i la gare 
centrale projetée. ( lu a exp«»s«* a l’h«* 
noruble M. Haggart «pie les tra­
vaux publics a exécuter l’hiver 
prochain ne sont pas nombreux et 
tout semble indiquer «pi’un grand n«nn- 
bre d hommes so tr«»u\eront dans la mi­
sère. Ix;s délégués «mt aussi explûjué 
les travaux qu’il y aurait a faire %u jxmt 
de la rue Maria «*t au canal. M. Hag- 
gari a répomlu <i'.i« > «n plus grand «lésir 
« tait «le travailler n l einbellinsetnetit «le 
la ville et à la prospérité d««* ouvriers ; 
mais il ne peut engager le gouverno- 
nient.

LA VILLE DANS h*0Bf>( l'BITE
l’n acci«Ient aux machines do la lu- 

mière élei-trique a été cause que la ville 
a été plongée dans l'obscurité une par 
tie de la nuit «lernitre. On n'a pu ob­
tenir cnc«*re aucun renseignement cer­
tain, mais on croit que cet accident est 
dft à un manque d'eau «lans les bouil­
loires, de w»rte qu'il a fallu éteindre 
tous les feux.

— Ta* Collège de Musique «h: Toronto 
se sert «les pianos droits Heintzman. 
Voyez les échantillons des derniers mo­
dèles aux entrepôte «le C. W. Lindsay, 
226H, 2270 et 2272 rue Ste-Cathrine.
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L EXI'OSITIOa
HE ( HIl’AbO

Restera nuTs.".« tant Qtn la tem­
pérât' re le permettra

l>(lük>ÎN U B \ \qi FT DON 1 > u\ 
KH’RFnEMAVTn lTRt\«EK>

( U l«' vixi, 13 Le c««mitc gvin-ral noiu 
nié r«vemimmt pour b’oc« uper «W la 
«^utMiUtui de la Lnutii »ij« «*u «le 
laisser «>uverte 1 «*\^»«*iti m a U 
fin «le «v mois, a décide en faveur «le 
Ccite deruièrn pr»»p«».-*ni«»ii. tant «pie la 
ti-u.p«u ut me le penuettra ct«)ue le n«uu 
biv «les visiteurs sera sbb. • grand |H*ur 
laisser un profit.

I-« maire de Dublui. M Juin*» 
ShankB a pr .mun*, hier son, au L.u 
•pi«t «lu Musk ILill, un dis*-ours qui a 
produit u.i très iiimuvim» « ti«M 

Il » oatil abord plaint d«* ue «pie le nom 
I «le Ht >an«lt u était ps» «s»uipiis dans la 

liste -i««B « Moiues «le I Vue • • rr«-. Ix» 
«luvcteui général i>arut ««ffensc «le c«»tt«« 
r«maiqti« n:*i» M S!uuiWk a continué 
en disant que l'iriaiaieHetait |ias repré­
sentée « I cvp'shioii par un s««ul bAh 

Fin truudnaiit, M Shanks s'est 
«•criu ; ” L» pi««chainc Lus. <iu il neaoit 
plus «juestion «lu t.ii.t McKUuey.”

l^uaiid 1 - rau-ui se fut assis, |H«n»«iiine 
n applaudit, cl le «lirocieur g<Mu rul 
Duvts .« U’va {M>ur répoiuhv. Dan.» un 
langage tenue et )M»li,ila lUt'orim lelonl- 
m uiv que ccn’étaitnilolieunilomoment 
de cri t i«i ucr les h«miiuead ' Ktat américain*. 
bEiani à sa plainte «|uc l'iilaislo n'cUit 
pi» r«‘i.i ès« utee ooiime un« nation, 
c elait alisunlo autant «pic discourtois 
«-n ce «pii concerne 1**» «lireett'un* «l«« 
rc\p»siti«»n, parce «|U«' le» nations rc 
coin mes telles |«ai les puissance» civili 
». «•. pouvaient êtrempi'«*Heiit«>eHàrexpo 
si! i«m. M. Mtaiiks li a ps» réplèpié. 
su Henry Truinaii VV«H*d. m « k taire «l« 

J.» Royale des Vits et du couiitc
R«>yal de 1 Vngletcirea l'cxpisttiou, a 
«jtlitté la salle du banque; d une ma 
nière ostciiaible, j»aivo «pie c'était un 
h landais, l'hon. Fhu’cncc Fi. Driscoll, 
M R , ««t un pirti .in de M. Glu«l»i< n« . 
qui était désigné pourré]MHi<liv au toast 
“ la Grande Brv^tague et s« » colonief. '

(«kosnf nm anf
Entre p-vtrons ot ouvrier»

Toronto. 13 M. MuKcn/.ic, pr« si 
«b ut «le ht « • •nipaguic «leu tl- lit* urbain ., 
«le T«>n»iit<», le mane Fleming. M. Wil 
kins, pr«'sid«uit du Boaivi of Trade, «• 
lo comité exécutif «les employée du la 
coiiqiagnio, ont eu hier une c«»m’eretne 
tm Miji't du renvoi «l'un «îeitain roinbre 
«l'employés, renvoi .pii menace de de 
gém rer en grève générale.

L union <l«)t: «tiivriers «îeiiiainh* «pi» la 
eompigni «i. une des raisons iustifiant 
i«* renvoi d«-s *ltt.s cmj»l<iy«‘s et «fésir»1 «pic 
les i «date >ijh ent re tes «k -tu >r|Mi h»«n-nt 
;is»iscs sur titi«« base plus sutisfaiwinU*. 
Apres une discussion nssez longue, 1«* 
iir«'*Hident il«« la compagnie «les « li?»r» ur 
bains a al^s^lumeiit et ivirrément refuse 
«lo m rendre au «b-sir «!«•* cniployt's vl 
«le recomiaitre la justosi*e le leur « u ;*-<v

Gette oonférence aura vraisemblable 
ment )K>ur résidtat «le rendre encore 

i plus te ml u es les relations entre la com 
pegnie et ses employé». Fnc foule «le 
ces derniers pr>‘« lient la gri-vc ; mais 

| «>n esjK?re cefiendant que tout finira par 
I s'arranger à la saiittfAiction générale.

I N f.KAM) BANQl LT

A 1 exposition de Chicago

Fhioaw», 13 Le bnmpiet le plus ma 
gnitèjue «pii ait «»u lieu en Aniéri«jue a 
été «hmm?, liici .-“>ir, au Music Hall, sur 
lus terni ns «le IVxjhh ti«>n, par les «li 
recteurs «L l’expisiti» n univeiaellc.

Cinq cents personnes étaient assise* 
aux tabh’s, «léc«»rées avec une pr«»fmion 
extra4>rdinaire «le fleurs les plus variée». 
Dans les galeries avaient pris place Une 
foule de ]>ersoniiages «iistmgui's et «le 
«laimjH ; rims les c«>iiiiiiisKaireH et «Jfi- 
ciers étrangers a l’expcwition étaient 
présenta.

lie banquet a été d«inné en l’Iumnetir 
«Icîk coniini-aaires générant de l’exposi 
ti«»n. L**» décoration* «le la salle «lu ban 
quel avaient quelque chose de féerique 
«pie la plume reste impuissante à dé­
crire. Tout ce «jue les jardins ont déplus 
riche, l'intelligence et le Lui g«#(it 
avaient été mis a contribution pour 
donner a la salle une spleii«leur teins 
égale. Il y a eu force «liscmns, et l'en- 
thousiasme n’a c«»ssé de régner.

U ItUi.l K lll» \KMt s K IH

N I V >>KK. \2 l u di t. . -vUlgbuit,
!aiit l'accitkilt «jui » 8»t pi^sluit il 

> .* pu 1 pi.*s ' -ill's . i poste de polie» «le 
'••i •'•« nu 1 - « N. «* V -rk. »»■»'. »ié
n*ui« eutrv muli »•! une heur»* «lan» U 
- c. »« * i « * 11 * nu-caiiiqu»' «1» MM Mil 
ham l piMgrav»* et ftvr«>a, au »l«* L 
IMe ru»* e\ «le Ktvci aveniM*.

lV*uv arqirenti». t'harle* Alleu. àg«‘ 
«h 17 ans. et J.*.-*»■ ;>h lVxk«»l\. ige de Itt 
in», pt«>titM!« nt «i« l h« un aoe»>i\lee aux 
ouvriers ptuir «iin» r, pmi » auiuiN>r av«s* 
t*«i\ ( hi «lit «pi Allen n’est 1»** très
intelligunt et «pi d était «i«*put» long 
tetii|Mi lobiet «le* plaisant ones et ta.,ui 
»u-ru*B «le *e» t*an»ara«leM. la*» 
teiuoiHa «s'ulairva «lu drame aüii 
m -i.t |H>urtaiit «pu» (UBteincnt Vlh«n 
n avait « t» r>»bjet d aucune nouvelle 
plaiwaiiterte pet slant la jtmntée, l«'rs 
«pi il »-st .»11< a 1 arniitiiv dans la«iu«'lle le 
iiiétAïuoieii met mob \t teint*iitN «le vill««, 
y a pus un ivvolver et » «*»t hiiium* à 
1110*1- mu »c» oatiiMiadt-H L* pixunier 
c*>up a rate, tiiaiB 1«* Htsauid est |mu1i. «'t 
la Italie est allée tratei « t le oeur «lu 
jeune D«k k«*ry, «pu «st touillé rattle 
nitirt.

Il est facile de » im*tdn«u' i éimn «pie 
• ««diaitu* « «-.«u». «Ian» 1 iiNiiic \Il«>n 
est deveiri d une ptlotir livide t*n v««yaut 
t• >iiil«ei »«>ii t'amar ub», et il a «h-» lare «l«* 
puis «pi'il n avait taiiisis eu l'intenté»tt 
«le lui fam» «lu niai, et «pi il « tait cou 
vaincu «pie le revolver n était jwi» chai 
g«\ Il n <*ii a pa» uioinn été arrêt** et 
tcn»ué eti»uiti* au |*Mite de |Mt1t«*«» de 
Morrisieiiiia, à la «iisposition «lu «*oro 
ner charg«« «le I «*n<piète d'uaage

Rcvo Apre» le Bal
Joli morceau «1»> musique pour le pin 

tu», joui av«v suce,**, c«*tt«» ta'inaitio, |sii‘ 
l’> idlesti«* «lu Tlu ativ F'raïu.vtis. Prix, 
•DL- Fin \« iit»» chez Ihhliteur, Fidiiion«l 
ll.aialy, 163“ rue Notre Dame ‘JlNl 2

I.tfllF SES PEIITES MIIDIfCES
PAR IN aBRTlON

t H AMHHK A t Ol n: l ' n - t»«nr «u
o» »»»«'ic 1 i» j«t»ur . . >m» m.'t - a .
iit»ertit'n

t*4N»l«tN. 1-» » «'al* i«o«»r S» inota .»« m.mtaat 
é- t*wr clia«i!i«' iM«»t •vira,

EAIlM tl\ t > riKM WDKS Ol Tort K Al,• 
THE lO'tAN’l'tw t.s- i-.>n I» uutu »y«i

(«■ pont
A V( MOU ll> « «-nt- |h»»i: I.» n»>:« »>m uu»tn« 

» t t rot jH'iir tta«)V«' m-'i «‘vti-n.
'I v > I ' i » ' . ■ I -

A* iitoi* #1 | » • al i»«mi . Iiaqiu» m - uxira 
TROrVK. u» .'eut'* p«>ui A* ni»>:«.>u nusu» «*1 

♦ «-eiit |h»u: t't-ao<.«* in.s « vtr 
Il Ai». »V» MA». \ ! N ' K I l - t*. »|. I.»

«*eeUi i»0'>r IA mots «*«i mom et I • eut i*»*ur
« haqu. mol «*Mia

BKHDl . IA .viita i»*"i IA mot « at t .ai jsiur
ctiaaiif mot «k\Lrs.

N Al."S V\« K» .A.-cnt-- !'.»r .n--- >i
Al AliI A«.| - Ni «vnN )«etii la l'-vii »r

tkw et J - ffnt» p«>'ii «'ttao«»e u> ' i.>n-..it*
•.-‘-mente

DKt'KS,.'»t pear ta r-emur1 - ou
et Z.N .«nia |*.-ar fhn<i n* m*«,ii . • .-
•) u»«» »•

f*Kl\ V 1« L s A N \ 1V | U* y IR4.î» \ . «.«>;■« 
pour ta pis- >|er«« in*« t itan .; . fauta
t'«ntr chauuv iii»«'rt w> •ul*»<'-4uenta.

O- annniu»* sent i»tiu«'ni* iNi.tattltva «la

Situations Vacantes

O

O

N !»IlM AM»K «Iruv Ht-i'\aiil«> .«n No 
Haarbrooke ”t« .1

N ItKMWIM .la Ihi’i- |«I.m ' t. ; - «-Itf 
IN» Ma tier ©t l<n>a«*Mn. |tlV8t I-iui>.

A VENDRE
\N kM»HK A» « • i.\ i • rs a » m» t*- *

« fi a» fiet* r une if - f. » i- ur m«ii«*fa
t

. .»l-ux. i.siui- T. ‘M» ..«lii* U «l- . •nt |»*ar 

.«•m Vtlie-*»,'-- iii.in.'«ii.il> un n a "H«»et|*l."
al rue m Autolm» TA* 3

Vv VNimi» « tu»» a««v et .,«• «»•'». ». l’n 
go** • t»*»««I «ta lantiiU* «m|h>*'ied«!-H!«-ai 

K-i. |»>ur la loulf i -«al • - r»« « eu.tu InuiitHlia
ten ant s on e uv »• u \ n«-.» I «-« une *t«
Win. t*u «r .< i« . «< i‘«*;ti»«- lion . .owr». I‘»*a 
lU'UMHS'Ut» .Vu 2

\V KV1M ! I V u |>Uk««e «t«* N.-»» \«>ik. ItW. 
» l'.inifi. plaqua a iik1 > ■ «t VU’-d

j-iu-lfUr» - ns |4ai«,w a $(«> *• « ’•««. !»•*>a
nlf« a 9w n-tr in.s*. î*'attt«*«••*.T su\ .ntopol* 
«t« « W I I,,.,»,. JIAX i/iü «. .-.TJ ru M<* 
« athei'tiu V.iuaxoii ii«>ti-« u»'.«'ri|uif nt «t«t 
|uatt««M ai oruu#" .tfer .y

K\ l»lt fc < a a K»u»-i. un- w1 an-l«* mat-oa 
«h* l>#n«iaii tout A fait lu. ut» . .- S a- 

«tr pai ti i tr«* a A NI. N I » l'm ■ i
M. 4_

V t \l‘.t "t S M tt SN-.I |( I our - ■
f«-1 » >lf Kr«»'erif ««u Auto-» lu it-!•«, joli 

o-is |..ui noir >A»lt«-o.«'i-
. \ > 4. lo-iiii i «u* Noiif Paine fs’.t Mu»

V\ t N l»lt I M . - m «I. * in r« i a
I-»*. .*io tibifuielit «*i uiAifhan-lta«'N. 

' - > *•«• •-1 «■ ri» i-ai nu i» >'a«tré<*«or par
Irtir.- I \. I .. I.a I i.k* Jv* à

\NINPlll lu t*ngln •• Ih-uiIIuii f. rom- 
i> i . «•-- . - i au - l un-- i a .ml -i i.*. 

o I*. ut a w VAoaur. i «Mm.tout «-t « «u**-* 
t«>.. i iimu .-. « ouipl.'iva S’idia-.-or I. t’IiarUm 
lU’aU, .tl-.i rua Ha» lu i vv> 4

\\ K V PIt llo-'let r««*t nu rant k > «Milita 
» -• veil n-.* «luiut In titoillfuts* lo. Allia. 

?^« i-r. •rnl« i ««u N o rti |>la<'a .lAiainea « ai lt««r.
.’.sit a

VNiNPitt l'om «m niAunMln «I»’ -u. n*
• u- « t in! a - pre--«l«* lu niHiuifA-1 uro

A

i. ,1«>iu I 1 t lui Al II».

o\"d; «nue la* ni
I N PHI l’n.- ffinu» <|«* Vi aitientn, 

u « •’-* une g runilf «i u au t II « «ti* >«afi!<«. au»

Fit* *JH( i

TaIIIur* Kratult
Tout hahillemeiit ndu téà n->tte ma 

gnsin s««r>t taille gratuitement par notrt* 
tailleur fNshmiuiblc M«>nu et Julien, 
lôttl rue Ste Catherine, coin «h* la vue 
Aniherst. jiio

-Nmvoi i;ii-Ht le iua'-K .1-ni.» in-i «n1 » 
II-tu. lit. L'.-< I» la Ixaitei a • !«-- : a
tim--M a* «»u John T. I yiru*.. oinil. ■« i in-» -.'rai ; 
ctllliury. lu» ,u

/ . K. Bria*euu L 1) N.
Chirurgien dont t»: .*, 7 riv Saint Le; 

r«-nt Kxtinctioii deu «li nt- au - -.i i
Di nt » p-.M-i- «n*- p ilai» D« n‘u-j - t . •* .
«i'api-*.i li‘« pr-icé lé» I*-» pl l H.’J .a il' \

loi :;o>
I rr N ntUiu i ot I»o*-*inr

Dentist «i*. «'«ïii» «•.•» im-' t'iiaïup ».. 
Ma; - et Roü»cm>U!H Fix.'la l"iw «b 
«lents par lo guz et rt-luili. n. i>uii 
tu i lait.» avec ou sans pal u*. 143 - ..)«•

1 srul- a \ ■ .1 n» pliai n.. n a. i O*»**»mo 
fl» GH** cn*« . ,o mat -le «l- i.l* - ilo 
HU-lll iu-.lHr Liiin iiiunt.

ON DKM ' N P -le mu «■ • i- i.. n .. .
pour fiMutn- au uiouliu. .» a-tif « i !M • a

i tto Ontario. T«e :<

ON PI M N N I*K une «r i \ ante xmi«m aie au 
No W ruu Mau.a- . famille nuglai». . i e 

f«*ren«,«n» ro«|ut»OA. -j«>i j

ON Di- MANIH une sfi * aille g. n iule 
pour une fmnille, pu» «Onfiint» pa» «l«« 

la* a. S a«ti »>^rr au N»i l.a i uo M Antoiiii-
'.Ik' .i

ON 1>P M ANPl mu- ieun«* fille |m*ui «\«>u- 
mMM «le» «nfanlA «*l ntitei au m-na*.a 

p »>• «h la « a . • B. pi.'Mi nt.'i aven. .1 lu m-.
au No t ru* Ibimo \rihur. AM

N V HKhOlN d'une t»uiiilnt«*»-e et nue Mlle 
«!«'chHlillire. pa» du Uvage. No .tl| nie

«u» i.rgrr. 
l«- «l»* N«-ig.

\ «tre»»

O

ON PIMANPK iinuiedtateiiioitl une Imiu 
m* «m un bon repaan-ur «lo « h«'iui»f • **’.•

1‘iiu. o Arthur. -.''.K» 'i
N PKM A N PI-. pour un* dame ►rul«\ 

«t.iio» un-ilintiler fh'gMiit. d«u\ apper 
'i - .n:-. a\f. pfiision. a adiatik««-i- put liitio 

\ . V. I. » Pi i - o •.'«• .*

O'. PI M V N I »!•; uiut »*rvaiil«« ■eio-i -ilr par 
lanl l uuglai-pivten «-. n* oe iTfi-ii-i.. o*>. 

I"- i ui««« p. : I uidln. Siuln • «»: mi N«>
- 1. i u M.-«'al lu i iiu- JAI .1

N PKM A N'PI.; mm lininiiu- pour t r*«* ailler 
'M .i .........|»'Vh m o «lans h* ImIa. au

.'«ail,,. N-'-o Pain*. ïliu -j

N i <1 M AN i M-. tiuiii.al lut • uu-m t illo- Imtiiu- 
*• r« a il--. .- e i/»!i* ; -jSIe d«>« 111 l*<* latiii.ti

■ "t. ie - ; nro«aaiituandi*« ••’« pre rut .

O

O
* )

Pauinxe Dipierte,

\N t- N PH P A • :. oui. e ni irp< nt» -te 
In -i al ion un» niaUon <-1 um» liouhiii

i - i ......mon fiuili-. .1. J «ur-*. >io
Hophie »vq. jh! i,'.

A VI NPri h^teri. o - (aiiraiiiA inatfaAtns 
. • fi ml «>i • «mu »i1«’• >-i nui-a» «.-m i ■»«

- 1 . i * Calhoim.-. pré#
*«• la i n. i t i lu»ut. K l-uiri .tan • .lut -i auto»

II- -t. la V lile I .al-on- ni«'Ut>)u«* ou n »» 
iiu-iihh «- loa« uieniM, • iiambr«*A. til |n*

\N KNPItl'.. pm niillionx Hmnur*-» «le bols 
-•«>- lo*. -- au foui pour alliint*r I» pu-’lu. 

et. . |ï I rat-lf < «mpe« f.’ .ni , eplnulto l'oiig«» 
en ti|«>-- . fl l>lo-> de mniillnH, fl 4il l.» 
Vo\a*". Ii\i»-I.ai Mie' |>artl« «|nel< i>ii«|ii» d«* 
h< « i 1-- .1. ( . Ma-aliai mid » Cio. eoih d««4 
rui-» St ,laoqu« ii (lu> . 141» Jium

\VKNPHi: tlxturew ot loyer |*our un ma- 
K‘"«tn -l«‘ t allai ijui fait di x alff»lrt*«« imur 

#11 "ne pal ain e- A<!t • -«Ol par lel 11 o a < l. 
S N., '.llil huit-au de la Pi.i » i iMi l'J

VI A 11CI II ' MAHCIII
*« mire k sa-

M.'CII I 1 ! > prypi lid«*M a
i ni- e. m l«-a i m-'« Ht* ard

- l'an'iil- n t • i lue «le i.i»if nient fa<ilr-«.|i*o 
a II Ni-litiiauno. notai-• lllllpl IIMI .

n . U J M .la
d -

■AJ»- J no

< .. .
O - P K VI VN PI um

I et ». i «•.,!. l’alla !
( > 'a!

A \ I dN1>U 1 :
P-i- -I--linn --n . No. a-. *1. «-t 1*41»rn*l!>or 

« -''u l'i » •i m « on.ini-mi» fa. 11.-a, « ntta 
pr-i-Mi t-- a • t-- ••« lima pur le-* foll-eur* «l«> ia

p N «> t , i
IIUX NOTIJK-UAIVII \ , dauln-A pitf
P> i- »» «m no'in» i| ue leur Valtmr roi i «ee,

7.'. luo

LOTS A VENDRE
«JuH

P .Al ( PI. m 
it Mi »« ./.' /

s Pl-.il.Wlu. -
. i

\I!<*z a *n u nît* Ur tmalns 
saiHriU api’s-iiiltll an Parr \in-

Iie; si.

()Ni
0 iM'tile faïuii.

1 Ki.'tb •
OV'

: V -i - :«'i i mi'* \ ti.nir. rua
-«'i u\« i . I-lin. lui- Porah«i«uir. av*-
*. « - m- « i .it||« u. a.

i. f,. /toss a rit:,
Standard Muiidinr*

.«O ru«> 8t J««c<|una.

DIVERS

In -•«• no..

4 11 VVS.

L LâPOmiE

iiuiriuite». - i. fa i -, »■ 1 e * - * • n ! p t« u «• »
U> m mi .i.- r- Au- .......... a • * »iii, a
gHUMMiX et «« «te-'«-.i|a , r i p ■ r u -fit 
(*«M l« . -UiU .1M ‘ <-i f i - a A P . i
•|';U < Ml le» * en«l ta> • oie 1 i . i i, .. «•■ 
Cl M »S SH I \ H « «t ... i q |anl. - . «Ut. . 
Toronto. « tu a 1«> tu..

N PKM \ N PE -m « «mm m i ' «i ■ . i . i ii-m e 
I>«rh*lll l'a'iu la. » et le P a . -le mi 

Il if 4-o»M t )<« <««>'M me i.^-’le-lal «I. la i-.iUip.i 
ai.. Iidl - A I >• I I li< I - ml Kl- I I « M i
p nul. ««ni. •! «l

o
Sets de chambre $8.50 
Bols do salon 20.00 
Sets a dîner . . 10.00

No 1551 Ste Catherine
N ou 3 donnonsdn grandes faci­

lites a ceux qui ont besoin
de creHit.LdW—jm>

Vouhliez pa k (i'upporU r MO 
pour a< heur (Ir* «‘rrains » la 
braiiür >Hilr oui aura lieu sa- 

mnll au Pnrr \inlirrsl.

\| MK V vk Iv. PI. MA HA Ac LACRflIX
a « 1 f
pa-hti Xo. liât rua .Vllgnonn- . «oui d* la 
ru- ~i<- Khza'<c h. *l*>iiii a.. Un' b . -i t<>u 
Jours «'n maint la merveillcuss prf parution 
loin fair tonne r U- poil» foliat -le iix U,-uro 
ilt»-!.iu> Prix f 1.7J àa «roSUsilli *7,i.o|h

SITUAJIONS DElVlANDtFS

SU i n iO.N PI MANPI-K i .1 - . U .
-I - X.- e -l.tii - la u'i-M-erlo «il le* |.,n

«lo» f «iti-x. | a ml 'e<il«jM' laiiuui *. «I< inaiolu 
une »li.uation. n«lni*"'«-i J. A. IV. ôéj rue 
« i «Ig. y.M 2

Ir S <'O.MI* I A HI.K d'«Rp^ru ne«' «a • Imr.
|C«'ia d«- la t-nue il-» li\i«»s peuditlil 

«iui l'iu« h houii h. I<- jour <>u le 'oli'. 'Jitii :t
N K etirilnif " 4riincfil«o 17 an - -I- in iiido 

mnploi laiiN une InmilU- cal logpiMe. 
forait ouvrage tf^ner*1. Kcrlra su Itôv«l Mon 
iffn. «Mue de MaMion. l'.Q. {SU—:i

DC - f)4.T tux;vss II I|ut «ai |KMit avoir 
i xii-l*' < oiillam • . un; f.iiiruH 

1». I- « < n tilian H< < r- 1 Mtr « u a. Temple Hull 
',l ' M. « arp- 'lier l«- el.«f do

l» -n • - t Un >li I.-Live -p'elal a,i -r 
'• ■ i .i . «« l auada - t a «te nouiuié par 
l<> uom > < i niMiM-ni pruviiu lal i>«mr a-•'oiu|Nir 

• «H toux !««..- riMiii.i-i «li- «loi •-• live «I* eo 
-h» mI« r. H--i‘< i « fioeH leu }»riuelpal««M bamiuna, 

->l |».., a I,»m . «m hot««I,. .|n foMn ville Mil,AH 
H. < Vttl’KNTKK « b«'f. Ilnrnau t^l-pbuiin,

:-t!- Aial*.»n t-.--p'.ouo.«laPt, Ifll Jno
I •«' »•«• rai re««p<»iiNMl!ln d'iiuosno 
«li l p» < nul i'iii't«-e en mon noiu >>an» unit 

bi-puiIum «i- ma main. Mile V *«• N'. A Itoau- 
oiiHinp. i Minion yso :i

V*. I - l’t IILI< ' Pldier fiartieuu, «'«•r. «le 
la « H« «le .Montréal, lirA*i nl«Mix. * la iir«» 

-n «P lu I.-gl .l.iliin «I- (Jiiéb. , 
un l«ill isilii < lr« mlnilii u la pralli|Ue «|e la 
pmf« -um «le «b niI-t«', jni :vi

(111 \ M Itl! K «-«niforlab]* uve« pen-l'ui «le 
preiulfM-e < iiuNte. ail « eritro de la ville, 

I!• -1 xiinthl «le b, Aialooii lliam Im, rue
Craig. 'zoti 3

\J Al «» PI II \ ION | | : A N « M K 
*» S l'-i -- «iMt lieu ta* - u\«’<-« l.amtirna 

< onrortabli tn« n’ uioubli « a, KJ HL pomlultiue
277 24

I >> CKPI'. dn ven/lr«'«ll noir à-uaie'ii nddi.

F1TZ JAfttES

A LOUER
VI/H’KU l'ne iiiHi»on 4 iipixarti'inontr, 

9«. par iiioln. «mi eorMlItbm très Mine, mi 
No .12 i u«; ItoKcl. M iidieai-er 2 >13 Notr«' Pamo.

») :f
l ri logement «ur plein pied, 

< «Mlforluhl* c« moderne, Ihm i rodiiit 
pour ju-«|u'aii ri-r niai, It aveulit- riladrloiM'. 
t lef a lu |K*rtO voUlne «»u «I4f» rue (Paia- ‘2H7 ■>

\IA)UKII < bainbron Mi*ubl"<'s «lan» une 
Uilb- l'e-abté. Maixon ronfortabie. in 

»«*i ii-ur i*«é-il.:«- l*on marché. Ha-lnv « r u 
3.0 rin Lairaiifliotlcre. 7 o«'L

\I/M KH K'ii logemcet «le six «Jianibn.'», 
v. e . tri» «-ouf* rtabbn. au emit r*;. Hu 

«ti« e 170 Ht Domlnioni- 1 l

SYSTEME DE COUPE t de outure la
Mme k«dl-v- rné«lixill* - I l.xp-»«<iLiori 

UnlVei »eil-; du l'ai . « «■ )-irmu xiuiplo et
► -/•vil« ajl.- «Mil . t-.l.i,: -»M r» MU foÇ«*04
lonl* «Ir me pc-r- t;.i , n nerfu-iIon m*- man 
tcaux et roU » «1 Mp« -••* - « - > -!«•»»*«! «j>n ««m-i .i.«» 
clan» i* iniinieriient d un «.mil...,,- K n »elgné 
Lar Mme le l'iof«a»eui- HAKON. Nu Jl «un 
Kl GcUir 2h.--JBO

un- somme <l< 9,6 a ÿlOO « u billet*. |b- 
cornni «i-i a • « ni ii«il la rupporlenx un N*o 177 
rue Itobln, Mill End. g*? s

19 1 ’■ 'H»N Mmlaiin- A. G fnin-.-ol», garde 
mammIc peur ilarm-s p«Mision «onfm lix 

l»l« ef In* sidns «les mnilieui médecin» . «tri»!*
temont urlvfs*. fjoinlilloiM focili No7Niu«« 
Ht Ismilniqae. 2*9 I.»
rpiMtPV H A -I ll« m i . ii«ll d- -, m

I (Hirx-monnaie < <int«-,nant uni- «-ertalno 
somme d ixivent. h ixdrcs-M ■ A. lileau. No 2 
ru.» Hose P« lima. M ll« nrl 2Mh A

MANUFACIbRE OE

BILLARDS
Et «Ttccettoir*»
linportatourn «1«»

meP riel «le billard n«i 
l«*ul« »«orte lioulca 
|K»ur leux de «lulli- a 
et «|iilllo». Ile para 
t ion- de tout ««mro.
K.L FTIIII H A l it*

frA 88 ruo St Ooni*
- TéUobon* «fé7.

: 2(Hi l.l K I) 41.M4M «Il . Otî A W \
70 IM v jn«*

HIM I IP»UK

' ! #

FEUILLETON’ DE LA PRESSE

DROLeI'HÉRITAGE
(6) ---------

(Suite)

—Comment se fait-il, mademoiselle, 
qut Vous, qui êtes étrangère de nais­
sance, vous parliez si purement notre 
langue i

—Rien d étonnant, cher monsieur. 
Comme la plupart des jeunes filles bien 
élevées de mon pays, une fois mes 
études terminées à Londres, j ai été en­
voyée sur le continent js»ur me perfec­
tionner dans la langue française. Mon
&bre m'avait placée dans une institu- 

on de Choisy-le-Roi, celle de Mme La- 
Yill#, où je remontrai une douzaine de 
mes compatriotes. i*ensionnaire8 omme 
moi, mais assez libres, vu leur âge et 
1 éducati«jn anglaise ; et nous venions 
ensemble presqueri-us le» jours a Paris.

—En sorte que vous êtes presque une 
petite Parisienne I

—Avec, en moins, la coquetterie, ce 
mot qui n a pa« de traduction litté­
rale en anglais.

—Mais avec, en plus, l'aplomb et le 
calme que donnent l'initiative et la li­
berté. — on côté spécial «le la façon dont 
s*mt élevées les jeunes pcrson.ies de 
votre nationalité.

—C’est cela.... D'ailleurs, Paris 
n >us est une ville très c«jnnue. Mon 
pere l a longtemps habitée : il était a la 
tête de U succursale qu'avait, rue de la 
Paix, notre maison de Londres ; et j'ai 
fait, a diverses reprises, d aaoez l«»ngs 
séjours dans votre capitale.

—Eh bien, j* voua avoue, miss, que 
voua m ètea plus sympathique aacors

depuis que je peux vous considérer 
, comme une compatriote.

L'expression “ sympatliique ” dont il 
i s’était servi n avait pourtant rien que 
de très poli, de très convenable.

Cependant, miss Aurett rougit et pa­
rut embarrassée.

Elle ne répondit rien.
Et les deux jeunes gens eussent été 1 

t peut-être un |»eu gênés de reprendre la 
conversation si le père, M. Murlyyon, 
n'était venu fort a propos les avertir 

! que l'heure du déjeuner avait sonné.
On sait «jue la table des voyageurs de 

premiere classe est plantureusement ser­
vie. a bord des grands liateaux transa 
liant iq ues.

Le luxe y est pour ainsi dire princier
Et c'est merveille de trouver en pleine 

' mer, où l’on pourrait se croire loin «le* 
ressources culinaires abondantes et dé­
licates. un menu et un service dignes 
des premiers restaurant* parisiens.

Ce confortable est apprécie et admiré 
j»ar les voyageurs «le tous les pays.

La table est présidée par le capitaine.
Les officier» du bord sont en fré«juen 

' talion quotidienne avec les passagers et 
!«*< pasfcageree ; et rien n'est plus agré­
able que ces relations mondaines et ra­
pides avec n«»s courtois marins.

A Lavarèda, on donnait du “ Bou- 
| rreuii ” chaque fois qu'on iui parlait.

Pour tout le monde a l»ord, il était 
M. Bouvreuil, titulaire de la cabine No

j 10.
Et il avait fait a ce nom une excel- 

i lente réputation.
| Plein d’esprit, la répartie toujours 
vire, la rijswte alerte et point mordante, 
la mémoire bourrée de faits piquants et 
dànecd«*es intéressantes, il avait plu a 
tous.

Et c’est d'un aimable sourire «jue le
CGiuiuandant et êoo second saluaient ,

deux f«»is par jour l’apparition «le Lava- 
rède à la table commune.

U»uel joyeux compagnon vous êtes ' 
lui dit une fois le second de la Iajd i./««*. 
Quand je pense que vous avez failli 
niamju* 1<-aé{»ar| à Bordeaux

— Ah le fait est que si j étais arrivé 
cinq minutes plus tard, le bateau par­
tait sans moi. Mais ausai qui j*ou\ait 
prévoir f .

Fit la cause «le ce retaid. monsieur 
Bouvreuil, est-il indiscret de la deman­
der ?

—Pas le moins du monde et je vais 
vous lad ire. .

Al«-rm avec son merveilleux aplomb 
qui faisait sourire miss Aurett et son 
grave père, Lavarede fit le j*etit récit et 
le gr«*s Mensonge suivant

— Imaginez-vous que je suis pour­
suivi a Paris, et cela depuis un assez 
long temps, par une e*|»ece de risjue. un 
j«*umalisri:, ou du raoitti se disant tel, 
du nom de Liwede, je crois, «jui a la 
manie de se faire passer j»our moi.

— T-a manie
—Oui. C’est au j»oint «ju'il est arri­

vé a *e convaincre que sa f«*he est deve­
nue la rai» -n. Il est persuadé «jue R>u- 
vreuil, c’est lui-rnênu*. C'evt une f«*r- 
me particulière de l'aliénation mentale. 
Au demeurant. pr>ur tout le monde, sa 
folie est «iouct* et il n est pas nécessaire 
de l'enfenuer a < harenton. Apres ri»ut. 
cela ne gène que moi, et j en ai pris 
mon parti.

—Mais cela doit vous causer maint 
désagrément ?

—Oh ' j»eu de ch«.*se jusqu’ici et m’en 
voila débarrassé r*«»ur ce v«*yage. Seu­
lement, lorsqu'il me v«>it, 1 rvjue je 
maintiens «pie je suis bien in«/i. Bou­
vreuil. «h qu’il est lui. lavarede. il entre 
quel«juef«»is «lans de-» coîeres très vives 
Lue simple d«>uche d a*Heurs al quoi­

que* joursdo rejs»* viennent facilement a 
L*ut «le ces vi«*l«'tits accès. Au surplus, 
«levant ces rages folks, je ne me suis 
jamais dépaiti de mon calma.

<"c»t L seule conduite qu'un h«»in 
me sensé puisse tenir en presence «Ihin 
ma heureux dont les i«l«.:es s<*iit dew* 
quilibrées

N est ce pas ?. telle est bien 
mon opinion. M«»n individu m’a re­
lancé jusqu'à Bordeaux et j'ai eu b« nu- 
coup «le [kmne a m’en défaire. Sans 
«jiiel'j'tes douanier* et employés de 
ligne, je n aurais pu m en deiian-asMT a 
temps [H*tir embarquer . Mais, c est 
assez j*arler «le «^s choses, tristes malgré 
leur apparence plaisante Où se dirige 
la brrrtnn* pour le moment, vers Lis­
bonne ?

N on, Lisbonne e*t IVe cale, des Mes­
sagerie* ; n««tre j»remic*re e*cale. a nous, 
est Santan«kr.

Kst-ce que noua prcmlrons «les jias- 
sagers la >.

—Oh ! non. il n'y a plus de cabines 
Une seule est disiioniblc, mai* elle a été 
retenue télégraohiquement et «l'avance 
psi un voyageur qui nous attend aux 
lies Açore .. on nous toucher«*ns après 
avoir vu le Portugal.

-Ce voyageur est-il F'rançai* ! est-ce 
un c«»m[K»tiv>te ?

—Je ne le pence fias du moins a en 
jug« r par son n«»iu, ou plutôt j*ar se» 
n«>ms : d»*n J -»é de U<airramazas y 
Miraflor.
—î oh ! cela sent en effet son hi­

dalgo.
La traversée *e poursuivit sans en­

combre ; le surlendemain du d«:[*art on 
était «.ti vue de ie côte d'Espagne : on 
atterrissait a Santander, où l’on devait 
rester un j«;ur, *t noe ami» deiiar 
querent.

La Ldle fioraiton do ce pay*, lu ciel

«l'un limpide azur, n’étaiunt [aïs ce «jui 
les éUttinn le moins.

Mai • au !n<jincnt où la JjQrrmn*, ac 
c«*st«! a quai, allait virer vers la pleine 
mer, un immb-nt sc produisit, «pii ne 
lair a p;i «1«- d’iiifiuiétcr Lxvar«;«le et 
«k lui faireoublkr le pittrnwjue p*no 
rama.

I ne v«dture du pays, basse avec «le 
gratuit*» r«»u« », ac«:«*urait af«*n«l «1«î train.

Ell«* c«*ntenait un v«»yageur, a l'teil 
hagard, a l air égaré, aux cheveux en 
désordre, a «jui sa barl*e poussée «l«:puiM 
tr«*is «at «juatre j«*iirs «kuinait une singu­
lière appan-nce.

On eût «lit un (ou ou un malfaiteur.
était Bouvreuil.

II sauta «le voiture, * éUn«;a sur la 
planche, et parut sur le pont du paque­
bot, en criant :

I>! capitaine !... Où est le comman­
dant ?

Le commandant est encore a terre, 
dit un matelot, il fait signer les papiers 
[*ar ie «y»tTesp«»n«lant. ()u «iémarr** «les 
«ju'il *«:ra rentré a boni.

Mais je veux jiarl«-r à une aut/»nt^.
Eh bien, voici le second. Adres­

sez-vous a lui.
Lxvar*«le causait précisément avec cet 

officier.
—C’est mon f«#u, fit-il a voix basse.

Comment IJ est venu jusqu'ici 7
Mai» Bouvreuil *- étant approché du 

second, sans voir encore L»varède, *’é- 
cria aussitôt :

—M«*nsieur, je suis Bouvreuil î
L'autre lui nt au nez.
—Connu, mon pauvre homme. M 

Bouvreuil est a l/or«l depuis iV/Heaur.
— Dans 1a cahute No 10, sans «I«*ute '

Naturellement, puis«jue c'est La 
amnne.

.Ah ' c’est tr«*p fort Mais la oa 
Une ‘;«t a omâ, mais je suis Bouvreuil j

de Pai »•■. in«/i.
Alors, «lit Je hccoü'I d'un air ^ gu*- 

nar«l. lui, notre pa .»ag« r, «jui «••-' d «
Est ce «juo j«' >al­
la vareJi, [Hîlll ét I «• '

B:>»i vretiil b-«nilit, il avait viaimcnt 
I aM|SK.t d'un f«ai.

LiVan**!*- ' «fia t il, 1«! briganrl 
ô'ost lui. Ah ' j* le r«*tr*»tive .. Au 
v«»l**ur '

Il fallut le «aliiK r.
î)« ix marins le tinrent solidement.

Mais j'ai mes [«apmnt, hurlait il.
L'»fh«:nM M! tmima vers fjavarède et 

ks -lutres (aisitagcni «jm- le bruit avait 
attirés, [«ariiii eux *ir Murlyton et sa 
fille.

Il a un accès, dit l'offici* r. Je vais 
le faire d'rticher.

N «m, intercéda Lx.are«l»*, lamaez- 
moi lui par!« r.

Comme il v«»uh plaim. Mais la 
douche vaudrait mieux.

Remlant «jue h «khan;''a ,if « « « inott-, 
B*aiw<Mid venait «l aja-r» « v-*. I Xnglai»

Ah ! voici du m«/iii''«j«i«-I«ju'u»i «jui 
me c«*firiait et [suirra affirmer si je huis 
ou n«m un infefKMdeur.

Mihs Aurett se |K ii« ha v« r» h«»ii i*eie 
et, rmrmlernent. a v«»ix bH»H«-

Tapa, vous n*- p«»uv« z net» dire 
v«ms ne <lev«.*z jsxs [«rendre jiarti «:«*ntre 
M l4avar».-«l«* «juestion «1 h«inneur.

Mais cependant
Ou bi«*n, rsjqstlez v«*us «jue v«ms 

perdez v«ki «lr'»its aux «juatre milli«yna.
4,"est juste.

Ikaivreuil » adre» a a ir Murlyton.
—V«#yons, moiiHieur, ditos-leur donc 

«jui je sms.
M«a . tuais i«j ne v«ai«« «Knuiais [«as.

1 n cri*de rage lui répondit, lancé par 
Bouvreuil.

Mais c’est a devenir f«#u, cria-t-il.
Héla* ! c est fait «lepUiH 1* figteinps,

tii«»n L'iihoi.ime, nj*«»»la le soc«/Iid 1 U 
ls»r«l.

A «• moine il, l angf «ie Lxva»* <l« a 
l'i vidfui*-* i m* il aptM lait mit s v 1 • 
r« tt, eut une idée j»r<'« i«:us«-

l*avar -d< •«■ t« naît a « »té «Je l'officier.
S«: tournant vers le jeune homme :

M«»tisi« ui Bouvr«Miil lui «lit elle, 
t:V Im z «lofi«; «l«- sHVoit c«»rnm«Mif ce [mu 
vi« h«»mm« a fait [Kiur arriver à Kantari- 
«l«*r. f.-ln jKMit «rtr«j intéri Kmiit, ajouta 
t-elhi av*;c intentmn.

Tiens, au fait, vous avez rais^ai, 
miss.

l'ette inl«-rventi«»n «1«! la jeune An- 
glaise avait pour jtremier résultat «I en­
foncer [•lus «jue jamais «lans i «-' prit d« « 
offineia l’idée «jue le faux Bouvreuil 
était bien le vrai.

M ms elle était utile aus-i a La va r« «le 
au |*»int «h; vue «le sa «h-ft.'nso future. 
1k- danger «ju’il avait «m «•carié reparais 
sait [dus f«»rt. «jue jamais.

SeuIeiiHrnt, [Kunlant lo temjm «ju’a- 
vanuit «ltir« • es w:<-fi« h diverses, le c«mi 
maieiant Ku* »lei était, revenu, avait 
«l«#UTié r«#rdr«- «lu départ, «■* la Isimnm 
était «léja < n mai- he « .nj^ i-tant les deux 
B«>uvn;uil, lofvjue l«:«ir e»»tr«rti« n corn 
niença en j»réKM;nce «l«*s Murlyton et du 

1 second, qui s arrêtait chaque f«#is «jue 
son service k lui jiennettait.

L inf«>rtuné lîouvr»nil, l« vrai, avait eu 
' tous l«:s malheurs à Ifimh'atix.

D'alKiH, il bu a\ait fallu jiayer I* 
I transp'jft de la «aiaae.

Puis I«î retxrtir du c«>lis a Paris.
Ensuite le prix «1«: son \no\m: voyage.
4 ar. dans la bagarre, il avait perdu 

s«/»i ticket de première clast-xj et jamais 
] [lers'inne n avait v«>ulu cr'/ire a “ s«*n 

inventi«*n ’.
F.nfin, il avait. t«»ut ►«•l«lé en mau­

gréant, et en n.aii«lissant L«vare«i«
(A suivre)
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LES SOCIETES DE SICOCKS 
MIT IL LS

La aodété dea Aiiu&na Caneditnt 
Françaia riant d être « ••ndaninée à 
payer une aomiua de f 1,(X¥) à la veuve 
d'un de aa«ineiiilira«clécédédana<leH(;on' 
ditiona qui, certainement, légitimaient, 
dana une traa grande manure, la réaie 
tance au paiement.

Le» prooèa aont chneea oodteueaA pour
les aooiét^n cornu te j»our Isa individu», 
at lea a«xuétéa inutueliea duirent d'au 
tant plua lea éviter que ce* déjanattu ne 
aont paa prévues dana lea calcula et 
lua probabilités ayant aarvi de baaa à 
la fixation duu vurwetnenta menHuela.

EUea doivent ancora lea éviter parce 
que oub ditbcultée impreaaionnent tou 
jours défavorablement la claena dee |*er- 
aoimea aum'eptibles de ne faire recevoir 
dana cas société* éminemment utile*

Nos sociétés canadicnnaii-fraiM^iMca, 
quoiquo conduite* avec beaucoup 
de rigidité et de respect des 
utetutrt, la aont avec une grande 
largeur de vue et buaucoiip de libé 
raillé : la société de* Artienne Cana­
diens-Français no fuit pas exception 
Houa ce rap{>ort et lea Hociétairus ont 
rarement l'occasion de protester contre 
l'application deerèglements.

Ije grand danger de ces associations 
provient justement do l'incertitude 
dans laquelle ho trouvent aouvent Ioh 
otticuoa lorHJiu il H agit d'appliquer lea 
ntiUutH daim d<** circoiiNtances ditticileH 
ot per mol tant des interprétât iona ditfé- 
rontoK des réglementa.

Cm officier* ne trouvent alors dans 
K alternative de ne voir faire un procès, 
soit pu;- iew intéruHHoH qui Houtfrent du 
leur décision ai elle leur est contraire, 
Moir )Mir I'acMnoiathtii mémo si cette der­
nière jugo quo cello decision est Con- 
tmira aux statuts.

Ilaim certains pay* où lu* sociétés 
de Mocoura mutuel* sont nom- 
b reuses, on est arrivé à dim inner ca 
danger des procès, un constituant 
un tribunal pennanent compose d'un 
certain nombre de* membre* de* bu­
reaux ilo toutes le* société* ut auquul 
sont référée* toutes le* question* liti­
gieuses pouvant s'élever entre le* so­
ciétés et leurs membres ou leurs héri­
tiers.

De cette façon on arrive ù une solu­
tion ayant plus d'autorité et peut-être 
môme d’impart mlité que celle que peu­
vent prendre le* membres d’un bureau 
placés entre deux difficulté*.

IjCm sociétés mutuelle* canadienne* 
feraient bien d'étudier le* conditions 
dan* lesquelles sont établi* et fonction­
nent ces tribunaux d'arbitrage qui peu­
vent faire Imaucoup de bien sans jamais 
pouvoir faire de mal.

LE COMMERCE DES BESTIAUX

Ijc* exportation* de bêtes k cornas, 
sur pied, du Canada en Angleterre, ont 
diminué de 101,4'Jtt tides eu 1891 92, à 
83,000, en 1892-93, soit une réduction 
de 18,000 tète*.

Oetta diminution provient de deux 
cause* : la première est due ù la déci­
sion du gouvernement anglais ordonnant 
l’abattage do* bête* à cornes du (.'auada 
au port même do débarquement ; la se­
conde à la permission accordée à la Nor­
vège d'exporter librement se* animaux 
vivants, un Angleterre.

L’embargo mis aur le* produit* cana­
dien* a complètement supprimé la vente 
d'animaux maigre* aux éleveurs écos­
sais, mai* n'a que peu afl'eeté celle des 
animaux exportés dans do* condition* 
permettant lour abattage à l'arrivée 
et leur livraison immédiate ù la 
consommation.

Le commerce d'ex|H>rtatiou daa ani­
maux a-t il souffert de U décision du 
gouvernement anglais ? C'est ce qu'il 
est difficile d'établir avec certitude.

Des personnes autorisées déclarent 
que non et affirment que le* frai* de 
transport étant les même* pour lea ani­
maux gras <iue pour le* animaux mai­
gres il est plu* avantageux d'exporter 
le* premier* que lea derniers.

Cette opinion prévaut généralement 
ot n'est que faiblement combattue par 
les commerçant* qui font une spé­
cialité de l'exportation de* animaux 
maigre*.

la division prise par le département 
de l'agriculture de la Grande-Bretagne 
ne repose sur aucune preuve sérieuse 
d’infection des animaux canadien* et 
l*eut être considérée comme le résultat 
de la pression faite sur le gouvernement 
anglais par le* éleveur* du Royaume- 
Vni.

Cette décision sera-t-elle maintenue J 
C’est ce qu’il eet d'autant plu* difficile 
de discuter que le jvwti au jxuivoir, 
en Angleterre, a besoin de se con­
cilier les iloctours ruraux.

LES ETATS-UNIS LT LA CHINE

l*)oa d’an poète et plus d un philoso­
phe evannit rêvé {tour k grande répu­
blique ainéncaine ca grand deetoa : de
créer on tvj*a nouveaa al npérienr 
d'humanité, a I «M-bèvemefut dnquel col
laboreraient Pma lea typas anciens. 
Leur utopie est eux priaae avec U réa 
h té, une dure réalité.

On aoit que la loi (iaary, dont 1a cour 
auprèzua de Washington avait proclamé 
k validité, et qui devait entrer an vi­
gueur une année apres eon adoption 
par U Congres o’satrà dire k 6 mai 
damier, u a pu ancora aire nm 
dua axé raUiire, faute du nerf de la 
guerre. Pour expulser ks cent mil la 
CbiTioia qui n'ont pas rempli les for­
malités qu'olle prescrit, relatives a l’oO- 
tantiuii d'an permis de Héjoar, il faut 
trente ou quarante minions. Où lus 
trouver 1 Ds récentes dépêchas d# 
Washington nous ont informé que 
l’autour de ca code draconien était re­
venu plein d’eepoir d'une entrevue avec 
l’heureux père du Mlles Ruth at Esther 
Cleveland etqueM-Cariisk,secrétAirudu 
trésor, aurait fait miroiter aux yeux du 
législateur émerveillé les olefs du sus 
entires fort* : éclat trompeur, s'il e*t 
vrai qu'on ait décidé, endemior ressort, 
du consulter le Congres sur l’opportu­
nité d’ouvrir dus crédits Mjiécinux.

Kn rérit-é, lu moment serait mal choi­
si. Jamaii, «lupuis la série du* krachs 
«le 18871 unecriso éconouii<jue et finan- 
uisru ii'a pria, aux Etat i-Unis, lus pro­
portions du celle qu’y ont provoquée 
quelques année* du régime protection­
niste sans tempérament ut la politi<iue 
insensée de* gih'rrrnrn. Comme elle a 
son contre-coup dan* tous le* domaine*, 
lue problèmes du travail su posent à 
cet tu heure, dan* lu* grandes villes 
américaine*, avec une acuité extrême. 
Le* manifestations anarchistes «lu Chi­
cago n étaient [vas, loin du là, un phéno­
mène isolé. 11 faut lire le* comptes 
rendus «le* meeting d’“inemployé* ” te­
nu* ce* dernier* temps, presque quoti- 
diennement, à New-York, pour *e ren­
dre compte de l’eflervescunoe «pii règne 
parmi la foule de toute* races, «le tout*** 
langue* entassée dan* l'Hast *i«l« du la 
grande Babul, une banlieue plua mi»é- 
rablu encore que le misérable East on«l 
«le Londres, et l'endroit du monde où 
la den*ité de la population, 38,000 ùmes 
par mille carré, atteint son maximum.

Mais, disent le* partisans du Chinese 
erchmtm art, c’est là justement un m«>- 
tif pressant d accomplir une réfonim qui 
aura pour effet de fournir du travail à 
no* ouvriers, de faire monter le prix de 
la main-d’œuvre, do démonopoliaer Us 
emplois accaparé* par les hommes jau­
nes, de rendre enfin l'Amérique aux 
Américains. Cet argument a le iru nte 
d’êlru aisément intelligible ; il n'c*t pas 
«le ces raison* que la raison ne connaît 
[vu». On avait invoqué 1» morale et la 
dignité nationales pour protéger le ter­
ritoire fédéral contre l'invasion du vice 
oriental : mieux vaut appeler le* chose* 
par leur nom et restituer franchement 
à la croisade antichinoise son caractère 
véritable, «pii est celui d u e lutte con­
tre la concurrence matérielle.

Cela adiniH, la discussion ne risque 
plu* de a égarur : on est sur un terrain 
positif. Or, les adversaire* do la loi 
lîeary oppoeent le fait an fait. A cotte 
formule : “ L’Amérique aux Améri­
cain* " il savent bien que le* Chinois 
riposteront par celle-ci : “la Chine 
aux Chinoi*” ; elle est la devise de tou* 
le* hommes d Etat «lu Ce 1 «vite-Empire. 
Ht c'e*t eu présence de 1a campagne 
ultra-nationaliato menée par le* lettré* 
et le* mandarin* qui, tout récemment 
encore, ont provoqué, [vir leur* incita- 
ti«>ns, le mauKHcre de deux miaaionnai- 
ros suédoise Sungpou, «pic l’on vomirait 
donner une sorte «le prétexte justificatif 
à «'e* odieux attentat* ?

I*'* menaces de représailles envoyées 
à Washington par !• Taung li-Yamen iA 
»’adru«*aient. assurément qu’à 1* Ko*»/ 
blique fédérale. Mais nul n'ignore que 
tou» le* Eurojvécns habitant la Chine 
seraient confondu* dans la mémo répro­
bation, si les “ gearyste* " endurcis 
réueeiseaient dan* leur doaeeüi.

BULLETIN POUTiai E

e reçu de M. B. J. Macd>>-
1 bold, d* pute do Wml. peg, avis de se 

J r> rken i tiêuumvn. U tmmaur. veue 
a cette dériai'ai abstraction faite de la 
qoetirm du üeuieneni gouvemeu/ 4e 
û province. On pr^un. i mêiœ que k

E. •fcr; ...» - teriar». a» . r «o fetour de 
i nominal* a. «k M Moerbeialcl eumum* 

liouteuaut-gMiverneur 4 a MonAuee. On 
croit géitémlement, cependant, que cette 
nomination ne sera ne* fa.te avant 1 éiec- 
nori 4u «urnemeur fie M. Merrkuakd 

Les aie» prêter de m que k dépoté 4e 
Winnipeg, « hand pameaij de Oreeuwsy, 
dc*jjien»rt an àéu.em .n ftoor pr-Aerer 

, contre 1 attitude de g*iUTenimnetit fédé­
ral k 1 égard des Moine du Manztohe.

L’ABMlAUTIUTElft if CUAUA 
L Uonoeabk ioee fenneer, eeeempa 

fiié de M lidfjre, greffier du eocuted 
J*rrvé, est deeoeodu a f/nebec pour ed 
unniNtfet k eenoeut d'othoe au gênerai 
Montgon rrr Moore, eoœxnukduunie- 

j mteur du Canada, poudont k v -yags 
da lord Aberdeen e Chicago.

FKthU.fTKL
Llion. T La*. Cliaae C saurs m est gia 

latuail melode et sera pt«X«bkineut re­
tenu a «a réoiduzax) juequ à U aeioaiae

—//bon. F. L. L*bki« aa readxn 
jouxd hui de Québec e Montréal.

LETTHË DE IHICAM)
loi Canada, hier,a eu une petite fête à 

eon [javiUnst, a 1 oocaason «Je k préeence 
du ministre dea imaij u*, (Jeo E. Foater 
et du numotre de l'agricukure, A. R. 
Angttrs Notre paya a raieon «le ae féli- 
«Nier du d«‘nuor aaoe«je qa'ii vient de 
remp orter j»our eou expotuUoii de mou- 
U»ue. Le* conuuiamure* ikorge M. Cock- 
burn et k sénateur J ce. Tank avaient 
oori(,-u I heuienHe aiée ci inviter les ex- 
p««eanu > Humiittum d« ni'Hitons a venir 
rencontrer ê k moisou can*benne lea 
viHituura «listinguéa,j conipn* le lieu­
tenant gouvumuur.Geo A. Jxji kpatnek, 
d'Ontario, a«x'«jiu|>agné de sa femme.

Lus rohnatea pasteurs n’étaient ren- 
no* an grand nombro à l'invitation et 
«Je» rafralchiaauiuunt* leur furent aer- 
via. L’hon M. Angers leur adreasa uuel- 
quun parole*. Tl leur exprima combien 
il était heureux du constater ce dernier 
huocsm «tu Canada, principalement d’On­
tario. 11 ne pouvait a’umpèuh» r du *e fé­
liciter du la manière impartiale avec la 
«[uelle le* aiit«irités de rexjvonition 
avaient traité le* Canadiens,et quoique 
n’ayant paMun un juré canadien dan* cria 
que dé|tartement, il* étaient tout aussi 
heureux et avaient rencontré jiartoat le 
meilleur esprit «le justice Quint a 1 ux- 
[meition elle mém<«,quoiqu’il n'avait en- 
oore eu quo le temps «l'y juter un re­
gard, il ne pouvait en parler trop hau­
tement.

L’on M. Foster lui succéda, disant 
qu’il était orgueilleux «lu voir que lu Ca­
nada avait été si biun représenté ut 
qu i! n y avait pas lieu «l’avoir honte de 
quelque soit l’endroit où le nom du Ca­
nada était inscrit. 11 termina en sou­
haitant <|ue tous vivraient pour voir 
une autre exposition universelle qui de­
vrait sc tenir à Winnipeg.

L«* lieutenant gouverneur Kirkpatrick 
mentionna ensuite que lu Canada avait 
remporté 80 prix contre les Etats-l 'iii* 
24, sur lu* moutons. L* Canada a ex [lo­
se 270 mouton* contre les Etats-Unis 
300.

Iau* exposant* furent ensuite pnWn 
tés ii maifame Kirkpatrick, (huit les féli­
citations ne furent |*a* moiii* ap[>ré- 
ciée* «|ue le* nombreux diplômes qu'ils 
ont reçus.

M. J. A. Ruddick, d’Ottawa,l’homme 
<iui a fait le gros fromage, vient d'arriver 
aveotruis char* de froinaue et beurre 
pour la compétition d'ectobre. Québec 
et Manitoba figurent aussi dans ce der­
nier concours.

Dan* la section du* fleurs et de* fruit* 
dan* lu pavillon de l'horticulture, le* 
juge* ont accordé la palme aux Etats 
<lu New-York, de la Pennsylvanie, de 
l'Illinois pour la Heur et la faune «les 
Etats-Cuis. La France est à la tète de* 
iMiy* d Kurojie ; le Canada oocup«> une 
benne place ot le Japon ne |>eut pas 
être surpassé, car *e* fleur*, se* plante* 
et *e* arbuste» sont superbes ut d'une 
grande variété.

rrvnuTBi 13 bctobt»! i«w
urumi.u Di COLONNE CARSLEY

Aprua avqffi m4 1 . geeœpe, dat k /k-
eue àcenUyujue, que ke pouaeteree fus- 
•eut une eau mi du daupe/, de prop»qpk 
xmu d ineeadii.1, d toipT aeme. ou er car 
orave, mi ou.uainv. a llœure ecta»b* 
e eetiiuer généralement que. doue k* 
nunee eu porUf lier, '
Ljuneueee eu Miepenaion dorai 1 air eout 
malhenreeawu L.t k vélncuk ordinaire 
de* ei plosions gnaoe’euMra, et j*rupa- 
guut 1 i/i'endie a dee distances extra r 
dmairee a travers ke galenas. Cek est 
tellement reconnu ou aujouxd hui on

== —

pour abastre les particules fines <401 vo­
lent u%ua !W dee xmu.ee de ehurte n.

D aiÜeuxm, U faut étendre le champ 
d’applu otion de oette olioervation, et 
être bien convaix^q qu’il y e danser 
partout ou l oir tient en au-spenamn aee 
poiuMnerea orjmbustibka ! noue en Vou­
drions rrter eoir.me eiempke et comme 
preuve une exploeion qui s eat produite 
aeeer récemment eux Ktata-Urue.

Il exiotait dans la ville de lochttiald, 
Dh» ne, un immemu inoulia à farine 
confiu erv«a k nom de Plnntt mx Kehlor 
MtLU. Un matin, le feu prit dans un 
d* . éb vatunr* à grain, ut es oropegea 
et vite que l'homme de garde *Vî. apur­
ait eeukmmat alors qu’ü gagnait le mou 
fin proprement dit. Le* pompes arri- 
vumt, æ mettent en batten* ; mais le feu 
avait tirogrehhé rapidement, et il arrivait 
«an* doute dana le* chambre* à farine, 
dan* k* Muu non, où d y avait une ac- 
eumelation étiorn»* de [^otnkru de fe 
mi*. Toujour* eut il qu'une formida­
ble explomon se produisit, et arec nue 
folk violence que le* bât mient* furent 
éventré* et détruit* comme par de le 
dynamite. Le* poutre», le* briques 
furent projetée* comme de* projectile* ; 
tous le* *|*ectatours, jusqu’à un mille, 
furent jetée à terre j»ar la riolenue du 
ehoe. Noua n avon* ijm beaoin d'fMÉe- 
ter *ur lue elfct» de f’uxpl^Knon dan» la 
ville même de Liuhtfiehi* elle avait l'air 
d avoir été ravagée par un cyclone, et 
certaines maison*, située* pourtant à 
2 niilke, furent eomplutemunt détruite*

l>e^ télégranitnes arrivèrent bèeutdt 
de ville* dmtante* de TiM mille» et plus, 
anmmi^nt qu’on avait parfaitement en­
tendu la déûmatùm. Bkntôt. du reste, 
Liclittield fut plein de curieux venus de 
tou* le* centre* environnant* pour voir 
le* résultat* d une catastrophe ai formi­
dable.

Une foie de plus, on e la preuve pé­
remptoire que la poussière du ferme, ai 
fine et *1 léger»*, constitue avec l oir un 
mélange détonant d’une puissance ter­
rible, et l'on ne peut trop répéter lu» 
ormseil* de pnelunou, remploi de* 
lampe* S toile mutalli jae, iintamtnunt, 
dans lu* gland* mouline qui *e sont 
fondé* un [Kiu part*«ut.

La faiblesse *
Et ue sentiment de fatigue qu’on 

éprouve durant l’été, la perte de l’appé­
tit et la prostration nerveuse, sont 
chassé* jwir “ Flood'» Sarsaparilla,” 
comme fe brouillard à l'apparition du 
Holoil du matin. Four réaliHer k* bien­
fait* de ce grand renié Je faites-en 1 es­
sai ot vou» von* joindrez à la grande 
armée des admirateurs < utLousiii.4us du 
“ Hood’s SarsapanUa,’’

Le* pilule» d'* Flood sont certaine*, 
efficaces et farilns h prendre. Elle* de­
vraient être «Lins chaque sac de voya­
geur» et dan» le bnf t de remède* de 
chaque famille. 25 i*. la boite. (3

mm TOUT le «ONDE
SE PLAINT

Parce que le magasin de 
SL Careley est plus

ACHALANDÉ QDE JAMAIS

Colonial Houseî:;
CARRE PHILIPPE

AftGCNT A PRETER
utem au» *r»oc***** m Me» Va* rais 

i «ta.-toc A a*, aim «oca .ateura a« • -
|fê——ÉWBPBBB-.

LOilta a. . a a
ms r%4

Argent a PreteR
C^ooMoa* ocaaaaa* a • as a p.*.

Now DepiPiemeoi do Bowoos sa ruTsaint" jacques

Ilê-P.rE VISITATION—m U7 la*

Ca aitait vau tadlqa* où
^ Offi ffid

8. CAR8LBY.Ru.

8 CARSLEY f NotS’.*m.
Haas Tos'isaa parler sartoat 4*a

(illelfi et Manteau 1 «le Dames
«Uspa* «oai •* 

fait* daa* •*

POURQUOI 7
POURQUOI 7

POURQUOI 7

EU** U êfaeat Le* gliats «t siaateaux eb«*
8. Car*lai n'oat lamai. et* au**i attrayant*. 

L’awartfsaMit n'a Jamais ut* ausd varia : 
Cm vutoBiMta u oat Jamais été aussi fa*

hionahie*.
lia n ont jamais été aess! beaux.
Ii« n’ont jamais été ..us4 admires.
Iis a >nt}an»*U Ute \ aussi bon mar

ché que oet automaa, ch*s

Nous aspouons ou s***rtim*at coasid*rab«*
Am

Boutons an parle, es corna, an mé­
tal de futaille et en jale

Aussi Boucles pour convenir

raarerturM uu COaiuou artixsiqa* does
I touiu. ks osoaces A .ssl quelque» grandes 
1 peaux extra en natural, pour uian-haadise» S

Nous avoua un MsorUasent oenpiet 4* ¥mr* 
à trimer Kpiagl** a oJmvmik. N au a cOavaax 
an soi* at ona.

Loupe* à rideaux, au grand* variété, e osai
Franges arttstlqusn.

Kp* r* •* plum* ai ApparaL* pour
secouer lea tapis.

ARGENT A PRETER
A e «T # nous CSNT

îtitA marcVhS
7é nse ht Jeeqaea 18—Jaa

ARGENT A PRETER
•ar pus^uérs fcrw»t>teu* * k rTU »« % f%
com pogne aux plus bas taux élstéfêt «aas 
limimiMDioa. ca ssdrussan' directemeat»

L. A. CAfiILCT.
A’o Mrm» 8* laaauv. ou ou No «• ruea.^.a.

118—Jes

ARGENT A PRETER
àI ot < pour cent. Lots à vendre Laofclaa

B. bCHATaUNA notaire.
0. ,. _ .. il rue êt J *^> <*aaRésidence : Lachinc -1

A. MILLER
mafsseeq dVaueigue* ai 1» 

x, tapiosler st dércrate i*. ’orsXT.

H.
*’'*•• • «« maisaea * ri-«eigees et

décDrete ir. Ioï
Vitrier, - itateur. blaa ui-aeua etu.

1996 HJ£ sr£-CATrtErtl.’t£
Pompadour, lapin. laine imitation d* glaoe 

et de lait coagulé, dans tout*» las nuanças.
Nous venous de roeeroir ua bel aseortimoat 

do Boucle* pour Jarret ieree.
Boues a aiguillée dons toutes fee nuonosost 

dans tous las prix.

s. CARSLEY \ Hue 
S. CARSLEY J Notre-Üsme.

Pour acheter de» manteaux fashionables 
JHatiteaux pour le* miWioiie 
Maiiteruir pour les milliers
Manteaux four lo* '-entninr*
Manteaux pour tout k monde, ailes ch es

JOUETS EN GRANDE VARIETE

C’A l«!-i .Notre-Dame.

Gilets Reefer
---- POUR----

Pilles et Enfants
Non» avon* un splendide smortiirunr. de 

gilrls « pour jeun*** nlles el enfants,Uv« 
convenables t^ur « nfa t* «l’école. Dôr.

S. CARSLEY l 
S. CARSLEY f Not ru-Dante.

HENRY MORGAN &Cie
Montréal

ANNONCE CE

John Murphy & Cio
DEPARTEMENT

Fitz-.Taniea. 28fl—Jno

A!lP7« 8 la vfiilf dp terrains 
samedi après-midi au Parc Am­
herst.

EGOUTS

LAINE à CROCHETER 
LAINE à CROCHETER

Pesanteur Complète
Dan* toiM* le* whevoauv vendu». vo>m etes 

curtain* de trouver 11 nesnnteur caaipMteu 
Acliolcz vos laines chez

S. CARSLEY \ Hué 
S. CARSLEY i Votre-Du nié.

■I

DOCTEUR G. E. LARIN
Ex<hef de CLixiqr* et ancien élève dm Ud-
pita.M et de m Fa. ul*e d* M-sf. Hne Paria 

TOI. 03 5*. 232 Rue Ot Antomew
Cop*ui t^t4 uns : • a lu a,m.. 2a«ot:s»pra. 

ton» lea juuiv lk->os

J. (r. A. OENI>RKAU
CHIRURGIEN' DENTISTE

tenu rr LAUICENT, montr* tb 
Kxtractlon de ùeuS- «ans douleur par l'éiea 

arkil* et pur an mhssio koala .«entier» fai to 
«: apru» .‘es proaudé. le» plus nouveaux 1*1*- 
phuus BeU fti* Heur** do bureau. • s 0 bru 

iO—jno

DR ADRIEN OUIMET
Ancien *4*\e «i. - hôpitaux eide la Fncuife* de 

Médeciue du Pari».
109 rue Ot Do ni a.

Spéeiaîité» r Médecine genr n»!#. MalaiPes 
des fetninue et eccouebementa. Oonsutla 
ti><n^ : S à 10 a.ni., 2 a A wi 7 o 9 p.m. tous es 

____________________ Jq6-Jatf

9rLwrf8FnMickér^LD.8
CHUKt'ftOIKN-DKjmirrK 

121 Hue W Dcnl», .rein »>on fN -îen. VoHtrèal.
Ocuronnc» en or porcelaine dcnffer^aiuc 

ou san» piUai». traitement .:e» deut-. et des 
iniUAdie» de 1« lieuciie, incruotelh.iM. «iunt 1-
re». de tout icenro, or. Hrgent, pla’inc. eta.otc. 
Administrai nm du gnr végétal, chlomfnrmé. 
ether, hromure d «•«»> Je. cubaine. L’nc mmcu- 
tlon toute Mpcciale «ora donnée au trnitemcnC
des denis des enfante. jno

J. VETIT «f CIE 
raie »i Lamiiert

grandi; attraction
Notre département de Manteaux doit être 

un centre d'attraotfons par la quantité de 
per*onne» qui yaitTiiont nutmelleinent. Notre 
assortiment est le plus considérable en ville.

(iih ts j en Drap ( a»Tor. avec rnMeretlOS, 
der- Jeu nouveaux drah. brun. vsrt. Pieu ma­
rin et noir.

Gilet* F en Draps et en Seive», dans toutes 
le» n •uvellon nuances. :\tat garniture* en pel­
leter.u*.

GileU pour dame*. Gilets pour jeunes üilss. 
Gilets podf en fan;».

i'f

LAINE A TRICOTER 
Département des Chemins LAINE A TRICOTER

MoKintosli, M. P., nommé lieu­
tenant - gonrerneur i1 

Nord-Ouest

Démission probable de M. 
H. J. Macdonald

I.» nouvelle circula à (Htawa qu a la 
réunion du aabinaL hier après nudi. M. 
L'. H. Maokinteah, dépote du comte 
d t>tt*wa, a été n«»innH' InHitenHiit-gou- 
vomeur dos Temt. .re* du Nord \ hiest. 
L'ordre a été envoya * Quebec, afin que 
l ad mi mut Tuteur la signe

M McKintosh .1 désigné c^*mnia le 
«'aiuiHiot à *u»« ansion VI. C«»de, avo­
cat, mais on dit que Thon. M. Hangar;, 
qui a la charge «lu district,est en faveur 
du M. J. VN. Mac me, preoident de la 
conqiagnit' d«>e cliar> urltam*.

La*» brefs seront émia sou* peu \H‘ur 
uns uouvelk élecùun,
DKNHSMON UK M. H J. M\rB0YUH

On annonoa ou* 1* ......................

Bar pure coïncidence, Chicago parait 
(MMH&lor actuellement le* artiste* le* 
plu* diatingnèa du théatru. Culte se­
maine sera fort appréciée par tou» les 
amateurs de rcprértontatioiis dune 
classe uupëneuro.

I On remarque au Colombia l’artiste 
I dramatique anglais Henry Irving, *e*
I coudé par Melle Helen Tarry.Irving e»fc 
oouaiduré du la mèma école qua Coque 

J lui par les Anglais.
\m oétebre comédien Félix M(irn»at- 

! tire foule tou* le* soirs au théâtre Solul- 
| 1er.

Cependant, pour nous, nul autre 
théâtre ne peut nous attirer actuelle­
ment, que le llooley, où nous avon* l'a- 

I vantaged enteiulre deux artiste» le» plu» 
«IktiiHruéad Kurope ;M. Banoit Constant 
Co«|Uclin et madame Jane Hading. 
Montréal tout aussi bien «pic Chicago a 
«leja fait Jeu r aoiuuuNMancu ut a «léjà eu 
l’ocrasion do les acclamer il y a Hientèt 
cin«\ ans. Ce s**nt les même» artistes et 
c'c*t pour nous un nouveau bonheur de 
les entendre. Ix's représentAfiima d’au- 
jourd'hui me rappellent bien l«'s 
soirée* où Sarah Bernhardt attirait 
tout «.'e qu’il y avait de plus distingué k 
Chicago, de même quo les saisons de 
grand opéra à l'Auditorium.

la'* artistes français ont débuté lundi 
par 1’“Aventurière, charmante Comédie 
d Kmilê Augier, qui permit à madame 
Hading de développer tout* la délica­
tesse de son jeu dans le ride de Clo- 
rinde, l'aventurière. Coqneltn, dans le 
ride d'Hannihal. son frère, étala son ;ulnii- 
rable tah*nt et l'auditoire, par ses ap­
plaudissements prolongé»,a prouvé aux 
artistes combien il* étaient apprécie*. 
Madame Hading fut s\q*erbo. surtout 
dans la dernière scène et souleva un en­
thousiasme general, en déchirant le 
chèque représentant le montant de la 
dote qua Fiannibal s'était entendu avec 
Fabrice de lui créer. “Que faites vous 
lui dit Fabrice. Clorinde répond : “ Je 
détruis ma honte et sauve mon âme. ” 

Nos Intimas ” que l’on a joué mer­
credi soir pour la première foi» en Amé­
rique. a eu grand succès Remplie de 
sc» nesd’eiiiotion, cotte pièce de Sardou 
a donné «x\ asion à madame Hading de 
déployer davantage son talent,étoile a su 
charmer »«>n auditoire.

“ I.es Précieuses ridicule» ” at “ Tar 
tuffo." jethli soir,ont fait salle comble.

conqvignie jouera à Montréal, le 
18 diceiubre.a l’Academie.et je saos que 
c e»t là surtout où Coquchn est aivlome. 
da même que sa charmante compagne 
madame Jane Hailing.

Chicago. le 7 octobre I8ÙA.

—Si vous •eaiTVei «la mol »1e tel* out veux, 
enu lov. - e "NEitv.»L »i»e orpti-* kr. g\i»- 
ilt f nef *n:.xn< inert, i» et» ehrf feue h*» pHoe- 
ma. on» ou John T. Lyons coin des rie»I r.uir 
•t lUaurv. Imv jno

IVr«s .-.OT MISSION H rA«'h*t» «s. adreiMé*»
9 au •ou-.h.ki»*. et norian^ a l endo* "Son- 

im--iou pour X-fouts, ’ seront ruvur» a»i bu­
reau «lu Greffier tie !a eilejuaqu’a MKltCUK- 
IM. LK ^ OCT0HRK îfftO. a MIDI, 
pour laron«tnicU«md *Mfr ut dan-lus rues nu 
parties «te ru«** ri des»t»u» mentionnas, avec 
les raccordements neces-aires. snivant les 
proflls et »lc\ »» <jii«t l’un peut voir au bureau 
du Hous-Um*. savoir :
L'avenue Atwater. «!• U ru* 8to Catherine à

la rue Sherbrooke.
Rue Bourxuoi». de la rue Lober A pr^s de la

rue Nelson projeté©.
!!u. Charron, do la ruo Leber k la Levée.
Hue Mont calm, de la rue Craig a la rue No- 

t re-1 >»me.
Ruo Primo Arthur, de l'ouest de lavenuo 

Lome a la rue Université.
On ne s obligs pa» d accepter la plus basse 

ni aucune de» soumissions.
L* oomile des chemins se réeerve le droit 

d a«'iep'er «ic.» soumiaaions pour un ou plu- 
-iours égout».

Avis aux intéressés
AVIS PUBLIC est parle pr --ontdonné que 

I on »o oropose do construire le» e|pims ci- 
dessus immlionaé* dan» le cour» de la pré­
sent* nftia n . et le» propriétaire» »ur le» dite* 
me* ou partie- «|* rua» pour.-ont ©mflturdo 
l uecnaion pour faire faire le* «trains qui doi­
ve»! rvlh - leurs propri. tc» avec le» dits 
egmits public» l'onformemunt aux »ectlan« A 
4, i>. H*et 14 de r.'irlemaut No W1 conr< rnant 
le» égout» ; ci les propriétaire» sur le» dite* 
rue» ou parti»'» dénie» qui ne feront pa« faire 
le» drains a partir de leur» propriété» jn*- 
qu'aux nouveaux »>«*■»«:» pubii»'» pcnd.'uit 
qu'on est * le» construit» «d qui demanderont 
»1»* faire faire des dmins dnr.s la me aprésque 
l éifout public aur» étc parachevé, -eront te­
nus »lc pay»'r une somme additionnelle pour 
lue dite draine «t la restauration du Hm<-»«i*m [ 
ou du pavage permaneni. Ia-s propriétaire» 
«lui auraient «le» reclamation* pour un kxiut 
en bri«)ue ou en tuile vomi»s«^oQuicxi»teaéja 
dan» l«n« dites me» on *e. Tipp» de me», sont 
l»ar le present n«>tides qu il» auront, a soumet 
tre leurs réclamât loas a 1 iusp*. leur do la cité 
dan» le» deux mot» apix’s le parach«'vcnient 
«ic.» nouveaux «-«ont» ou i»artles d lurout».

Par ordre.
L'lnspe< tour do la ('il*.

PI MCI VAL \V. sTcmRGK. 
Bureau de l lnsimMeiir «io la Cité, l

Il.Hoi de-Villc. V
Montreal. IS Octobre 139& / ÎPO—1

Dan* tontes le» couleur» unies 
et île première •/ utilité, en 

couleur» noire» et 
blanches

LAINE DE BERLIN
▲ SIMPLE BRIN.

Inline de Berlin à brin doubla.
Laine de Saxe.
Lain, d Andalousie

Les Meilleures Laines Ecossaises
A CROCHETER

A deux, trois, quatre, cinq et six plia

Laine \ crocheter Desideratum 
Laine à crocheter Storm

LAINES ECOSSAISES
A FILER

S. CARSLEY \ R n*
S. CARSLEY/>o«rc-l)»iiie.

A Prix Réduit»
Nous avon* plusieurs lignes do 01- 
l«t» de la saison dernière que nous 
avons marou*t«a tre* ba- prix, 

i Paletot* pour Dame»
Un > hoix magniûqaed* Paletots 
en Tweeds et en Drap*, avec colle­
rette* dan* 10s nuance* u la mode.

Vn Lot Spécial
D'Ulster» et Paletot* *n Tw**ds ut 
en Drap» de difformités pesanteurs 
pour l'automne et l'hiver. C’enman- 
teaux sont auu»i do la sai»on der- 
nier*- nous h-* vondon* a moitié et 
inoim de la tnoiU* du prix.

Gptiuirn d* Part» s n» d’expérience» nou­
veau svv-i< 1 « «; >».»a ratm: d* » vue-d.r?l*'i- 
len «>t délicates. ro*-ih«»de suhje« tive du 1 )" do 
Worker, le célébré médecin oculiste de F. ao- 

<70—j»k

fi»l M A ICI >,M IIIAKII & PUO L’LA 
NOTAIRES

No ir> lino St--TîlOriU<Jê» 
Bureau du «olr Ml Avenue Ixival 

Argent à prêter sur hypoThéquca. et mai»oo* 
et lots a vendre. Condition* facile». 123-jno

RAOUL RINFRET
B A. SC . L C.. A. G. 

INGENIEUR CIVIL
. rUuiversité McGill»
ARPENTKUU «.KuMETliK

iIHeuf leur dr la Corporation des Arp.> 
«noi T». ao« «otvw, i*ovt». Anrr.*rAOKu

Edifice <te Is Ncw-Twrk hife. ch.imtire 
31». IMsce d'trme*, Montrésl.

2W-Jno

NOUVELLES COLLERETTES
En Drap, en Songe et en Peluche

Manteau.r en Scalette
Une spécialité. Manteaux en Ken- 
Iclteilo Soio. Manteaux en Sealet- 
te mohair. Manteaux de toute» a», 
péces fait* sur commande uu plus 
court delai.

EGOUTS
A -x DépaiTemni m Ctesiiits
' K-Kÿ „—
M: ' ' A VT** prm.TC e»t P*r lepr**

«ent donné «me l'iHl se propose d** «'oo»tnsire 
*lt»« égouts .!.«ns les rue» on partie* de rue*
« i apr* - mentionnée», savoir :
Rue Souvenir, des limites ouest au bout Est 

d* La me.
Hue Part hennis, du bout «le ’« •'gant existant, 

n 'éd û ' la rue Ixurtv iarc à pi*e* de la rue
Amity.

Avis aux Intéressas
AVI-1 PUBLIC est p^»r le present donné que 

1 rm seproT'^' «*o ciai'irnir*' la» «fronta ©l-de»- 
stMi tuenttôum» 4aos I* »>*«»»• «le la prveeute 
saison: ot le» I'T-orriV f «ire» sur Te* dite» rue» 
«>11 partira «te ; nés t O irrant pr«>1?’er«ie Tneca- 

;>«*«»» faire f * . • *» «iraia» qui •>* vêtit re­
lier leurs propriétés arec le» «lits cno its p«> 
h'i.-*. ('.'nf«"--• -nent aux m.* ; i«ui» AI.*. 1<V 14 
dure-- «‘ Ne »1. ■ «unanwwit le< «vn*» : 
ev le» provi e .«iras «ur les due* rues ,>u par 
tiea «le rue» '”.i ne feron |**» faire te» «train» a 
partir de le 1 ;» propriété» «i-q» aux n'»nveanx 
efPMiê pu > « pemlwai <»• «a» est * h«e ,«,>0».
iruir» et qui dmnandeWmt da faire faire des 
«lWi’.»*«4an* !a ru» .«pr a que I -qour publie 
aui.% été ps-at'hrv. •■•- ni euadcpai •ru»** 
sixmioa miditionnelle pour a re-tanraika «ta 
«unea-hiin «*u «lu vavage perawvne t. L«'» 
rroofleTatea qui aaratant d«*» re< lusoatton» 
p >nr uu égout en l»ri<iue ou en tuile vcraiasrr 
cUi exietc «l**.»a dan* le» «Ille* rue» ou »e- :lons 
de rues sont par le présent- nof irté» <iit’î> au 
rtm a tmim r » r* leaf» rcelamate'ns a lin*-

f-ect«'ur «le la «ffie dans le» «leux mots, oprre 
e parachèvement «le* aoavsaax eKOiue ou 
partie» d'éRnuM.

Par ordre.
L'inspecteur de la Cité.

pkrcivalw. sr. üeorgk.
Rnrean de Vin •pe-te ir de la CHo.

H: d-Vile.
Montreal. IS octobre ISO. 90-2

Ilia peaux de Feutre 
Chapeaux de Feutre

Pour l'automne et l’hiver Des centaine» de 
nouvelles formes dsne toutes lee non veil** 
l'on leur» a votre choix. •
Chapeaux de Feutre pour Dames 

depuis âtte chacun
Chapeaux do feutre avec gronda rebord* 

pour enfants, depuis 50c ehoem».
Chapeaux «*» «osier avoi- grand* rebord* 

pour enfant».

Nouvelles Plumes de Modes
Rubans da»* toutea le» nouvelle* ffiuaoceo.
Ornement* et boui las en jais. ” 
Orueinent* en or ét argent.

JOHN MURPHY & CIE
1TS1 ot 17S3 rue Notre-Dam*, ooln d* la rua 

é'nint Piorre.
Condition» : argent orxnptadt et an MUl prix. 

TCLEPMONl : 2103

Quelques Grandes fabri­
ques fenneronf leurs portes sa­
medi après-midi, afin de per­
mettre h leurs employés cTassls- 
1er à la Grande Vente de Ter­
rains an Pare Amherst.

n nilGAÇ ternlantler». plombier* et r-tr»- 
u.uuuéxO. yrear% 1M1 ru«> «> cm , ri-
ne. Spécialité en couvertures et coruh-ba», 
Po<a«ede f uvaux a gat et il vht**ur. Ouvra-

Seexecn;.* «v*e soin et a de* prix tré# mx 
ér-». Sto< k «le povle» et glaoiYro* «on*tane 
ment en mains. 1#?—jno

C. G. BRCDEUR
Maître*Ingénieur et Piorubler

191 RUE ST-URBAIN
Spécialist* pour la posa daa App« 

rails «a cHauéTaac k l'eau ohautfe 
et h la vapeur.

(onfteil* rl estime» sraii*. sur la correctioa
do» appareil* «lo chauffage «ivlertueux.

lies ouvrairc* neufs m do repri*o. §e font 
par le» meilleurs ouviier*. sous la surveil­
lance imiiH'«liate «le M. Hrodeur, dont la ré­
putation ot l«o« hau e» « apcicités sont au ««ii 
conntie* «juTiuynue» ables.

^'Correspondance respectuenrenient solli­
citée. 2iD—jno

LAr*HA>I
Menni»ir»e» rharpentiérs. 141 me Hleurj. 

<en face du cn|!«W»’ «es J> culte»). On » arcupa 
nrvmplement do# ouvnur*** qui nous sont eoo- 
fléa. floi» «eo et convenable pour ailiimer s 
povte en grande quantité. 24—jno

MARQUE

“ISLAND CITYM

ATELIERS DE MARBRE ET 5RANIT
cors Des nbices. Montreal

j. inTÛN irr
Importateur et manufaciaWr- .-»»

Monuments Tombée, Charniers. l»o- 
teauM. Copings, et- ,i •* . y »k
decitneü-r- et «1 are b ire ’ ’ire H -aru
«•n tou» genre» a de* prix modérée It 'o*
«x* : Cf'-tes de» Neigas. Telépho ie W- 
ncction gratuite pour Montréal -i*-

PEINTURE A PLANCHER
QUI 8CCHK KM SIX HEURES

Peintura Préparés en 36 Nuances

S. CARSLEY \ Rue 
S. CARSLEY 1 Noire-Dame.

Pour ouvrage*» extérieur» et intérieur» de 
meilleure e*t celle qui coête le

•rag«’» 
mai»on. La

MANTEAUX

i*. d. noos & oie
te» et 190 rue McQ II x:\ -,:ir>

Marcotte Frères rendront dc« 
; terrains au Pan* Amherst sa­
medi.

GRAND
YéCowsatt* imparnieaD «a iitubr dau* tou» 

le» patron* et toute* grandeur» pour daine* 
et bomrru».

S. CARSLEY
1785, 1757. 17d9.1771, 17TS, 177*. 

1777, 1779

Rue NotP' • Daine* Montreal

fourrr le»

VERS

Yeuda Fartaui

25e
LA BJiTE

ATTESTIOM
e e

------L158------»

Cremes au Chocolat
DR DAWSON

N* •ont jamais rendu»»
sous la forme de cdio*olat

u en lAteM» 
moi» cemMe une

DHideuse crème au 
ITmcotat

On s a be»oin d'aucun au­
tre remede Le» er.TanU 
ne le* refusent jamais. ...

Seul Proprietaire:
WALLACE DAW8ON

Montreal
feT-lMv-Axu»

CHICAGO
Le Bureau d'informations 

Canadien, sous le patronage 
de “LA PRESSE." a été 
transporté au No. 54 Board 
of Trade Building, où toutes 
les personnes visitant Chi­
cago pourront s'adresser à 
M. LOUIS LEDUC. Gérant, 
pour se procurer des cham­
bres ou tout autre renseigne­
ment pour tout ce qui peut 
contribuer à rendre leur 
voyage aussi agréable que 
possible. Toute information 
sera donné gratuitement

lto—1no

EACOMFACMIK CASêUPAMCt

oc HAfrrroRo
•Mbit V» spfénta» du temp* ét tes «preuve* 

du f*u. Cnr*re 1* té* smitemonL Capital 
camp ant $2. »»•*«>>. KSfkunrnt.» prompt**6 
ht- mut. Gé“.\ld K. nsrt, r*rxl‘. génvrxl

rirteCanjuia;iLK*ltUad Sntth*t •. iste v« 
F*ore. o<eaua MunireoL bureaux 11* "j* 
êtJocuuoÉ. 8w-iaa
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KOUVELLLS UI\B1E&ES

VaK« rpiel^ue* ciikUM*» du t»i ■vn.uxiatr 
ftdoÿiC* U 1 ' lin?M de» S<iet«*» u 
entre» otTkobquM qui » e»t tcuu a 
fcr-lclie*, dlkli» U denurrt fetU.AU^e d%s 
MpUrmbre. Cette p*rUt du {Tv^r»!:.;**» 
«• mu rôle de i fcu*t dikiia U
qu«»UoO eurnc-rr

L Lt«t do«t
1 ls»iii*er U per»ocitudimu«»ii civile 

et • rciier lee druiu eus cor|K>n»UuiUk de 
irokiem.

2. Acconlor dee eub»idee eus curpo- 
n»tK«ie|iuur W mettre e mêtue de
•> unr Itifr» meu. tire** mai» treveü.

3. DiuiUiutr U coucurrence entre les 
ouvrier» en uiacnvent d»u» les ciduer» 
des cliarfe» un minimum de ^aluire et 
un umximum d heure* de tmvail

4e. Empêcher 1* Mmcurreuce des jui

FINANCE

Dividend»* nn>*b)*«
Bell TeieplK>ru t'oru^muy. L*i, •

GniiuU- 
Jnuxir. brun 

** i#*‘feu
4ic
4tc

Aux *cU*4Utnii'v*
. P 5

du

3. Défendre »ux •mployés qui ont un 
tnuUrtnont snuuel »utL*u*ut d ixx'Ufter 
tout notre emploi ou de faire le corn 
meroe.

• Régler le» droit* d entree de façon 
à ce que la producti<m et le travail ua- 
trmaus »>>ieut avantage»

7 Kaire 1e p*»s»»ible atin d'obtenir un 
accord international réglant le travail, 
ainsi que 1er- heures de travail.

S. Abolir le* droits de consommation 
Ilui peiw-nt *ur la claat*. • uvncre.

t*. Améliorer |^r tous les moyen* pos­
sible*» la situation du laboureur )*>ur 
1 empecher d iiunugrer dans les centres 
industriel*.

10. Protéger 1 expatriation ver» des 
contrées oti l'ouvrier |>eut trouver une 
existence convenable sous le rapport 
maiériel. religieux et moral.

11. Instituer un ministère du travail.

Nous signalons ce programme a nos 
hommes d'Ktat du Canada.
Assamblée de Dictrirt Ko D des Cheva

liera du Travail
Assemblée régulière, hier soir.
Apres les a^aiies de routine, le maî­

tre-ouvrier fait son rapport ; ü dit que 
durant le moi* écoule, il a \isrté la 
pluv grande partie des Assemblées loca­
les et que partout il a constaté de* pro­
grès sensibles, l'ne nom elle Assem­
blée a été fondée et une autre doit 
aussi être fondée bientôt. Les nouvel 
les Assemblées ainsi que quelques-unes 
des anciennes font des progrès extraor­
dinaire*. Il est prol.*hlc, par exemple, 
que d'ici k la prochaine réunion du Dis­
trict. l’Assemblée îles cordon* *s 
Couipteni dix fois autant de meiitbics 
qu’elle en compte aujourd'hui.

Puis le comité exécutif présente 
§en rapjxirt qui est adopté à l’uua- 
nimtté.

I-i somme de cinqante [iiastras est en­
suite votée pour payer les livres 
de la consutuiion achetés du District 
No b.

Assemblé* pobllqne d*e cordonnier*
t^iie les cordonniers n’oubilent j>aa la 

grande assemblée publique qui doit se 
tenir ce soir dans leur intérêt, au No 178 
de Is rue Montcalm.

Comme nous l’avons dit hier, on s’at­
tend que cette assemblée sera très nom­
breuse, tous les ouvriers de ce cor}*s de 
métier, sentant le besoin de s'organiser, 
ah n d'améliorer leur position, voudront 
aller entendre les orateur* qui ont été 
choisis pour leur expliquer les avantages 
de l’ÜAion.

Dodo, que les cordonniers se rendent 
en masse, ce soir, à la salle Montcalm.

L*s ooupeur* de hard**
Les coupeur* de liardes de Montréal 

auront une assemblée extraordinaire, 
dimanche après-midi, à deux heures, au 
No 1517 rue Notre-Dame.

Cette assemblée est convoquée dans le 
but d’aviser aux moyens d améliorer la 
condition du métier.

Tous les coupeurs de hardes sans ex­
ception ont éfé invité* à assister a cette 
Assemblée.

Des filles en grève
Les filles employés aux ateliers de 

reliure de la “ Canada Publishing Co.”, 
à Toronto, se sont mise» en grève, hier, 
a cause d une diminution de salaire.

Convocation*
Union des Briquetiers—Réunion, ce 

•oir, salle 81-Joseph, 1796 rue Samte- 
Catherine.

Assemblée Ville-Marie, C. T.—Réu­
nion, ce soir, 1517 rue Notre-Dame.

Union des Carrossiers—Réunion, ce 
soir, 169Ô ru* Notre-Dame

Assemblée 8t-Louis, C. T.—Réunion, 
ce soir, salie Fsuteux, 128 rue Vinet, 
8te Cunégonde.

L’Union des Plombiers et Poseurs 
d’apnareüs hydrauliques auront une a»
setnolée extraordinaire, c* soir, a leur 
tails, 223 rue McGill.

▲bous.

1». asfttffcsi 
•rot«*.br» .

IsiiVdiiOaa de Montréal, Lui:t<e, 
Mmirstrul. 6 p c* , 16 vt bre. Livre* 
fermés du 2 au 16 octobre.

Dumimott TaUgia^ét Co . tnru**tnel. 
6 p.c (tar annee. 16 usbobne. Lu ru» 
ferme* du 2 au 5 uotobre.

Can*<ia Colored lV*tton Mill* Co., 
tnm—I nul. H p. c. 16 octobre Livre» 
ferme* du 7 au 16 «tetobre

«é the Wood* 511!ling Co., 6 p. 
c. l«r novembre.

iju» hi uc»
«eiuni».

L* (B*
Le marchu U «cal **t mort 

paquet*, de the du Jai»ai « lit et.* 
mai* U Ut » e*t nen fait dan» le* t h 
mur*
Japon,

© 6 « g «♦> O • • • • O

de t h*ui............................... .. îMc
tre» ........................... ibv*

*>Ql rTE D( rOHONEH
La coroner a tenu une enquête 

sur la mort d’un nommé Benjamin 
Jeannette, me St-Christophe, qui est 
mort subitement a l’Hôtel-Dieu, où il 
n’avait é*é admis que depuis deux heu­
res. Après 1 audition du* témoins, le 
jury a rendu un verdict de “ mort de 
maladie de cœur. ” Le défunt lai*** une 
femme et deux enfant*.

LA MURIE A TORONTO
TofiOîfTO, 13—Ij6 lieutenant-colonel 

John J. David*a>n a définitivement dé­
cliné la c. Kiidature a U mairie, pour 
les prochainea élections L'échevin Saun­
ders est décidé d'entrer en lice avec le 
maire actuel, M. Fleming, qui veut de 
nouveau briguer les suffrage* des élec­
teurs.

MORT IIBITK
Qi Abec, 13--Mlle Gameaa, Agée de 

dix-huit ans, fille de M. Zéfihirin Gar- 
neau, demeurant au No 171 rue Ara. o, 
est moite subitement en prenant son 
déjeuner. Klle avait à peine commencé 
•on rej^is quand elle tomba inanimée. 
Le* docteur» Giaason et Marc et un 
pretre furent appeler en toute hâte, 
maia la jeune fille était déjà morte.

nrcBSéGE 1E8A8TBECX
Toronto, L3—L’incendie le plus dé­

sastreux qui a:* visité Toronto Junction 
depuis assez longtemps, s’est déclaré, 
hier soir, dans la fabrique “ Wire Mat­
tress Co.M Le* pertes sont estimées à 
•W.UOO en partie couvertes par les a.-.nu- 
rances.

MEIRTRL HORRIBLE
Frei»rricto.v, 13—L enquête au su’et 

du meurtre Weary se continue devam 
le magistrat de police. On se .-%pj*elle 
encore l'horrible tragédie qui eut heu 
prés de -jetée ville. Un negre. en l'ab­
sence de son frere et de ses .^eur». 
avait tu* a coups de hache sa Vsslle- 
•œur avec qui le meurtner semblait 
vivre en bonne intelligence. Rien d im­
portant n a été dévoilé.

C/OM MElil E

L* caéa%c. a** 4» l\le «• Mon* r«al
Aral it le* iacaiKo>, la Chain bre de 

Commerce avait commencé a s occuper 
d un projet d* cadaatrugv |H>ur 1 île de 
Montreal. Le plan était *u|K‘rb*, l’idée 
belle et grande. Elle n-mediait. dans 
le futur, aux maux d’‘*astrcux d»*** ex 
{iropriatioti* qui ont occasionné tant de 
saignée* a notre ville, depuis quelque* 
innée*

Pour l'accomplissement de ce plan. la 
Chambre avait juge néccsaaü'e de cou 
v««quer une asaeiublée de dtiUguéa des 
ditferente* muiucqtahté* de l lle, afin 
d’agir conjointement.

l>ans ce but, dws lettre d’invitation 
ont été envoyées a tou* les cor,»s muni­
cipaux. La semaine dernière, deux ré- 
jKtii»e* seulement avaient été reçues à 1a 
Chambre »le Commerce*.

11 nous >eiiible que le projet mérite 
une plus grande considération de U 
part des intéresses, et noua ne pouvons 
guère comprendre 1 atathiu montrée en 
cette cuconstance par nos cire nivoi* 
bins.

11 est ceruin que nous ne sommes 
pas excessivement loin de l'ejmque où 
l’ile de Montréal sera la cité de Mont­
réal. Toute* lu années, il ae fait des 
annexions à l'appui de cette prévision.

Si les jwuiioK actuellement annexées 
avaient été construites sur un plan mo- 1 
dénié, on no procéderait jais aujoiir- 
d huiatant d'expropriation*, dont les 
frais coûtent des somme tubuleuses, et 
le* quartiers éloigne* bcraient plus 
beaux, plus commodes.

Les villes modernes ne se bâtissent' 
plus maintenant que hui un plan bien 
et régulièrement fait, mûri ;i l’avance.

Pourquoi, puisqu'il n'o*>t pus encore 
trop tard, n Agirait-on j*a8 de la sorte, 
en vue de l'agrandissement toujours 
croissant de la métropole canadienne (

Nous espérons d«Hic que les munici­
palités vofidnea s’empreasenint de ré- ! 
p«ndre, le plus tôt i>ossible, à l'npjn-l 
généreux de U Chambre de Commerce. ; 
La chose en vaut la peine.

L’intérèt propre de chacune de ce* 
municqiahtés y est concerné, puisque , 
plus tard elles auront d’uuîant pin* de ' 
valeur quelles formeront un plus 
beau quartier de 1a ville.

M \RL HÉ DE DÉTAIL
Il y avait foule, ce matin, au marché 

Bonsecoure. Il y a pou de changements 
et il n'v eu aura gueie avant le mois de 
novembre. Le beurre des crémeries a 
augmenté d'un centin. ainsi que le fro­
mage. Le» œufs en caisse ont aussi aug­
menté d un centin.

ProAutts d* la loltarl*
Heurre marqué, par 1b......  o ü
Crémerie.. .... . n oo
Heurre de* Townships, du choix. 0 24

.... 16$
___ 16c
.... 14c 
.... LV 

1JI 
11 » lii 
16 a
JM a 22c

• tin ................ ..
** bon moyen............
*• naoy en.....................
** bon commun..........
** iiHumuxi .............

N»*ir, couiumn....................
“ moyen ................. ....
•* b»»u ... ..................

L* rate
I* maivht- h»ca! au café est ferme . 

le* oait-h du BrvMil ont augmente de 4 a 
le. la» demande a «te lente, néan­
moins.
Moca......................................... 25c à 28c
Java .................................. 24i- À 2Ho
M traça ils»..........................  19è à 221
Rio .....................  19c à 2(V
Jamaïque.................................. 17c à 19c
Chicorée................................... Uc à 13c

L* rU
Le marche local au ns 11 a jiaachan 

et. la* prochaine récolte promet d être 
de premier ordre
J ..................................................... *3 85
B .........................................................3 t*>

LMOtlETEDESim

l*i»tiw Kov.U.............
liii(»enal .............
i'rintal du Ja(H»n ...................... 0M4Ü
(’amlih*...................... .......................U.(C

Fruit* o*oa
Rennes atfaiixm. surtout parmi le*

rttisiu.s de Valence et de Corinthe.
e. c.

Prune*. A this. lalb.
Dates, lu 1b ........ .. .................. 6 à 5J
Peanuts de Vugiuie
Uh&taignea ccaleob. . .................. 20 4 21
Valence, n« uvoau . .................. 4 à OÏ
Valence, vieux. .................. 4^ à (Kl
Raisins de ('«»rinthe.
Figues, petite boîte. ............. .... 10 a il
L iguos. communes. . .................. 5^ a 00

Produit* en brut*
Ces produits ont été excessivement

tranquilles, cette net ns me. Ih*. déten
teurs ne paroèuHtnt juxu vouloir presser
les ventes, excepté en certains cas, loin-
qu il n agit de ventes considérables.
Saumon, 1 1b........... *1.27là l.:C»
hÀTevisses “ ......... ........... l.Of» à 1.75
Maquereaux, 1 1b. . . U.00 a 1.00
Huîtres, “ 0.00 a 1.40
Tomates, “ .........0.85 ii 0.85
Mais, 2 Ibg................ ......... 0.75 a 0.85
Pois, 2 11 »s................ .. 0.00 a O.90
Fèves, 3 li(H. . . .........0.00 a 1.40
Pèches lauru-x. 2 Ibs . 1.85 a 2.00 1
Pèches Rart, 2 Ibs.. ......... 0.00 à 1 70
Fraises, 2 Ibs ......... . . 0.00 il 'J.Ht!
Ananas, 2 Ibs ......... . . 0.00 à 2 20
Frajnb« >i*es, 2 Ibs . . ......... 1.70 U 1 80

Abattoir do 1 E*t
Il y avait environ 600 Ueufs, 50

Heu beurre
Crème, la ctioptau.....................
Froioag''
(Lui* m»K la donzain*
( Kuf* en < **is«»e ........................
Miel. i*ar Ih...............................
Miel, un KSluau
Sucro dVrable. par îb » .........
Sirop d fiable, le tfallon
Uaindoua. ...................

Fruits
.Atocaa. le gallon
Hananeti. la dos........................
btoueU, la bo.t** ............
Pomme*, par oaril...................
Citrons, par dez ...................
Citron». U bo;U-
OranKe* Mesitine*. bo.te de 2UU
Datte*, la 1b ................... .
Coco*, cboiiue ........................
Kaisins. la ib .... .. ...............
Pèche*, la doz..........................
Prune*, gadon...........................
Poire*, la dos.

V Land a*

u 21 
0 10 
0 11 
0 18 
0 17 
0 10 
0 10 
0 07 
0 70 
0 10

0 10
U 16
1 ü 
X 00 
U 10
1 m
s .0 
0 '17 
0 03 
0 1.3 
0 10 
0 40 
0 2 J

0 10

< an 
0 2n 
0 (10 
0 23 
0 uo 
b 13 
0 « 
0 (10 
0 12 
0 12!S
0 n

0 os
0 2>i
1 2.3
3 00 
1 - 1
i
4 00 
0 10 
0 11 
0 H) 
0 00 
0 40 
0 00

veaux et 500 moutons et ognenux, hier, 
a l ahattoir do l’Est. Les prix n’ont
i’îis épreuve fjeaucoup de ciiangements. 

1 n’y u\ait pas lieaucoup de Imaux 
boMifs ; les meillettf» étaient coté* » 3,i 
«t 4. ; les communs valaient de 2 a 31c. 
Les veaux étaient rares . ju ix, $3.f>0 a 
$») pour les moyens et $7 à $12 pour 
les beaux ; quelques-uns même ont rap­
porté enti*e $15 et $20.

Nouvelle brasserie

f)TTAwa, 13 — Lacapitale est sur le jn’int 
d’avoir une nouvelle brasserie, qui sei 
connue sous le nom de “ Ottawa Brew ­
ing and Malting Company.”

Cette bru&hârie, située sur la rue Wel­
lington, sera certainement l’une îles 
plus importantes du pays ; toutes les 
améliorations y seront ajoutées et en fe­
ront un modèle soils tous les rapports. 

Diver*
— L amendement PeflFer, en faveur du 

monnayage libre, a ét. rejeté par le sé 
liât américain.

- M. Adam Beck, de London. Ont., 
a expédié 30 chevaux à N \ ’* rk, ou 
ils ont été vendus û un prix moyen de 
$.327 par tête. L’un d’eux, un magni­
fique animal gris fer, a rapporté $900.

0

0

O

0
0

0

:
*
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CAPITAL-ACTIONS $100,000

Société établie dans le but de répandre le goût des ARTS, d en­
courager et d’aider les ARTISTES. Incorporée par lot 

très patentes du Gouvernement du Canada, le 
27 Février 1893.
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L’UNEdespIüsRICHESGALERIESdeTABLEAliXduCANADA

EXPOSITION ET VENTE
OIÎ.A-T UIT

10 hnin s iht matin d / /wans </> t'a/n t s-mit/t

fri

1*

Occasion unitjne en ce pays de so procurer des teuvres de nuiitrc

Tous les tableaux sont ties originaux, 
française, la première école moderne.

sont pour la plupart tie I «Vole

Cette société compte parmi ses membre.
que Français, UnelieRrosse, \uldct. Kami, 
ScbemT, Suu/at, et ihju foule dautrtvs

des ail il «s lits
IVziiiil, Fr^tjran,

erlcbres
Marins !!o>,

tïHe/mimler* nos Cofo/of/nrs < f ( h en/fn/1 v.

1*10

Î5Ü jnu

i >i m-x’TK i; 1

MZJQruç & . a « «j a

îT

M

BfVdf. 1ère cIamu, lb
do commun, do. .................... 0 o.*»

Agneau, par 1b. ........................0 07
............ 0 iè

VAINSEAI Ef lIOtE
Sydney, 13—1/6 vaisseau “ County 

of Yarmouth ’’, <|u’oii dit être le plus 
gr*H na.ire de |>èc!ic au Canada, est 
échoué à un mille d’ici On supposé 
qu’il a chassé mr rch ancres, lors «le la 

• s l?! I reH j°urs et qu’il h
~ * '* espore ’

■ U 14 •
a 0 10 1 été ainsi jete a la cot« Ou le

Porc frai*, par 1b
Bacon, par ib.................
Porc ouvert, par 1001 be 
Jambon, par id. ...
Veau. 1b

0 13 
8 &>
u 13 
0 07

12
0 121 
0 '3
S 75 
0 15

ifOaume*
Choux par douzaine—............. 0 23
N aveu, la doz............................ 0 lO
Caron**. 12 pot* .................... •» 00

1 V r< *, 1& poche U jo
Oignon.*. 12 paquet*...... ............ 0 10
Ail. la tresse .........................0 3»
K.piaardrt, le panier.................... 0 0»»

!.............. 0 16
..............  005
................ 0 02

Poireaux, la doz 
lonmfe?.
Laitue, le pied

Gibier

Ib

Bécassine*, roupie.
Canard- gn-. toupie.
Canard-noir» *x>mde 
Cui**e« de grenouille*
Pigeonneaux. '* ___
l’in vicr* do champ*. la doz...
Plnvier* dore*, la doz .....
CatU**. la doz
Poule* de prairie, 1# couple .
QU*-aux de nuîge. la dose
Perdrix, roupie......................
Sarcelle, couple .

Basse Cour
Poulet*, moyen*, ie couple 
Poulet*. $rr*. ke couple 
Poulet*, petit*, le coup'.c
Poule*, la livre.......................
Dinde*............
Dindon*...................................

PoUaon*
Bad »ck par Ib . ......................A 49 A 0 04 •
Anguille fraie ne »i 20 s 0 i»
PaA**on blan . par 1b....................0 (* * 0 D
Mono, par 1b . ........... 0 '6 « t 06
Truite, par 1b.............. .................. Of-* 1)
Flétan ............................. 0Î5 » fl 15
Brochet par 1b .............. .......... t» »** a 0 10
Earurguon ......................... 0 06 6 0 00
Saumon frais, la 1b .. 0 18 a 0 20
Carpe, deux .......................... . t» 15 â 0 20
Huître*, le gai .140*06)
Perrhaode. le poqoet ... . 0 15 a
Aioe*. ehaque .. .................... 0 (KJ è

Farm**

.... 0 40 
... 0 C> 
... U 75 
... U 25 
... I* JD 

2 00 
...3* 
... 2 50 
... l 25 
... 0 10 

0 75 
. 0 45

0 H 
0 t?) 
0 35 
0 !2 
0 70 
0 90

0 10
0 15 
• 15
0 «1 
0 1
f* 00 
0 !?•» 
«) **» 
0 03

0 45 
0 .50 
« 84 
(»:*• 
0 00 
2 2. ) 
0 00
0 00
1 40 
0 15 
0
0 00

0 AO 
0 70 
0 40 
0 (►»
0 85
1 1 ^

renflouer sans trop de difficulté.

0 20 
00

—Jritz Jome*. 286—jna

F*rl«f d* blè. par 100 1b* . 1 71 a ? 25Farm* d* *arrazin t 00 a 2 05Farme d avoiii" s 00 a 3 1>Farine de ble-d mde ................. 1 j») a 1 (fl)
Moulé* ......................... 1 00 a 1 40
bon .............................................. • 75 a 0 SU

Grain*
Blé rom d ht v**r du Canada. 1 a 0 90Ar-fne, par hoc 0 70 a r> m*'«».* ;»*r miant 0 %) a 1 (*0;«ar m DOC 1 m a 1 wPurroz’-n. p*r imm. ................... 1 10 a 1Mai*, blanc, le m:no' 0 i») a 0
M.M* ja'ine d* ‘«etneBoe. le mia... 0 75 a • 90
Mai» latine, pour onvrriiire 6m

animaux __ _ ...... 0 RO à 1 1
Ora:- - de lin. par mioot 1 flO a 1 Xî
?^*kgi^. le miaot. 0 («J a 0-9
Or»............................................. *45 a 0 55

Vous ne pouvez vous imaginer la 
sensation éprouvée après avoir pria la 
“ Hood s Sarsaparilla, ” Klle cluissera 
cette maladie de langueur et vous forti­
fiera. (9

Noce* d or a St Enatacbe
U clergé et le public sont respec­

tueusement invités u asmater aux noces 
d’or du Révd. M. L. I. Guyon, qui s* 
iv»nt célébrées avec grande pompe, le 
I‘.J courant. Un tiam sjh < ial paitim di- 
la gare Dalhousie. jeudi, le 1D octobre, 
a 7è heures a.m., et rejiartira deSt-Kus- 
tache le ne-aie jour a 4l hrs p. ni.

~ 291- 3

-Ta névralgie e*t radicalement guéris par 
1* Nkrvol. Cm- appliration a l'extérieur -<jf 
fit. 25 et* < her tou- ie* phanuacDfi» on John 
T. Lyon*, coin de* rues Craig et Bleary.

biv-jno

— Ij« Couvent des Ursulines. a Trois- 
Rivièn s. i*-*t pourvu des célèbres pianos 
droits Heintzman. Un essortiraentchoi­
si en vente aux entrepots de C. W. 
Lindsay. 226*. 2270 et 2272 rue Mainte- 
Catherine. . 290—2

—Parmi les remedes qui ont été j»ré- 
cceiiséo contie la grippe, combien ont 
survécu f Nous n en connaMieons qu un 
s< ul : le htiump? UltumsU, le célèbre spé- 
utique français c*»ntr* la grippe, le 
rhume, la toux et la bninchite. t . est le 
remède populaire jwr excellence. Ses 
m^veilieuses propriétés a combattre le 
mal et à le déraciner, les milliers de 
cure* qu'il a accomplies, l'extrême mo­
dicité de son pnx qui le met à la portée 
de tou*, l'ont placé a la tête des médi­
caments jK»ur !e trait*-ment des maladies 
de poitrine. 25 cents le flacon dans tou­
tes les pharmacies. 290—2
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Tout ce qu'il y a de plus beau, de plus riche, 
de plus nouveau aux prix les plus bas
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de riclies Manteaux et Pardessus
POUR DAMES ET MESSIEURS

L* suer*
Le marché au sucf* est très fort, mais 

le* raffinene* n'ont pas hausse leurs 
t.rix. La demande, néamom*. est plus 
t'dte que l'offre, surtout |x>ur le sucre 
brut ; une cargaison tnt attendue de 
jour en jour, dans le port, afin de 
ni&uie fin a cet état de choses.

(omne la tôle ic*i iranma)* 
élHirifinf* n’fst pa* tBrmlnef, 

cJI!l2f*n( ♦ partiront dn roln 
de Fiffiiae Mont-Ro>al et de 
la rae St Denh.à tonte* lev deux 
minute* pour le Parc \mher*t. 
^anedl, jonr de la tente.

FITZ JAMES
2&5-JOO
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Fourrures variées et de premier choix
Rien de commun dans notre maison
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MARCRIÜSLS fiUfitS
VI COMMKItCE

A 044* I'm oh» «Je ncu'oir i/o*

braids niiluéres noirs
Braids imliuires brun phoque

(XUIUuauJm *n- 
v**)*•*■• mu laiMMi* r*vuiv*ut uu, *ii*aU<Mi
•peeiala.

& CIE
RueswtiliRgioneiFiDiii Est. Toronio

4(e*(* » H.»*irM»l JH? Hur *l-Ja*4MM.
RsliMe Norélioiairr. •

DM» l V PlCAItn. Agent

Pre*ei \vs Irannia)» delà rue 
M Lan mil 011 de la rue St Ite- 
nU pour tou* rendre à TAtenue 
Mont-Ko)al, et le* dlllcenie* 
tou* reneoiitreroni au coin de 
la rue si Déni* et de retenue 
tlonl-Hotni. pour de Id, tou* 
eondulre au Pare \iiiher*Lpour 
la tenle de samedi.

I M 11 M T ; I . »\ H \ SICN 1 I 0 t|*M*
• P# irral I in-irhal ( o. m uiwfactu
rln •> r* imitortai < <11'*.

TT
)

mlti il.- I i. ■ nu lui in ut niiigiisln, Kt 
'•'■i |»i o •»' lii i.tlhuiou il-
• Il lirhuto* « .mi|ih‘i •. h.»l tn h-m i |. phiiiui -oit 
lii'lIva v li'i , 7IM nue CRAIQ

257 Jno

(|iiaml tous ai hele/, des D 
rains an Pare \mlieM, to 
ai lu le/, de la propriété de 
tille de Montnal.

.i('nr do l'oxposilion universelle
KACUr.'SIONA QUOTIOItNNie

MONTREAL

CHICAGO
I l ItIToMf $18

111 13 41 > (M HliiKl |M |,| H|| I Vil >T
!iu • 1 !»<•' n vMiirmi |M«Int lin lit'port

«IWH» le I 1 jutirs «le ht «Ulr d'« iiiIhhIoii.
• t■ • » ■* ' n - |m» u t'>iirl*ir- Allant <llf*o 

' ". l 'ti i»nl «h1 lagarntl» U r«s
il. le* nuif'ir IIUT'timII-.U it d

■ -«ne ’."iin t’i n itar lu. 91 .*i0.
rrnln HKèrlal **«(111 (Jtiitinnl lagaiedn In 

r<t.- \\ ,1, (..i , 1 in p ln l'nlnl« Knrtun*
• I ■ ".oie. l!ileriiié(|Kilr*i*. ronMnnera l«* 
' 'i < I' •me«iu Jn««|unil 21 o«Uihr* I8ÎM 
»>• hi-i' ' iiM'ii « l j»t r« « ru n KeiiHlngtou |»oiir

' • “ 'M I.......... 'gen «jtil «lèOrmil nx-.lNtiir n Ih
' • >•'<' 'I" I• rntin *•! •(•n Hiimnl «le* hlllct* <Im 
lolour l»«»• 1 r .Moiilmil Juiielloii.

Mlireuu de- blllris 6c I* 1 Mlr, l'fl) mr HI-.lArqHr*
V"l*ln «lu Iturenu .le t'»»*»*'.

IA (ir.nl Bnti ■ lni«'t iinM«inal<'a <h»uhl* 
j \ oie «lu I uniiel .lin' Clair

Exposition Universelle
h\f I KHIONH i\\ 441 MM K N > KH

tnr rhoi.i t ntri i^aatrr Itoiltr» ri 
liant n Train» /mr Jonr /tour

(Il I CAC JO
l,imile t/<‘ Ht Jours

$18.00
l lmilé «!»• Irrnfp |«ur^ Til.Of.
KmtH |iis«|iraii I » >ovefillin' 82H.HO

l’rl» i<«luS- ï»ro|»'.rM«u«nHI«nficnt aux au
11 fi gere- «lu ( •r«tn«l 'I r«»h« .

Hlm ’ - < * lu - l'ullruan . < N'o 143 rus Hl Jac- 
*iu«- « 1 * U ■ - I nion. iu< ’m' «4uc* (gmt
Hoha v ei.la »

Aile/ a la vente île terrain* 
amedl après-midi au Pare \m* 

her*t.

M^Gale pour
AFFECTIOMG BILIEUSES &c.

T' ln«« «.< ...... Munlcipalitc (J* I*
IH 'r Villn fin la Goto
<.'»r»r il If'. «/ « ) et-Antoln*.

AVIS PUBLIC

Toutes nos Fourrues vendues presque aux Prix du Gros

4
1537, 1539 & 1541 IM K STK-CATII KIM NK

HfJf « *t r««r U- donnf
l«i — **cr*talr*

♦ 444 ♦;j4
--

00000000000000000000000

Maison en brique solide a vendre
•4 BUt fiT-MVPeOLlTt

$2,700. 10 chambra*.
jofi t j. n u» h cil,.

1 2K-4 1724 ru* Sotre Dimr

L» rue tmherst<iuite rendait 
Pare AnUier*!. est maintenvn! 
la rue la plu* large a Montreal. 
Rendex-toos a la <»ntnde Vente 
samedi.

SOUS A VENDRE
Ab" BCHKAU DE

“ I 1*14 1
2i4-Jo«

avih r
h fou* Imèr*;-**'-. imr 
tn orJ<;r. nu * Una it+Hiir t) onliiimirn du non- 
*« il. t* l ire lo ue !<• 1 v . rue Jour «If novcrnbi* 
ï»r«»* hairi (I6C3(, a hait Im «ir*» «l< I aprèa mi.un 
r««lf fit1 ni -« r i MHjini- |»«>ur »ii»i«f ohaf ion. 
cot«-ernanf. i Hvamie Montroac < ’ rai»r«/t<ai ûm 
du r^ghud'-nt nuiri< o vingt nuuire (No 24». la 
tout tf I rc» >1 Mp’^crt m un |«Imii annex* au dit
M-glcrii' ti’.

Quf l« «ut du dit r»glcm»fn( f «t 1 »»uvcrtura 
de I Avca'10 >l«/riiro-«» et 1 etabii*«^tiifni d'i 
»•« Ile ei/titifit, Hvenutf pithlique. wartaril du 
« 6tf n«>r«i «i»i «;h( min «le la l <>tr Ht Antoine, * 
«tne di*<ar»« e de fr«««* ««rc vingt *ei#i i«i« d* 
<■'1271 me*«irt angiai-*, p|u* <»ij rnoin*d« I intc». 
re|/iion du «de onc*l de i .«verni' Murray, 
a vex le ry«»< nord o u «hfinin da la e/rts* et 
Aaifdne.-f dlrtg*- nt ver* le*' U^jualapro- 
pru te de* in« -- leur* ri 11 “* rninnire ne ht .-lui- 
p|«e, ctant ie loi oftlnel n'iru'-io iro«* r*nt 
•disante et Hinq CVlèi a une laivrur unif'irmn 
de Hf<iT*r.*e c *ix |,.« «|. ht.i n«f«iire anglnbe. 
le tou i tel uu’l epiMrAlfra |rlu>> anipi«;in*nl 
en référant * un i»«*i«-t «lu dit • gl» rweftl # ta<i 
t Inii y annexe, d* pose de r*fr»rd dan» nimi 
nu r f a fl situe mu numéro «enl < mquante 
quatre (No 154» d*I » venu*(*re*;n. dan* la d»te 
tjile. partir m être «tonne > orntnnnie*lion h 
tou* w, « r* - f» Jm». iiugff le , • K '-mfrit 
numéro vingt 'l'iMtr (No 24»

(y<ie f1e% stipulation* «•i* «'•■» ' * -o t f i.’f* 
dau* « «li» régi' n»ent jiour 1 «(((position d une 
« o'i*»li«»n *r»e'»al< afin d j,.« j «t if ‘Obt df* 
dite* a n« ii«»rni1»; tout tH «ine pour*» 
par if «lit reg!*'fV-fit

Honae # n l« ville «le la » '•»(■ A nt«/ine. « e 
d«j »zl« r«»e ' on r d '»■ U»t»rf I tf'.

TM 10
DAVID BOI3.ANI».

c*«,rtrLa*r* tretcr.er.

3128

1415
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LES DÉTECTIVES
Do lysUme qni a bstoin d'etm 

rtlormé

I iiti(lnM;tttun (!r l>n<|U*-lf

Jmb c.«<mit4 «lu
!uer *»im W ftrémmiaii'»' (te
J écEevm Jv0iiê#Ai*>- ÈU*n*ntt ÿté** um 
11» «uiurtiiaii À. UuIn*c, t*. et
Jmnea. A|»reH ultutnt* de
pmatUM», le liuuteitiUit odoin-l llui^Eee, 
eumit4;tidAiif <L> In pollue, a tà>/uué l*o- 
ture do* deux lettre* «uivantaMi ;

M.u.urW, U 7 utUÜH* 18113.
M. le }>rot ureui’ geiteiai,

J ai 1 boi.naiir de f*»rwr a v Im vuti-
iiAÎieuance (|iU) fnahitaa iiomljre«iH< , 
noue v uHttixiU de U^ou;» Um» peruee d< 
ce diwtJ'ict, roiiceniant le* vagal*>nd* et 
Vnlt'UrH <iui infeatetit le* per'>MKo* et le* 
envuuUM de M<*utretd. Hi«ir eaieoro, 
j'ai dû envoyer la troutn iue foie
« ette Kc-iitauiiu, la p««h«o a Vaudreuil et 
aux Ccflre*. poui protéger lu* halutaiita 
contre 1er-. HtLvpU!» do uon LaUidlta. !»• 
wtiu n'ont |>aN de voua dire, M, 
lu pro u u u goiaéral, ■ juo la jh# 
lice «lu >1 ou ruai, toiitt! loop «^|>oHéo 
<pj ollo Nuit, a rttndit» aervice aux iMians- 
ci|iaIiUt« ttvoi uuuiii oa et au gouverue 
lueilt, ont une police pint mont inuiuci 
pido, fiayee par laa citoyen* do .Mont 
rôai, pour it tar propre proiecùun. l>t ja 
r|UeD|uea pUiinoii *e font entondre à ce 
hujof, et je < raitiH d'itiv, a l'avenir, em-
|m i ùù do dli»p4j*tu' de* Inxinnu* néuex-
sairt-N pour protéger le* lialutantM tien 
Mutren niiiiiicipalituH. J ui cru, JVI lu 
procureur iM-noral, devoir port or ce* fait* 
n votruc-oiiiou. r mc-uct aculie du gttuver* 
iiunicni, ulin d’dtre nduvé de touti r*e 
]wmnal>ilité à l’avenir. Formettea-ietH 
d'ajouter que j’ai t oiutiltc Son llitnnoiir 
le nudre et lu comité de ]xdice à ce 
Hijjet ; hi le gouvernement dUnirait avoir 
un cttrtain uonibru d’hominu* |**iir 
protéger le* citoyuiiH du diaUict. je 
« rout qu'il y aurait un moyen facile pour 
en venir k une entente entre le gouver 
neinent et la iiiuni«:i|ialité du iMttiitréal, 
t|uant au |iaieiueiit ut a l'orgaiiMalion de 
cet tu force. Ceat aimplutiiunt une 
Hiigguaü(»n que j'ai 1 honneur du voum 
Houmutl ru.

Agree/., M. lu procureur général, 
rhommagu de ma coiimdemtion diatin 
«uée.

Uxo. A. HroiiKa,
Chef de police.

Quélicc, 8 ttctobro 1803. 
Lt. col. Quo. A. liiighoM,

Montréal,
Mon cher colonel,

J‘ai l'honneur d r réception du
la vôtre du 7 cou rant au Mtjut de* plain 
tea qui voua vieille nt de <-citaine* par 
t ica du diHtnct tie Montréal, coiioamant 
leH vugaltoielh ut voleurs t|m iufeHteiit 
Iuh pitioiHHtiH et village* environnant 
Montréal, et je m’en vais voir iiiimédia 
teinoiit eu que uoum pouvons taire pour 
venir un aille pour protégor Iuh oitoyuiiH 
contre ceH hamlits.

Veuille/, agn er, mon ohor chef, 1W 
HUiaiice île mou dévouement.

\ title tout dévoué,
Tu. (/flAME Caweain.

On lit niisHi un lettre adi'UHm'ae par M. 
Tailleler, avttcat. au t-omité, au Hujut du 
la ptét4uidue faiiHse arrentation d’un 
iioiiiiiii; HorinisilasTrudeau, pur leçons- 
tahlt' Qaniachv, et déniai dant t|uu le 
comité âxu une date poui entendre la 
plainte. On a décidé do faire coinj»a 
raîtro lu idaignant mardi prochain. ( ne 
retpiùUi de la |turt du trois constables 
agissant continu sous sergents ut deman­
dant d'et re promus à eu gradu, sera con­
sidérés plus tard.

lai détective en chef Cullen est alors 
soumis à un examen sévére au sujet de 
l’ouvrage du ses hoimues. 11 est pro- 
liable que l'enquête traînera en lon­
gueur, mais il a déjà été prouvé qu'il y 
a un uittiiquu complet d'organisation 
dans le bureau des détectives. Au lieu 
de su servir de trois ou quatre livres 
différents pour les entrées, plaintes, 
raplKittai, etc., lu comité est d’opinion 
que ce systèn.c pourrait être simplifié de 
buaucoiip, mais personne n'avait de 
suggestions à faire. Si chacune des eau- 
scs était numérotée et si tou* les pa- 
piers s y rattacliuut étaient tenus dans 
un folio séparé, avec un index complet, 
il serait facile do retracer tout ce qui n 
été fait dans chacun des cas. A l'heure 
qu'il eut, il nu semble (tas y avoir de 
discipline dans le bureau.

Le chef Cvi.len présente un compte 
rendu de l’atraire Symouds et raconte 
de quelle muinùre on a dispose de* ai'ti­
des que l’on a réussi à recouvrer du 
prisonnier.

L'échevm.l aiiks veut savoir comment 
il se fait que tant de citoyens confiaient 
leurs causes à des detectives prives. 
M. Cl JJ.en nie le fait et ajoute qu'ils 
avaient autant de cas quu les autres et 
les tru\aillaient d'une mamèro toute 
aussi satisfaisante. \jc témoin admet 
quej'unncc dernière, le total des ubsen 
ces a été de P.Ml jours. Il n'a pas a—a 
d autorité, car les hommes le coiiside- 
ront comme l'un d'eux. Le comité de­
vrait établir un règlement.

1. ét bevia Ke**xuv «et d’avis que le 
chef < allen devrait se tenir c niinueUc 
muni k aon bureau et exercer une aui 
veil lance gécuirale sur le^agiaaeinenu d 
cbei im de mm ifniu+m

L'érhevtn Jamm examine M fNitWfi 
au sujet dt « nuue.it* de iuii. Ij* léasuxn , 
dit qu’il n a !<•* la lt*te lie eu* maierm*. 1
mai* que lm «ergeat* im «iauj >e émtrm 
iW\morut y avaxr lu»! Hasit q« d as 
fciuvte une aur la «ue -"fc'Lauréat, et ill 
avait 1 lUlei ’ n de au pr*^.ura ine j 
lutf*’ de «eux qui fréuiMUUlMt 1 «tS < 
bin— Meat

L l«»*vui J ». vaso rra dit qu'il avait
été établi qu'il n'y avait pa* d« ayeteim 
dan-' le bureau, nue le» Lvree étaient 
mai tonus «-t que fe chef (Julé-n n avait 
pas iSAU* d autorité, il faudra aann dim 
a cala.

Le comité «'ajourna.

“Les Cicatrices Seules 
Restent,''

M im.* iMle* uiir vos sail* 
samefî! apfr^mldL allrz à la 
\ rat* dt Ttrrml*' au Part <m- 
lirfNt. Wl—l

If*t üx i . il"i>au«. de laria- “Jim**
r Jfr Smith W

Machinery
Wjt ThiiadelphU

(Ifa. .. •€»-
prima a*uai.

^ aviis lüen u vuit

ILS SONT EN( Il intés

D* oa %u lis an» va au Can «4*
Ottawa, Lt- Pluaiuur* lunruera an 

glaiM, délégués du* pr.ncivaux centra* 
egricolus du l Aiiglet* rn- ut de l'ICconae, 
formant partie de* quotorxe délégué* 
qui ont ru(,u la im**iou de venir au C'a 
iieda dans lu but d étudier la* avaaiagu* 
•Huit* eux émigrent* en ca paya, *om 

revunua de leur Uiuri.éa d uupuction au 
Nord Ouest, su M uiuLuba et a la (Jo- 
iouibie AliglaiM-. Ce* délégué* ne *• 
plaignent ijuu d une clmsa, c u*t de n’a 
voir lias au lu tomim iié>;u*aaire jiour étu­
dier la condition «lu* immun**-* terntoi 
ruH qu ils avaient ru^u ti nasion »le viaitar 
lia ne tansMunt |isn d éloges sur le* jaiyH 
uu'ils ont jiarcouru*. 11* n auront pas 
d'hésitiit um a ru< oiiimaiKier ii-uiturn-m 
la fertilité du sol aux puraoimuM qui dé 
sinmt éimgrur du 1 Angleturr* eu de 
i Ecomhi.

-fanm .M Mas
brass ecrtlS«*tS
*,(*• >• a tira-
pi* <U e*/ * 1 a • •

fw*»U***»t dm
gutrf'jm, l oJUcl
ie •ex.g. «te-, au-
ca* n* aa‘M*pve*>
•woo* pluê c-* <aa
propre #»p*r»*ae*.
L y a tiugî a*«.a 
Itso «i# I* m. ;•*. 
vau sus jajuboo dos

iU
T>K CHOIX 

FORMANT UN COIN
-------COIN I>K L* RL')

LA SCI LM K AMISAATE

LenfUax* tncrvellleu*
Knfilux un brin de ül d'une verge de 

long dn:i* une aiguille à ooudre du gro*
tenir ordinaire (No fi environ), ut à chaw 
allongé ; tires Hur ce fil de fa^oii que 
Iuh deux Imut* «oientde niûme longueur 
A la distance de quatre j*om a* de l'ai­
guille, détordes légèrement cee deux 
bout* et pansu/, la {mints de l'aiguillu à 
travel's chacun d’eux oomme l’indique 
notre No L Tirez complètement lai 
guilln ub le fil a tmvurH les deux bout* 
du til comme l'indique la figure 2, ut 
coût unie/, jusqu'à eu que lus brins du fil 
reviennent su plucur sur lu prolonge­
ment run de l autro ot no fassent plus 
aucune boucle. Vous aurez ainsi passé 
Ics doux brins de til dans deux s*>rte* 
d’teillot* iiupercc(itibluM dont noii* ver- 
roiiM l'usAgu dans un instant, t'es pré 
paratifs ayant été fait* un secret, pré- 
Ncntc/ au public votre aiguille qui sem 
blu onüléo a vue un fil a la manicru ordi- 
uaiiv ; c'ust iiuuiitiiuant que l'ext^iuir- 
dinairo va coininencer. Ashuvuz-vouh 
devant unu table, ut annoncez quu, eu 
tenant I'nigntllo sou* la table, et sans 
regarder vos mains, vous allez ciifilur 
daiiH l'aiguillu huit ou dix autres brins 
du fil, ot mémo davantage Ht l'aiguille 
est grosso ut lu fil fin. voilà de quoi 
exciter la curiosité dos spectateurs.

'!*• I>I*J** AU PIM* 
rautw* La Bt« te- 
cin S*- notra fan. ! la 
un pouvait m'appuf. 
U r aucuo auu.^s*. 
«mut m oü etml 

‘*mm‘ ' ■ C ait >,ua laa j# M
fsaaabt atUlats. A la fln ma booaa vtalLa

Mère me Poussa
à eMâ/ar la fealaajjarallla d'Ajar J>* pris 
trou boutailiaa, L a plslas «a gutrirest et Ja u al
riei, rcMfi.fi *« puia. Las cic»4rl«*a •••laa 
raaUntt, •Inal «|u* I* m*vw«»lra Su |»aaaé
pour ma r*|>pal«r la Llun que 1* Sulao- 
par. Ilia d’Ayar m a fait. Ja {>«aa îr . nta- 
naiit dmmïï arul vingt livras at )a joui, tî'una 
parfaits aaotè Ja voyage d*puia k-a douta 
daruièrea muwm, vt J’ai r*ui*r<|<i4 <i*a 1* Sai.a- 
parcilla d'A/rr fait des aunuti d*n« toutea 
laspartlaa d«-a fault L'nia,et e’«»t toqjoura aveo 
plaiair -pit Ja parla du Lieu ^a’aiie u'a fait."

Salsepareille
d’Ayer.

FréparSa par la Dr. J C. Ay*r A Os..
Lowall, Maaa.

En guérit d’autres, voue guérira.

Kd grao'ls rain-dea du
VK >101.1.1 AHLIf

|t rioniptieut da la nutLullu.
>nt gnarl doa ii)lli,#r- <!*■ 

||M'i>«>inne* durant an. vie. Kn 
‘klande damAndo dnpui» aa 
mort. Raiiiedn ifuAn-ant lo 
la antti' 91.00 . Ueimslo 
Kudriif-nnr l'ApUrpiiin et la 
aau*o <1« rit (lu«. $1 : K. iih>- 
<1* iftièrlMsunt I indlsestlon 

|r>t la mslMiüe du fuie . 91 . 
lU'iuéde gu iMHaut le rtm- 

OBcoMMl kck "tutianie. trnU pit'aeriutlona 
aéparèea, c^rnhinèo-, 92.30; 

I.o Illood Ta*Ktii>nra I» <-onaU| At.iun nt pu ri­
dent lo mag. 25.-. Il n y on a ima do vèrllablea 
aaiiN ipie non nom -oit sur < haiiuo pnouot. A. 
F. SA M II I l.l« AIlt'Klieny, l’a. A veiulru p*r 
tous Un p!>armacions.

LYMAN. KNOX A CIV. ai/nnf on groa. 
t81 jno Montréal ol Toronto.

ST LAURENT
-------m WT L£ o------ -

L’A YE SUE MONT-HOYAL
Connu ëouë le nom de coin Ville- 

neuve.

(OATEUAT : 3«,8CÜ PIEDS

Coin de la rue St Laurent et de 
l'avenue Dalutb

L* grande rue qui conduit su Parc Mont- 
Royai

lO.ATIVA.IT : iO.OOO PIEDS

Coin de ta rue St Laurent et de 
l* avenue 1 Lot» empierre.

Ciuti coins sur l'avenue Mont-
Jtoyai.

Coin des rties Marie Anne et 
Clark, 20,000 pieds à 35c seule­
ment.

Lavages obarah*r le* pl*a* ou téléphonas à

ILBi'I LIS
— 185 —

RUE SAINT JACQUES
S90—S

Pour réussir, voici cc que vous aurez 
à fairu : Tenez l'aiguillu verticalement 
du la maul droite, prenez de la main 
gaucho l'un dus brin* du til. dan* la jutr- 
tie mluéo entre lus millet* ut la tête de 
l'aiguillu, et tirez sur ce brin dans le 
sunn indiqué pur U flèolio* sur la ligure 
3. Vous foret z ainsi lus (t-illet* à pas­
ser |>ar lu cIikh de l aiguillo, entraînant 
a vue eux lus deux brins do fil qui les 
traversent. Voilà déjàtmia brins de fil 
passés dans le trou de l’aiguille, (fiif. 3). 
Vous continuez à tirer sur ces trois 
brins, toujours dans le sens de la flèche, 
couinio s'il s'agissait de faire tourner un 
anneau de til dans lo cha* du l'aiguille. 
A chaque jvissago des œillets, deux nou­
veaux brins s'ajoutent aux précédents 
du telle sorte quu vous arrivez à avoir 
passe dans le trou de l'aiguillu dix et 
mémo douze brins du fil o» eula sans 
avoir regardé voa main* comme vous 
l'avez promis. Imrsquu vous sentez do 
la résistance, c'est que l'opération est 
terminée ; l'aiguille a alors l'aspect ro- 
presenté sur la droite du detain. De­
mande/. une paire de i iseau, et coupe* 
(toujours sans regarder) la partie infé­
rieure dos boucles de fil, et. vous mon­
trez victorieusement votre aiguille tra- 
vcriée par un gi aud nom bru de fil*, 
comme ou lo voit à gauche de la tigure.

Ton Tit.

ANNEAUX
-------- DB •:•©-------

Q.ÆLM.aE: Z3

Beaux, peu dispendieux, bien 
que bous anneaux, couveua 

blés pour cadeaux d'au* 
niversairos de nais* 

banco et sou* 
venirs.

PRIX l DEPUIS $5.00
LM«omm*Qde«parlapoate. une•péolallM

RUB ST-LAURENT

TERRAINS à VENDRE
83 pied» et ruelle, $300 à $700 

DRAINS ET EAU

Le «ervice de* tminwayd électrique# garan­
ti. Lm rail» Mini déjà po«ô*.

Telephone 1857.
ALBERT E. LEWIS,

2W 3 185 Ruo 8t JMcquee.

Quatre raillr peisonncs ont 
assisté à nos ventes à Tenean 
de terrains au Pare Amherst ; 
maintenant que ee terrain est 
annexé, huit mille personnes 
devraint assister àees ventes.

Henry B1RXS & Fus
233 et 237rue St Jacquis. Mont «al

(h

FITZ JAMES
if-C» - jno

ïv.
MARCHAND TAILLKUR

Rmiitoyé pumlant 1* ans S la maion L. C.
I>< T< )N N ANOOU R. vient il Voir tir un établi»- 
bunn-nt au

No U8i ruo 8T LAURENT, Montreal
(Irnnd assortiment île drap*. <'ii«iimre.t wred* 
do première qualité et do patron- les plus 
nouveaux. 23D- mo

1! y aura deuxeneanteursà la 
tente de terrains au Parc Am- 
lie;^Lsainedi, un parlant anglais 
et Pautre français.

A LOUER
Ce grand et spacieux magasin 

situé à côté des bureaux d© La 
Presse et autrefois occupé 
par les bureaux du “Canadien”, 
il est chauffé à la vapeur.

S’adresser A

T. BERTHIAUME,
118-jno Fure&a de I.a Pressb.

BUREAUX A LOUER

I

Fitz JamoH. 28fi—jno

UN REMEDE ABSOLU
ADAMS PEPSIN 
TUTTIFRUTTI
CONTRE L'INDIGESTION

ASSURC 2 - VOUS QUE TUTTI MUTTI 
CST SU« CHAQUE PAQUET OC 5^

Plusieurs bureaux ftituéfl au*dua* 
sua des bureaux de La I’kkssk; eus 
bureaux Ront chauffés à l'eau chau­
de, la bâtisse est munie u’un asc ou -
seur de Idru Liasse.

S’adresser l

T. BERTHIAUME
Editeur de La Pressb 

72—Ino No 71 rue St-Jacquei

\V1S r«f par le présent donné quo I# ma­
jor Yule et Autres. d«mandcront * I* l»- 
Kislaturo. a la pnvhainc -«eA^ion. une charte 
ahn d'utiliHer certain» poavoirs d'eau sur la 

rivière Rictotten. Harvard Harnard. pn.H:u- 
I reur» du major Yule et autre». Montréal, 6 
| Octobre 1883. Wp jno

FEULLETON DK LA FRESSK

PAUVRES PETITS
(34) ------

(buitb)
^—Bien, mou cher Jacques, dit-il, 

bien ; votre mu e*t dé^ortnai* oomplito. 
Après une jeunotMe studioueu, vou* en­
trez dans l'ago viril parla bonne porte ; 
que le 1 heu des brave* gens voua bénis­
se ! . . Kt vous, obère unfant, vous que 
l’on appelait hier encore ** Hose Misctv" 
et qui vouh nommez maitenaixt madame'' 
Jacques S.iuvagel, ” vous la plu* jolie 
marchande de Heurs du U Halle, aimez 
bien votre mari, il en vaut U peine, je 
vous ratbnne, et je in y connais.

— Oui, monsieur, oui, je l’aiiuo bien. 
réjHJtulit Hose eu levant ses grands yeux 
humides. . Quel bon truuago nous 
ferons ! Soyez sùr quu je n'oublierai 
point que nu>n mari vous doit sa place
d’ÙLSlU.C'l- tour aux Halles.

ous ne me devez rien, mon» en­
fant, je liai fait que venir en aide à 
Mme Ctossouiftoi*. Ah ! celle-là est vo­
tre protectrice, votre mère, votre pro­
vidence.

K<»so Misère se jeta dans les bras de 
la belle poissonnière.

Nou* nu nous quitterons juts, dit-
elle.

—Marguerite Crcssonnois était plus 
fraîche, plus bulto. plus éhyante que 
jamais. Ia>s mogninque* dormeuses, 
^trouvées j»ar les (têtus Sauv igcl, jhui- 
daient à ses oreille*. Une croix de dia­
mants et meehut à son cou. S.» roi a.- de 
sicilienne vertu traiuait d'un mètre der­
rière elle.

Deux jeunes gens dcaoendirent en­
suite de voiture, et tandis que 1 un d eux

causait avec M. d’KHgny, l’sutiv s'a van* 
qait vers Lucien lionne.

Une jolie personne, dont la jeunesse 
semblait se prolonger au delà «le l'Age 
qu elle pouvait avoir, ne quittait juu» 1* 
belle jHUssonnière ; c’était tlermaine, 
l ancicnno voisine de Marianne Sauva- 
gel, celle qui avait élevé les enfants 
protèges, adoptes par les dames de la 
Halle.

Enfin un soldat, dont le visage con* 
servait des traces de brûlures graves, 
mais d >nt U Ismtonniere portait une 
médaillé d’or de sauvetage, s approcha 
du juge d’inMt ructiou, puis alla .•'errer 
la main des deux jeunes gens, dont l'un 
s'appelait Sauvagel, et lautre Peüt- 
Uirado.

Jules Varan rejranlait cette vigou- 
rouse et sanie jeunesse, connue s il se 
trouvait sous lumpired’un rêve.

11 nu coin prenait pas. il nu (K>uvait 
j*ls comprendre.

M. Henné lui prit le bras.
—Kh bien ! lui demanda t-d, qui donc 

reoonnaitrait dans ces jeunes gens labo­
rieux et sages, dont plus d un fera sans 
doute fortune, les JliromicOês du 
d’Artois «jui se dissimulaient dans l’om­
bre Commu des oiseaux de nuit ; quel­
ques-uns furent v«»e compegnpim d mue 
heure : les deux Sauvagel ; mais voici 
Miilaesc. mous-lieutenant depuis deux 
jours et qui ne s'arrêtera pas un si bon 
chemin ; l'etit-Cigale, qui devient l'as­
socié de ses {vitrons ; Rose Misère, qui 
garde tout oui* quelque chose du son an­
cien r>>lc de petite S v rêne. . Is>s reeon- 
iKuasux-vous RMintonanU Jiriee Vanui, 
cos “ Petit*” sauves, gantes du mal, 
devenus utihce et bous, vertueux et heu­
reux I

Kn une minute, il revit l'asile ménagé

r»r les l'égriots sous le l'ont d'Arcole, 
arrivée de la police, puis le jugement... |

ensuite / eh bien ! ensuite f M. d’Eli- 
gny qui l avait conseillé.guidé, instruit.. .

Kt avec un admirable élan, Jules Va­
ran se jeta dans les bras du son bien­
faiteur.

—Monsieur est servi, vint dire le
inaîtro-d'hôtol.

Lo gai dîner, la belle fête î Comme ce 
sain bonheur faisait plaisir à voir !

Marguerite rroseonnois ray «.muait en 
regardant tour a tour Hose et Jacques. 
L» voisine dos “ Petits Sauvagel " re- 
touvait 1 celât d'une jeunesse ctouflfée, 
qui huigtciiqts avait manqué d'air. On 
causait gaiement, ou s aimait sans rou­
geur : les jeunes ambitions se trulns- 
soiont. et SlM. Honne, d'Eligny et le 
banquier souriaient en song«»nt combien 
peu il faut à l'homme pour remplir la 
c«'iipe de U joie. 11 suftit souvent d'un 
sourire ou d une larnio.

Aucun de ces trois limâmes accou­
tumé S aux dîners, pres«|ue silencieux, 
du grand monde, no trouva étrange quo 
Ion prsàt Petit-Cigale de chanter au 
dessert. Il chanta sans se faire prier trois 
couplets dont il avait composé les paro­
les et la musique jh irr la ci rom stance, 
et jamais ténor chéri du publie n'obtint 
un {dus franc sueees.

M. d’Kligny seiuva alors.
—Mes anus dit-il, mes enfants, vous 

avez prouvé à tous ee que peut la volonté 
de bien faire ; ni lea souffrance* du la 
pauvreté, ni 1 alxindon, qui vous pous­
sait dans une vc ie mauvaise, n'ont pu 
vous entraîner dans 1 abîme. Vous vous 
êtes retenus au bord à tempo, ut vous 
êtes remonte*. Je voudrais «{lie votre 
exemple servxt à tous ; que votre histoire, 
qui porto en elle un grand en*»eignenient, 
fût coiiuto, asm du servir de leçon a 
de* milliers d autre* enfants. Nous ne 
vous demandons qu'une chose : aide* 
nous a votre tour à racheter de juunos

âmes, ne'craignez point de vous baisser
{i^ur ramasser un orphelin sur le pavé. ' 
Qm sait ce que cet infortuné peut deve­
nir ? Qui sait s'il ne rendra pas au pays 
d éminents services i Quand on ne ferait 
que donner à tous l'exemple de la 
vertu, ne serait-ce pas assez ! Oh ! tenez, 
on nu les aime point encore assez ce* 
“Petits” sans toît, sans famille et sans 
{«Mu. 11 faudnut pouvoir aller lus cher­
cher dans les nies, dans les taudis, dan» 
les bouges, leur donner à la fois du pain 
de la tendresse et du soleil.

—Au progrès do notre œuvre, mes 
enfants ! et ensuite à votre bonheur I

Bien des pleurs mouillèrent les pau­
pières. Une larme rouis dès yeux de la 
mariée sur hou bouquet de fleurs d’o­
ranger, et Jules Varan étouffa un san­
glot.

M. Goneix *e leva à son tour, fit un 
aigue, et le coffret de bois des îles fut
pincé devant lui.

— Rose, dit il, Jacques Sauvagel me 
permettra do vous offrir cette parure 1

Mme Creseonnois et sa jolie voisine 
a* conteront de moi ce souvenir ; Petit- 
U gaie trouvera un soir en rentrant chez 
lui un piano sur lequel il se délassera 
dus fatigues du commerce. Voici pour 
l'ouï un chronométré qui lin apprendra 
la valeur du temps. Je destine a Toi ne 
cette boîte de mathématiques. Quant à 
vous Jules, a vous qpi, au péril de votre 
vie, avez sauvé une {partie de ma fortune, 
je rougirais de vous en offrir une l'art, 
mais jo vous associe à ma uiaisou, et dèe 
demain, tu votre santé voue le permet, 
nam vous in «adores dans mes bureaux.

Jules voulut refuser, sa mere le serra 
doua see he»*. Tome se juta a sou cou. 
le vieil Homère s essuya les yem et 
Rosalie embrassa avec ferveur la main 
de M. Goneix.

FIN.

VENEZ
SEUL! SAMEDI VENEZ

TOUS!

> LE 14 OCTOBRE !
™ ®

■
“771 i ! I : I S

iLUItA. LIKU A.XJ

PARC AMHERST
IITIIIII M I I i ! I I

LA. PLUS ŒRANLJË

A

d

L, f iîll\$lhm

«

H
■

Dont on ait jamais été témoin à Montréal,
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ELLE SERA CONDUITE PAR

A. MARCOTTE, de Marcotte Frères, et 
DAVID RAF, de Rae et Donnelly,

e :v e a. >îte t; i* s,

r.

DES F A ITS ! Montréal a annexé cette propriété. La Compagnie de
* Tramways de Montréal pose maintenant des voies pour 

se rendre jusqu aux terrains vià la rue St Denis.
Les égouts et l’eau de Montréal sont garantis pour 

l’été prochain. Le département des chemins de Montréal 
va continuer à prolonger la rue Amherst depuis le Parc 
Logan jusqu’au PARC AMHERST.

s.

fe

Des Ventes privées seront faites jw>qu’à la date de la vente à VEn­
can aux bas prix actuels.

Xos vendeurs sont sur les lieux durant les sept Jours de la semaine.

BUREAU PRINCIPAL

II6-RUE SAINT-JACQUES-116
Fred. R. Alley
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Encore un Job d’Etoffos à Robes
C’EST le TEMPS de CHOISIR vos ETOFFES à ROBES é

XO US OFEROXS CETTE SEMAIXE PLUS DE

500 PIECES DE NOUVELLES ETOFFES
A. R, O, r, m EX lO CEI* T ta LA. VERGE

------ Auaai-------

la — FIECKS 13 E SE^Ll^TTE — 1S

Imitation parfaite du plus beau SEAL

DETAILLEES aux PRIX du GROS
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nKRXIKHE EDITIO.V la nu:ssKf VEM»UKiH i.i (KTomn:

alwii’.HK qalt‘fcan?i‘i 

de Flarr voni pries üi* n«i 

dMNi‘r lour aiH-ie nm* adir> 

m*,'!!'Hf Vfilmt pastproit 

w*r di* wlaril dmis tfiivai 

du jwumai à leur MuifUi* 

résldfBff.

I.KS BE (OUMtVlLLF

Bi«r »oir an Tbeàtr* de 1 Opera
•S iDr rouble «4 Mies •oileltes, hier 

e-.r, au Th :âtre de f Opém.
L'opéra-enn^ue en troii artes, lee 

•*< "hiches de CV^menlle.’ émit a 1 affiohr 
CVt opéra m^lotlra'.iMui^ue, |)aré de la 
Mtiei'pie rléfpinte et ortfiuale de Plan 
oiii tt j, a U*u*. les attraits qui oaptirem 
1 attention popti aire : Le* héroïne fH>r- 
•ecetee. un traître dt-manqué, un châ­
teau Imnté par des fantAmes !

marquis (Portaiiet), héritier léjp 
time du imàteau de Oornenlle, officier 
de marine, fa t U ffuerre aua pirater 
<Ée la Malait-je. Le fermnr Gas 
l>ard ( Bisson ), mandataire du 
comte de Lucenea, s'empare des 
d »uiaim* et de Germaine (Lova), la fille 
Uu comte. Pour mettre »*n atAreté une 
certaine isaiime d’argent, l'avare Gaa- 
{• ird l'enfouit dans !*• château dont il 
Joigne tout le monde par des supt*rsti- 
tions populaires, y faisant de tempe en 
terni*» du bruit en frappant sur des 
vieilles armures et s'y prontenant au 
milieu de la nuit drapé d'un long drap 
blanc. Il ne touehe pas k la ebxlie . ! 
rnr la tradition lui a appris que le dêr- 
: ier des Corne ville reviendra lorsque la 
cloche du donjon sonnera.

Le marquis revient et malgré le» re­
montrance de la population terrifiée, il 
se cache dans le château et vreml maî­
tre Gaspard en train de faire le fantô­
me. Il sonne la cloche et l'avare 
« fKMivanté, devient fou.

Au dénouement, Gaspard revenu à 
la raison et â des sent mon s honnêtes, 
restitue la fortune à l'héritier légitime 
et révèle à ce dernier le secret de la 
naisst n e de Germaine, à laquelle un 
GornewÜe teut offrir sa main sans se 
mésallier.

Les extravagances du bailli (Giraud), 
les pe urs bleues de Grenicheux ( Valdy) 
le^ prétentions et les déhoir— de Ser- 
polette (de Gojron). sont les prmcip iux 
traits amusants jetée â travers ce scéna­
rio. la scene du marché de Comeville 
où se mêlent les chants des domestiques, 
garçons dé ferme, serrantes, le grand 
chœur du deuxième acte, le chœur des 
chiches, sont les passages les plus re­
marquables.

La troupe, ayant eu à préparer cinq 
tûèoes depuis quinze jours, ** Bébé ’ 
(abandonné,) M La Fille du^Tambour- 
Majof,” •* Iæo .Surpriees du Divorce,”
“ Le voyage de Perrichon ” et les 
“ Cloches de Oorneville,” a certaine­
ment fait un tour de i«»rce en donnant 
la repréeentation d'hier soir.

lie* acteurs ont dû s'imposer une for­
te somme de travail pour obtenir un 
aussi brillant résultat. La récompense 
vient avec le sucrés le* applaudiese- 
mente, les rapi>clft et les félicitations de 
ceux qui ont eu le ©mirage de les ap­
précier à leur juste mérite.

Qu ils soient en garde, cependant, 
contre les flatteurs, lia flatterie est un 
écueil s ir la scène théâtrale comme ail- ^ 
leurs.

Nous signalons les faiblesses, mai*.
nous applaudissons au succès.

4 T ITT IT ftChVIITB TA PtMttOftD
D aux. U Muhael î>av»tt a pr^v- 
u o un devant nne asM>;u
v e«i «efe vtW •. hin * àr. en fé|>onsc 

i diac« ■* 4c J'4m Üodiwwd lundi 
rmer av4 dit qae U p*4it«que |trc 
..isce r Hciuioad. de ne nas aç> 

uver le pmvv i-manent. » wwt Impru 
. ate it cxaitraire au patn«*tisa—; les 
iv :*nalflHe* «hùvvtit ih iitmuer • avoir
•i dans U d» ;iiocrauc ang:..tse et ap

‘Uver M Gia^aSone au aujv« dee rétor
-ci merves 4 la reunion da New

astle.

JOLIETTB ILLÜSTRa
SMtf9*r it w» ë ©r. » mII)«

©ar llâm lorvaiv NUealvv. Jeî *m.

» >t» ée t. vt *• de
emx noeu-A.aa

Oert ai- )

©aux m*i<

:• cvw.
t •

le* patron^ per-
raellrr à Imr* rm|*!o)t‘x 
s\*ier à U l.ntndt 4(11!^ qrl xu* 
rali«M M JKNtl 411 )U1 r.>L

rill BK^TITC 4 BtKMUII

♦!. I M ‘M \l M M M K I 3^
j.B.BLUMENTHAL&FILS!

AMTSl .M FNTS
ACADEMIE OE MUSIQUE

CK mu

('•taire cl gerant
Kl

MAI INKS ,♦
PAMMM f ' ELICK [filial
en vente ch»» Veéët et»œe ei Allans

eitPilüllLECîKE“LA PLUS GRANDE VENTE"

HOOD’S GUERIT

-y»
y G KO. M. H k \ K \

ftL IhiKkll lilkKkà

L ( • '

TK\TI£ im©<»r*anTc j o cAtakifwe *• re
ir non r.. aMifS-

• M
il • p i sa N<>

“ le llefansnie flan? Bon Epaefe
Ewil trèa aéeêent le prii tewi©* va«*<s et Je 
•«enffhMs lant q«e je ne pmi voie lever won 
bm-MlriNt '«r»« t Kr ma main pan
rh« Je prl-

Hood's Sa rsa/ta ri//a
et 1% douleur ni a conop1. rte tuent a^ndnune
et if a m ym« «ou—NA du rtiÉwatHnic dea*;i«. 
,1e rerommamle «inr.-rWVW.at TlfWil'n Sar» -|*a 
ri Na pour le rhamaSlanka. ueo w. Henry 
Sur. de Cn-mene. Montafwe. Ma««.

lA‘+
L \r\»n»*>n. gin i»r»i 

I MT rue « 'raiK nr \c
leiir« • i, <•■», N.» i.s ru s .In ^ur- MAflOI 
aprèa-rviidi at ao>', ica 16 ot 17 cctobrc
Mhi ■ • et ? hent^* |> m

Ta-n,^ ire -.f-» r~<>c«de mleurvon ve 
c<aate«« |»-u. lo«. moi* de ,ium ri millo*. '«• 
quoUi - «u fte .1 ru'* e* au rî •.epretn
lire !*£. a \mrUt c.+ HlVeerman ■o-.tne»' i»naai 
le naeiot. u^u « ...y v «ao* le N.>
4.ÎW contfranaat un giami a^i>riimoni Ur 
mr.mrtMi en <'r et rn nrrr t. .b- Il et \» kat~tl«. 
montea»e*>«« anvin»* Mahhem. r.->tetii les 
ver*, ti .<w miK anneaux eu or. chMltie- . n 
pWiiue «idvle «ptfeçlnir* blj' itertr en «r.t 
en aewn» jnweUr* et laMpeex n- - rr\ «g «c» 
a doHide i^xlihn*. It»-t - tnu rer.^. | \ft!e«*a«. 
t*n f r^- eraiid an^ortBSii n' <U' \ Irmeid» . n 
feet!enii"« «nr er»mtt>nude fetir Nnmnto-. 
ceuaaireii do tat*!.- neee-«atr«a de lu «t rlu 
bieur* aulre« art:ci»'> q».o 1 en trouve ordinal 
retueui aax vente* de préteur* «nr pav© *.

ratBvn fkmiks
Kncunieursc

î e« rntnlevuo* tH*nt ent l'Ire Obtenu* au Ko 
51' nu Cmfe nu de« en.oatrur» On ©rnt *n 
ebeter eu renon\eler eu rwwwaaiwmi. v event
le jour de la \ cute. Î91—4

Par Bi N\IN« à. KU^UOl
KNCASTCP RS

Nos 86 et 88 RUE SAINT PIERRE
JfirrcmW, /«' lf$

A uik h« uWa.
Tenir heA,ioniadMfe r 'fmVcrr «b* matyKaa 

d.«ve d T•• et de fa. U»*f*

Vaale peretopieére de lalne^r e; de tr ' 
ê I par ortlrr iinMiant, .urt.*r. et .1 e» a, nt» 
vat. *enr«

lie mrv^m «le Itcll** man'i.an i ^ en la.m* 
et t ied:*. U-ute*. i*oS (Uar-b*n«it«ea ont èt« 
ftibciuwe^« «eut.» -wtena • » *>'iH de i-retu». te 
rt d* «e. .»mle qualité. e'*wpren*j«» b»* tu. «ni* 
i-fci i*ia le*- plie* d«- i .xUa* pur un .,1»
j.am.ilon* e« dan» mu* K** patrvn*
et .!««« tome- >e« eeuVnr*.

Au««i Ikv« |H>ur h.'inm >. fenuu vt eafi .t» 
Au#«i ta’Ut*»»»*. u»u»a-h»n<t.sM « .!<• fant.v^.e. 

no. ; ♦•i**:-.M-r e «, tm.avde n* na»r--re
A u««» ». • t mem* **o.m l.i'inm*». j«uni»« ^eun 

et Petit# it.«rç«>ut!.
Avw«t «le* .'ai-«w* de ehan-ente*.
Au«*i i«n %i'v-k «te det«ul de m.ir.-hav. .-.e- 

»e. lu** articlea ;*our d.iwi «» et i>« ir k.mmicti 
*on< « element h. et'*, e* une ?ari«'te d'au» •e* 
wand.«mit-«ex t'as marahanitiac* eaénal ren 
du» < «-«n* rvavrx t en lot* • nvraaldi n «u 
lomtm rC*. OatmlllM* ub-raV- SPt ♦

Hac A nonnfllj ^rnürom de' 
(erraitis aa Pan* Vnilu iM, a* 
nusli.

ACADEMIE DE MUSIQUE
Sraiayir maiaireraal Ir i" ©vtoèa^

■afliaer xawi'di. fau v*. w. ai de 
l'an ear draNlalniie,

1

DES TEMPS MODERNES
Vofrr Cinnm4rct' nr sr fît ft tfH'entre Ica tnttr* tir

rtf/b/hmetostèt*

LISEZ CE QUE NOUS AVONS A DIRE
JamniH «lans l'imitoiiu «lu cvmtuerc# ds» fètemanta, mm établie^' 

m« I.ta «>ut été niiani «-tu\»itibt'vr. «1 achtdvurn qu«* «lurant la ►«••naine ilrt 
ni.'v© B ^ Fxaminc* ma prix, ils racontent rhiatoirc. "Tf J

Département de Vêtements pour hommes

AU \ AN I >KU

4tt
l'ardeaiu* au vénitien bleu nu nmr 6.
V i i. nient* en t w . ed : >-«v*-at« t«>t|i l*in«s A

ll«<nne« .lounhir«*« bien «*«*nfectt«*nnè«.
I*nrde-«*n« «'n en-tor de» an»* i*ro»«e«* en blau « t brun, a «•( U' iv» amm

UarnM avec le-* u«'>ll« «n-e* daublun*» ou laine, ds» mli-ux «mnfo.-tioniu 
Punie Min» on Molloii bien, a k> '.Al [ \
l'nnleMMiiM d aniomme. depui« #1 .*0 A |t5 «4

HOODS PILLS ‘ont parement vepetalen.

Peinturez-Vous?

OUI

Le ma<m-dn où vous devez aller peur acheter 
vos pointure*, materiel d'artU.e», 

tollox etc. est i hua

W.H. Cottingham & Co
1622 RUE NOTRE DAME

Coin de la rue Ste Hr’.* ne. Montréal. 7,11.13

LE PLUS EFFICACE 
DESm*

TONIQUES
GUE R/ T SU RE ME N T: -

L'ANÉMIE.L'EPUISE ME NT. 
L'APPA l/V/?/SS£/J£A/ T DU

SANG

H

a
Département de Vêtements pour enfants
V< lenteni« d'éeoliera, louï Ulno . ..
Vftouiiuit* pliuiéN do fnn(ai-«i.>
Vr!onient i'utw«a*d Fox-'*1-*. «*«««• «li'Viuite OKiiké* 
l’nniaioa» o«*urt*, pour petit* jruro«>n> 
patiiabuia (ani.'tH. *Rlra pe«anl*. pour petit« sar©on«. 
l’.wfer-v ui'\ant« «•rt*!'*1'. p«»ur p««llt*i gitrv«>u«.
Itf. fer« en sap. |»<iur ^nr^on«
Reefor» en «dtevbil t •>. pour i.etit-* )(arç>ou«
pur«l<'M«u« av vc «‘ollorett** ...............................
Purdoaiii^ ave.'«'anu. lion» ............ .....................
Pai'deMm» irai ni» »»n fowrrarw*. 
ft'arde«*u« KarnlN an Itnirrimw.

s si 
7 I» 
y té 

«* 
s.» 

t u> 
? nu 
i «.«n
1 >m
I Ho
6 (NI

Av.

I i n de M. VÎ.\f \> if

Ut la M REOMUNO
n 1 ane. u m llarrl*. Mk*» Klaattor Alo 
ttiint-l.» «le l, »*rr«»«t. Ataiitlo 1 b voit »'t

dW'ia»
.K IRON.t • î »■" romt

Lundi aoir et «anteill mattnéo
DON CESAR OS BAS AN.

Mardi, jaudi «'t «amodi «eitt »
LE S TROIS MOUSQUSTAIRES.

Mer«'ro«ii St v entire. It ...r* RUV BLAB.
Re|iré«« nt6» ave.- ton* le« oflVt* «eduianea, 

odEtniito* ei Armure-, eitnttui'd'imnt reiuntac

Went «t«- «. ni • tititliu « a la Maiitianan Op«>ra 
otue «b* N«»u \ <«t k. «lurnitt l.vimlM Salvlnl 
obtint un «tu .’A* *1 pltétntmenal.
Lu t «tute tio-. «tSu > ottimi u.’ora Jeudi nia 

lin au NordhelEu*V iris 5

Départements d'Articles pour hommes
■a

, ^ ;

n

Sou* v«Homent* en :»iérin«>* i>cu ml.. .........................................
Sntni'VAfcfneu'4 en lauut <1 agneaux, e«'o«Haii*o 
Hoineretontenlfl ou laine n>t n roi le 
Son» \ ©t «intenta on laine do Max«t 
Cllleta l'ardiiirtH. depniM
C'ariw-ne*. tiepuia . .. .........
(Jante d«« kid. dapnl«
Uaiiia do laim'. di pul«
Osnt« en clianlniN, la pin* viande variété. 6t<iti<'ltolrN de *<>'.«. île fauta 
MtiiK'lioIr • <le a tia %vo<’ iitii iflales. SA«' rhaenn Artii*!»»# ptitir lo osu, le 

nouvaautéa lea plu* b*« prix, la plu* ri anda \ atiate

fl le *<*t
t .5 li* 41 t 
4(111 lo «M 
J.un te «al 

: o* $<»» 
I.m .t f' un 

éOek f? -*5 ’a P lit©
l.«. u *1 II •

i*H '.'h t h.
i« dernlere*

THE 9UEEN-S t otte «« inaitte avar nm
tin*-, •• intfili l ioiUMt d opéiii iiunigue 

«l«t I rwl Holontiui. •i*uni et. ventlrwll. Lr* 
|4ri«,vm>4 Maitiou il > aitnioill 11 aol ré e Pouk 
.•OS A I’ll V S Srnmln«» (H IM Inline itlrvl iiii'e* 
tttnrt-re«il ot «ant.'dt, rroupe n irihur Reitan. 
venant dir. • ii'im 'it du il«. iilio l»alj, N V, 
lundi mardi et ni ni.-dl urnml prtnt rumina 
double. A VlotvKu.a f-i Sain"N\ «t H t r,\ 
Mt i k l« «ntl trti.lre.il et « imedi, ‘l'nt l*i ». 
rit.-an un-* haine rnmnlio l'rlx, rib. 
•Mi. ï... «>i 41 SloireM imi vt-ttio mi i|i« Al ro. A la 
N N Cinnn t n « h '" JAhenpharil et .iix li.neU 
Honiiilno iniN lialio Aa\n Ni \m> TiMA\\.

2s: ti

•• Le» commande» pur ht po»te promptement r.ricutf t »
lïxumlne* not* ritritte» et voye» no» prix

on:in ru i vf i/.s
51. IL s m i im\ pérudt.

J«»urtl le I? rdumtii. tmo «tirée de fila. 
Ua t larhr* dr i ar»rijllr.

Veinlt i'.H et VuMiodl. 1.1 ot II, I r . ( lui lu h de 
( nriH’t itli.

Miitlio-e «utiieili. lu l llli du TumliuMr Mu 
1er.

Suuiedl, ni.tlluih'ol «nlriV, nrlt pnpillnlro*.
(tn jt.«ut ne j.itn urér dos 11111 «Mi an theAtra 

de 10 a. m a > 1 «•ur«*a n m. ; au-, i nu inniia 
•«In «le uiu«ti|ua do M. Hardy, KM7 rua Not ra­
llume. fnj (un

KLL

Allez à la renie üe terrains

Pfiarmacicn d Saint- IHf, Vo»yc»9 Fit AS CE

LES VERS I C’EST LA MORT.
MERES t *m von enfaMe «am itAles. flévréux. ne dormant pa*. «o réveillent et» sur- vit.

Tm

| J. H. BLUMENTHAL & FILS
Lss pins grands Drapiers et Fenrnlsseurs au canada

m- Coin des /fars (Ht t/G et Itf.rtlt 1 „

L- tMi n|.i.
HEATRE ROYAL h ngaRono’iit extraor*
dim lie, t oiniituiu uni. iUloll. In Utklobr*», 

midi «• l !i fTOOrns nnos. Iinwi.a
. -'iimte e«iu« lo mun do ' Fun Multér* ". lieux 
bentvd «•♦ demlo de folle Rotate «-art* Intorrup- 
l ton. ■oiin mi inuno'iit do r. pit . Lu Intupe aux 
\ a> d'Villi-'- In plnn ineniiiLniu^lo. on rnuto. 
Clin iiio o tebr a*» unoetnllo.'f'finiNouNladl- 
red tun de I »avld l mlt«il.

l*H«t d'en tree* in«». ••i»e. :W>«» «Ifiw* rd*er 
ve«. |n«' extra. Plan nu thrstro de il a.tu. iu»«- 
<i't a lo p.m. Momaiio'eiilvnnto lUituun) llie.

i'sn (l
«u« pouvez «

« am ©ill «inriNxi.inhli an Parc Am. TILLI ■* H!'MH15IU\ le* piti>« ar’-*' -b.e- nu iron; ,n in-ni't »■ n p- o- le* plu* «m • «*«
u l,ll ill «tyix.3 luiül «u I ««I .1111 Cbaiiue boite ©- • < nm«zn>c d ir« '.«ro-p* ’ i« eurlen........ i< tin von! o .'he* ton- •«

hei*Sl« pharmacien* âlx eut* in Imite. |>Ap0Ai|Aii>n (létiétal : DCCARf I’liarmacien^A Mont real.
Pharmacia lier.vry o*t ouvert® tovte la nuit. UW mv-Jno

PERSON ML
M. D. 0. Host basa, autrefois député 

do* comtés da Drummond et d’Artha- 
baska. eat en celt© ville. Il part samedi 
pour un voyage â Chicago et visitera 
quelques villes de 1*< »ueat.

Au Hiendeat Joseph Hamois.Trois- 
Rivières ; Joseph Vohgny, t>>ntrecteur; 
Joseph Gauthier, Lmrentidea, et C. I. 
Gervsia. «St-Gonstant.

Au JacQvbs ('artif.ti : Jos. Samson, 
Lévis ; F. K. de Labissonnière, I^atis- 
can ; Damnae Naud, Lachevrotière ; 
Mm© Ducrotsel, Qiiéiiec ; G. Mamuis, 
Batiscan; W. F. TrudeLSta-Genevieve; 
P. Gingraa, Québeo : F. X. LwEsrd, 
curé de St-WiiK-eslas ; Sévèra Forest, 
9t*Wineeshis.

—Ai HicnFL'Er Geo. Read, St Fé* 
lix. L. C. H use et dame. Laconia, N. 
TT J. I*. Carreau. St Jean, P. Q. ; Jno 
J, Joh«Hb Liverpool : J. C. Faw© *ttf 
i.-ronto ; W. \Y Smith, Vsnrouver. C. 
' ^îile Barry, Londraa, Angleterre ; 
Fi, D inderdolo et dame, Londres, An­
gleterre ; Jno W. Muuro, South Grey, 
Out.

^ »

VA ENCORE FAIRE PARLER D’ELLE

mjm\
U ïï^

Et, 1447 & 1449 niü Ste-Callierinfi-EKt. Montréal

L“ RIPANS TABULES *
i
s

I<a maladio surgit oonuminémeiit avec d«»i léger»; symptAmes qsf, quand 
on Ion néglige, angiimntent grwbiellenient et deviennout damu«rcux.

61 ins* SOIH KF/, de M \ t I d« TFTF.
insPKMIir on IYim*K*Tl»6 . .

61 iou* H«f RSHrnx, Condlpc nu 
HoufTn / de Baladlr du Foie . . .

W mu* avr/ le tetnt pale ou (|«e voo* - 
•oylr? inulnde aprr* avoir mangt» r

Prônes loa

Prone* loa

15».

COM31EKCE

Marché de Liverpool
13 Oci. 1t OcL

T nmturr
s. T
n no

*. d.
O.»»

*. d.
M.06

*. d. 
JO0

itlc du orintemps. .. .s as 5.064 i:%Hle mus «1 h!r©r. . A©* r'44
)<!•• de Calif. NoL EfW K«9 B 5.09
Mai* . ............ . 1-i • 4.01 C.OO
rot* ,i «Vl*i 1 •’ • •; atn
Por- .................... wie ooo -■ -i • rn
Sain«loEX.............. •fi"© 4.00 l'.Of S. 00
Baron............... .. .S3.a3 .'4 06 M.OO

86.00
6fl."6

Suif........................ *,4> *(*) (too
Rapport dr Becrbohm

Charffements k foi : blé et maïs,
fermement soutenus. De passage et 
jiour l'expédi* »n : blé, roux d hiver, 
noir et WM , fermemert n«-utenu ; 
mail tmnqu/ s. Blé dan* Mark I*ir e : 
américain et tiahubien, soutenu. Farine 
de blé dan* Mark Lane : anglaise et 
américaine, lente. Blé de Cal. : nromp- 
t© expédition, 29» 3d ; presque dû, 2>* 
?4. Marché franoaia, tran«jtiilJe.

Liverpool . hle local, traiKguille mais 
soutenu ; maïs local, soutenu et bonne 
demande.

Notes commerciales
Ëgerie Dufrean© et Ormt Dufre«ne. 

f,ti«int affairea smi* la raison d© ** Tlie 
t lloim Portrait Company ", ont dissous 
leur ©ociété.

—Joséffhine Barbeau, épouse séparée 
de biens de Riehar*! Kominaier, faisant 
aTaires sous la raison de Richard 
Kornmâier et Co,t’ fait affaires mainte­
nant souo 1a raison do “ Madame R. 
Kf mmaief.”

Marché St Gabriel
Il y avait il vaclie* h lait et 2 veaux, 

ce matin, au marché St-Oabrieî. Deux 
ont remporté ; w»e 342 une ; 
une $3* ; deux. 37?' ; une $40 et une 
$38. Les veaux ont été livrés poor $3 
chacun.

w A de h prix Etonnant» de lion Marché ne Prépat*e

à --------------------------------------------------- -----------

% Des Jots noflilroHi arrlvenl de ioines ports et teront coorir toute la population ne Montréal et cette Des environs $ q
H fSmT --T -.T7--- - rT.-.ri;-

W CK.VT MILLE CIKCCLAini S-A XXOXEES •rrnut rilitrlhti >« rfnn* tnnO* tr* partir*
de la ri/tr. Frfiparez-rntf* pour ce Orartd Fe; nenient. Um » i

Grande Ouverture. Lundi le !6 Octobre % am

i:PORTES OUVERTES A 9 Hrs DU MATIN

i
7m
f
7
7

La vcnlê de LUNDI commencera par le «acrifico des articles snfrant*. d’autre* JoM 
Huivrout au fur et à mesure que les premierâ disparaîlrouf.

Il y aura du nouveau chaque jour :

RiPANS TABULES 
RIPANS TABULES 

s. ... RIPANS TABULES
r7ZJiX:'Zt'iïZS. RIPANS TABULES

T>© RipaiiH Tabules agit doueanieiit inniH promptEfnofit sur lo foie, 1 e* 
tomac ot Ion intostinn, n©ttoi«t le système d iiuo manière eflicace, guérit 
la dyspepsie, ht ooiiHtiDatioii iiabitixdlo, les uiaiix de tèt« et la mauvaise 
haleim* f'ne dose do RiqatiH T>tbul<«s prise a la première indication d'in 
digest i«in, d© bilioaité, a’étourdisMfiitieiitM, vous guérira promptBBieot 
et «dlicacemen t.

!>• Ripons 'l abulea est préparé d'apr. s une prescription employée par 
pltBtfours iimWI* . iuH, et on prcKOiiie oo réinùde sous la forme la plus ap- 
pVouvéo par la science iuod«)mo.

Si vous fait' • un »*h«hi du Ripans Tabules, la guérison est uifailliblo ; 
ce remède n’est jms injurieux et est économique.

'/y -/r-//. /y ■//■. /y ’srs/r vy '/r rrsrr -/r.’//.mfr*rr -/n

IL DONNE DU SOULAGEMENT
-/r /rssr'/Ysrr. 'tr'/rr/r ‘/Tr/rs/nrs/rs/. jr.r// -//s//.

T ne botte d un quari de gr»»*.© sofa «‘nv'vvé*© franc© par la post© sur
ré' «-ption do 7fio, |>sr l«*« »»g«uifs do gr«M et d« détail canadiens.

L 1 MA A , A N O X d Co., :n t rue St Faut. Montreal, PJJ., 
• t t’t rue * oIIhu h* , Toronto, tint.

If'. T. STHttSfi, 1st rue imnda», l,ondon,Omt. 
littfjF, If F V.V/; «l‘ f'O., ffinnipcf/, Mundidta.

(>n peut *e pr».' irer lu Ri pan* Tabules de tous les phanoaciens 1«>- 
caux si on le délire.

Cb rntued" -y' facile a prendre et. agit promptement ©t éjmrgn© plu© 
d'un compte de médecin.

BcRantillone envoyée gratuitement eur demande à la

CoticctT Promenade
èor«

L î ; r k u i * r. i<:

PARC AMHERST
— m \ m ini>î

LE 14 OCTOBRE

Tflui le miinoe est Invite gtaiuliemen'

Ûepartenient des Etoffes à Robes ïfrmarqHrz Prix Sni\an<s
C’est plusieurs robe* a la fois que vous achèterez.
Un lot Etoffés à Robsa, à 7c au lieu de Ihc.

RIPANS fil KM ICA L CO NKW-VORK

floyrn* qui n'«;nf Ininul* vu 
il*, anin nrdiv**nu quartlrf Mt Imn 

trntsfi» n**t*t«T • le vent* de t^r 
ralp« uni aura lici au l'arc Am 
Herat (Mintedr....................................

Preiiés le* tramsavs pour von* rendre as 
<*nln de la rue St hor.l et de l ev omit;

Mont lf/>/,«t. ,»rn I

pARG LEPINE, MONTREAL
COURSES D’AUTOMNE

n

Peer Traffears rl (mhlcsr* 
Mardi, Mt rereth et Jadi, 17, 1H 

et m (tetobre I WM
l’rAmH-r pnir C)n*o) de Ï.ÎW, H*Tnr*e ftflO ; 

deem- •/ ■a. tvair-c fvo 
S^rmnd jour (Jlnnsc 2 .‘W, lionr-c 12,'A Pour 

tent nmflm dr XTn»/»©rlfe. lenrrm fWh ; rmir 
•e d*- ctni oit Ile*, Hoarse fîv»

TroM'-ui» mur tJla**"'- J id, timir** l’iVi ; 
ois»'c ? t* lK>’rr e ttoo

courMc* cUmmenri rorit, S deux timires
l:lM: '-' l

Danse et nonne tenue a itov
MAt lM/NAMt. Jr . tjl F F>’6 HUI, - 

i'l««Aod« « » 'iinoicn<;nntS mmr le* Jcurm* et l««* 
adult' - fl * • * Hc* e in • et, leçon* prb
%>««, |(/••l|lK»u^" l«.- I n.di •

KnvAyev t heo n* t de* ••freuinlr***de* cfrcnTafro* îai pro- 
tp-.-m Mrddif e«t ma devflee ; venes voir.

'Ifll 11/7,  ................. M-Jou

Un lot Kt^.ffes a Rob«a, double largeur, marchan­
dises d© choix, a 14c au lieu de 30c.

firtfi jratmns d« robed à $1.33 la robe. C'est la plus 
l>e’»Ie ncoarion qui existe.

Cachemire noir, très bonne qualité, à 35c. 
Cachemire noir qualité extraordinaire â 48c.

DEPARTEMENT DES
C'est une série de surprises.
R.>ie Bengaline, beau choix à 23c.
Soi© Surah assortiment à 36c.
Peau de soie noire au prix inconnu de 79o.

Flanelle gris© à 8|e qualité «le ÏL'c.
Gant© cachemire n<»ir a lté- au lieu d*; 2*er 
Gant© de k.d douidés pour b'»TT»nft©s k 49n. 
Mouchoirs blancs en soi©, frie au ehâfa.
M iiKhoir* rrl-ist de sc.j «, eb««ix extra. LV. 
Cravates d’une valeur d© $1.25 rédmtee a 
Corps et calerons tout laine, p»rur enfants, s 22c. 
Bas cachemire noir pour daim s, fr>nnequalitéyJde.

Réductions de prix considérables dans îe défflar 
♦ ! tements des Tweeds, dans la Mercerie et dans ©©lui

de4- Oitnnwades.
Qnantitée de Manteaux sacrifiés

«
B ♦ -
h - --

^ ^ viCHn^ nAin/nro R/iAi*nro t

Cta»»e de» Font mentant» 
le rta-so 'lo yr"ff**eur Ijurkc»jeonrle«com- 

rnenÇnrit* so reCrtîf 'hnatm mnrn\ ni vendredi 
ifrifti * heures ot esTJedoSJISve^avsnresrli». 
'l«i© *arr»©dt *eFr a *. H» hr- l/n 1er© rlssyede l'n- 
ir « * midi pour 1- «• emnrri' ri'.an» * *(-ra '»uv« rt© 
fe 17 oofoVrr'4 lsr?*>n* prJrA« * ) epr< « midi ou 
le eolr l'otir mifresderails as pr» aonter au Sa 
Jf-'tWrue Ht*-t a'ti«r ln«!. r.o

M

Un immense lot do OH APKAUX DE FEUTRE, 
*♦' mode de La Haieon, à 15 et 25c.

De 9 à 10 heures du matin, Lundi et Mardi. 10 et 17 Oet.

Nous vendrons 100 pièces de Flanellôtte de deux qualités: 1er lof, qualité de 
&c réduite à 3jc.—2ème lot, qualité de 12c réduite a fj£c.

—M. le doctanr G^îbnsJ nmi* in- 
f«jrm© que, contrairement a ce qui a 
paru hr«T dans un© annonce de La 
PnfssB. il ©«t tonjanrs •unntendantBié- 
dical aes instituts du Gold Cure du 
Pore Murphy et qu'il continuera à I êtr« 
jusqu'au fi ’décembre, dat© de l expîra­
tion de son contrat. 11 est visible tous 
les jours, de midi à une heure, sut ins­
tituts. ou, c© qui est préférabla, â son 
bureau prive, 1329 rue .Sainte-C'athenne. 
à tout© autre heure du jour. 291—2

BOISSEAU
235 et 237 Rue

fcn-J

FRERES
St Laurent

a5
IFrFfNfT fl!RF A 

E'iMICF U

[.F.E.filfiltl

^ j

Vt»-*-vt»r*
pu ht t s de, 
.fît dire.

PAUVRES MALADES I
U ^•nerva- 
rtmiflrrex

GUERISSEZ-VOUS
‘krofTrer-vmj* Ce Dynpcpal© / hriffrax vwig 

C# 'mom*,on f voff* fin fatigua on d é-
p«i»k«UTi*-*»t t SorffTr^e-von* »I*h» narr.or»* '©i de la 

i '->«olfr«*r d in4*/»©»»!" ou
m* ni ( Kto* \oa* MnÂaAm <k- nerf*» 
vau» d indlg#».!©© o*i de d*blHt* 1 

flnmmrm famoM et enfant*. *taa voti* falMas
et « p v« «■/ \(/UM JaK i*rj'-on prt»tiut‘., alm-
plo. doooa. -Ure. ra<ftestem©l»t a ion martmST 

------ I BKNKZ AlOHK IX~ ---------

REMEDE ANCHOR
L© J»îU«• grand ’ofitqu© rt rr^*©na.

tltuafi' d© r©)*aqu©. t © rn^rvcfll- 
1-nr r«*f*e-do -f r»' <>rtiTnnn*n \mr dc« mflMerods 
g *ri n - 'icr^/rt ' on»l'J« r*^* rr^ntnn im- 
p©«dl>I*<.

PRIX : 11.00 LA ORANDB EODTEILLB
Dan* ‘©ui/* le* U/nne* pF.ano©' le* on hrrirt 

la ' ASTHfiR MRllK' fM ' h </n*bnr. 
lieromm*n»é \mr «es Tno41l©*frx médecins.

CYCLORAM A
Jértiafilem au temp* tie la f riirlfixlou 

f©fi» «r* rue* *»e rameetse H A« I rhaln
Ouvert rhnone i«»ur de t h cnrs# a.m.

a io n hpurs* p.m.
ENTRJtr 26 ©ont# 190 jno

Tfw " ' FfHit Aiifiliflo Co.
VENDRA A L’ENCAN

Ihin» t*a Sotte de Vente, 'Alt* et, 
•JIO Rue MetUtt,

500 Paniera d’O qnon* d’Ea- 
paqne, arrivés par le stea­
mer Avalonia,

LUNDI, le 16 Octobre

29! î

A 2 36 HKCRK0 P M.
o e. THunaroN,

Kncaatavr,

AHp/a lu untf1 de terrains 
HAHP'dl aprèn midi au Parc Am* 
bersU

1133
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V*r«aAbtau« pour Ua urochain^. S4 h*:ur«0 
T'»**' «T*», Di V«i.U de l eet, Temj* 

ea j aujoard but, pluie «leuiftiii-

Munthkal It (Ici. 14* 
Bi 11 vi» 4 a|.r^« le r« d< lira*

it UaeNietiM. ke4< i«4i ie* Notr* lu» »•«. 
Au)oui4 kul Mestnuni T<t
té' iut da'«- i'an •lcrtiter *1
A ijourdbul Miiiiui nu 4»
M'-iac da'e i en dernier 11

l> e^rw le h«r«>u<M r«* eu tourdlmi I hr» e.i 
Ib.Uû li br« «.ut. thrape* Atltt.

lÀt rirrtthifioii tir •• A.l
l'KESSt:” (ïii'HHt copie* 
pnt' June i ent troin Juin un uni 
eitiiniilêruble i/ne celle (/#• 
lunt nuire iuurnul fraudai* 
ù Munir» ni.

LE .MAIKK KT
LES 01VKIERS

Le maire n’aime que les 
richu au conseil

gens

I ne d <Mirru*M coiup<<eée
«ie MM I A Kodier, l. Z f^Mnireeu, 
J«*e. lAiitev* he et R. K«v«, e eut pr^ 
neutre, ce luetm, de vent le uaene et lui 
e df iueitdé jK*ur»p*4u i*n n'eveit pee in 
coiji'frt •i »iiM len eiueiédcua» n • irojetéae

IA mtl.U lll.s M.M TIOvi
( In

York,
lit «Inné Th* l’irns, de New 
un eitn le contint ik.hui hiiihi

L* k nuvrnm M*nt Hpt'cml'ment int/- 
ft HM.H u nmintemr le |*ui«dt: tlu ecrutm 
art I uiit-grit^ <len tnituneux. Ia tteru- 
tm leur |HTiu**t de protéger leur» pn»- 
jut» iiit« r* t et de fuiri* etatendre leur» 
t<»ix dan* U diNCU*Hi<in de» hHmiimh pu* 

avec Mutant de force ipie It * mil*
lionnaireM.

< ’ est pom MNhiirer la pureté du Hcru* 
tin «pie La I'hkhme Imtadle |M»ur avoir 
le droit de vérilier l iniwnpt ion dcMCon- 
trilMiahleM mut Ion btnttrr* civique», u at- 
tnndKiit pan, coninie le fait un nrifiuio 
HiiglniH, que le mal eiit fait |»our le dé 
lioticur a grandit coup* de rct-laint H.

KliifM i lier la “ télégraphie électorale ” 
est une oMivre lounlile, inaiM eui|>ét her 
lu f.ilHÎtu at.ion den Imte» e»t une «euvre 
encore pliiH louable et pliiM utile, pm*- 
qu’elle tend :i siippriint r une fraude qui, 
»eule, peu. vicier le reMiiltat de» vote» 
liolilicteineiit donné •.

Dhiih et * condition» le publie He de­
mande pourquoi le président, du bureau 
de» évuluateiirH met eu mouvement 
toute» le* chinoiMorie» »diniiii»tnative» 
et * oppoK«- aux ordre» forinelMdu maire.

l\ NITl \TI0N A OKA

Une dé-pcclie d'Ottawa, mardi, an 
!ion(,-nit (pie lt*H dilliciiltéH entre hm nau- 
vaget d'( >ka et la municipalité, coticer 
liant l'ouverture d'une uertnine rue, 
étaient considérée» than* lu capitale 
coiiiinu La eoiiHéqucnce d’un ditf<u-cnd 
religieux. Nou» tenon» de bonne »ourco 
que cette nouvelle n'a pia» le moindre 
fondt'iuent. la plu» grande baruioiiie 
rtgneàOka entre catholique» et pro- 
teHtaiitN.

la» harte une«*Uu»ealioliMiaiatla(|ualibca 
te<nfoncu rept<urle»cltargtt«iiiuii!cipal«^, 
ct'i.torinéuiMiit a une résohit.iofi du &>n 
•eil de ville adoptée l'an dertm r. I<e 
maire a ré,» <tadu à la délégation que.,air 
NonneileiaMut,il était opj*#^» raooliti>.u

—- r
{ i Mue Im»ii lin «eiuhlera lü rent/!ution 

’f » par 1 ancit n comcil m h* 
le t .oiaaeil actuel. Imi* ouvrier», ,»-ur 
atteindre leur but,devront pré»eiiU*T une 
requête au cotiHcd 14» comité de» pré 
MidénU, de miii propre chef, ne {«eut 
prendre l'initiative aur cette question. 
iMi comité de* présidant» n'agit paa nur 
1«m réae>lutioic. (j'i c«,i-cil

MOUT III Hr U. PRKVOST

Co matin » St Jérôme
lté Dr Guillaume Prévoat, de Saint 

Jérôme, ent décédé ce matin.

IÆ VAI.kVKIE
Eiicuro p:irtie vu avant

Lu troisième course entre le “ Vigi­
lant " et le “Valkyrie a lieu aujour 
d'hui à New York :

l^p.m.^Le départ a eu lieu à midi et 
doini. !<« “ Vigilant ” a tenu le devant 
juaqua 2 p.m.

A 2..*M) Le “ Valkyrie” avait un de 
mi mille en avant.

(0MB18TI0N srONTAMKE

Preoautlon» tt 1 Hotel «le Ville
Im'» inepecteum du bureau d’hygiène, 

pour N aoHun r ni un égout n'exhalo au­
cune odeur malnaino, le Houniettout h 
l’épreuve de la fumée en y faisant brûler 
L * déebet» de eoton sat uré» d'huile do 
térébenthine. Hier noir, ver» huit heu­
re». le» inspecteurs Mathieu et Sévigné, 
revenant d'une expédition, trouvèrent 
L » portes du bureau de santé fermées. 
Il» rtacumoreiit leur cheval aux écurie» 
do louage de M. L. N. Caron, rue .!»«• 
«i les l'aitier, et y dé,Misèrent une boîte 
ne b *is contenant une dicaine de livres 
de déchet a de coton qu'ils devaient pU 
<\ i dan» une armoire à l'hôtel «le ville. 
Pendant la nuit le» déchets s'enllamiiu- 
rem juar la combustion »,K»ntanée et 
fadliiviit mettre le feu aux bâtiments. 
Si ces déchets avaient été déposés dans 
l'armoire où le* insjHS.'teur» avaient 
coutume de les mettre, le feu se serait 
Communiqué â une grande quantité de 
produit» chimiques et aurait cause un 
incendie dans notre maison niunici|iale. 
Les autorités sanitaire», rendues pru­
dente» par cette letton, tiendront kl'ave 
nir leurs déchet» de coton dan» une 
l>oite do ferblanc hermétiquement fer­
mée.

IN (0M LIT

Entre deux comitéi manicipaux
On parle dr potHle-fln

matin, le mairu Iniait attantivc 
I* * (lirt'dnntuH < lauses d« T acte 

la poii.pt- VVnii liingtou, actu j 
en toiiftioii .a l'expoMitioii do 

les clause» dit que la ,

AMENDEMENTS À LA ( HAUTE

Encore un retard
la* sous-comité des présidents, malgré 

qu’il y eut un ipiorum, n'a pas su gi>| ce 
matin. Ïa*s mcnd*rt*s présent» étaient 
les échovins Rainville et Thompson, 
l.’éehevin Rainville a émis l'opiuton 
qu’il n’était jwv* necessaire aujourd'hui 
de demander À la législature de nou­
veaux nmen lenient» a la charte, atten 
du t,ue notre conseil munici,Kal était 
n o *nd. l«a tâche devra être dévolue 
au iH>uveau conseil.

CE m IS-CLOS

U décision du juge Pagnuelo hier, k 
l'enquête dans le procès de la l <iaadti- 

finir contre Sa tirandetir Mgr Fabre, 
est aujourd'hui le sujet de oien des 
commentaires. Plusieurs avocat», in­
terrogés jvir un rejH>rtor de La Phkssk, 
s'accordent k dire que c'est une innova­
tion judiciaire contraire k l esnrit de la 
loi anglaise qui garantit La (tublicité des 
tribunaux.

Tdo

IN 1\( EN DIE

Allumé par des rôdeur» de nuit 
Ives commissaires des incendies ont 

tenu,ce matin.une enquête dans les ca i 
ses du feu qui a éclaté entre minuit et 
une heure, hier ir.a' in, chez, une dame 
Laroee, No JiU> rue M'iitana D apn * 
les témoigna;;cs, on est (**rté k croire 
que l’incendic a cU* allume (wr des r»

Cas 
meut 
d achat «I 
elleiueut 
Chicago. I no 
machine devra • tre ,»<»ctt k Montréal et 
iniHo # u activité le 1Ô janvier UKH. 1 ne | 
dépts he ns,ne ce nuttm mitndo tpie le» . 
dirt * toui» de I cxfiomtioii ont décidé de 
la i Miitinuer api c» lu 1er noveiu 
bre aussi longtcni|i» que le teuif»# 1 
ht permettra C mnne » e»t la ,>oiii|*e ) 
V\oiihingtoiiqiii fournit l'eau au tcriaiu 
de 1 exp'tMition, elle devra rester en j»<- , 
Hition peut être ju»qu'aii 1er déccmhro. 
Lu ce cas, la claune relative a la li\rai- 
*4•n devra être inodiHét*. l,a coiniuignie | 
Worthingb.ri e»t mt* re»»é*« i4 ce t|Ue la I 
|»>miM) soit livrée a Odtte date, jiarce 
qu elle touchera, lu 15 janvier, ikt du 
prix de vente.

Au sujet de l'achat do cette fameuse 
iH>m|»c, quelque» uieinbre» du comité de 
l'eau Mont fioi»»é» par l'Actioii du 
comité de» tinaiice», t|ui aurait 
outrciiassé Ne» pouvoir» en négo­
ciant la t raiiHiact ion du comaoil de villeet 
eu envoyant M Champagne a Chicago 
pour examiner la machine. Tout le 
monde sait que le comité des finance» et 
celui de l’eau ne »e font pas de» ma­
in ou r» depuis quelques moi». Ia* pre 
mier n pu» sur 1m même do nommer 
de» ex|»*rt* jsuir les améliorations du 
l'aqueduc. Iaj conaeil a ré*»olu de faire 
l'achat de la pompe WOrtliingloii Mau» 
consult» i lu comité de l’eau ni »e» fonc­
tionnaire». Aujourd’hui, oueLiue» un» 
de ce» dernier» prétendent que lu ma­
chine eat trop petite. L»t-ee par dépit î 
Maintenant il y a la question 
de lu commiHMon sur le prix 
d'achat. Il sagit do Navoii 

ui a réellement ét-t'* la cause première 
l’achat de la machine Worthington. 

Fn d'autre» termes, quel est le Mon- 
trcuhii» qui u U* droit au not-de-viu.
I mit lit' de »(« le dissimuler, lorsque le» 
Américuiita font de» tranaaction» finan­
cière» »ur une échelle con»idérable, il y 
a toujours une commission pour quel­
qu’un. <^ui ? (Jitien tnlte I

LA CHARTE

■t 1 Association Immobilière
T a»» membres de l'Association Immo­

bilière »e sont réuni» hier soir dans 
leur nouvelle dalle, dan» le Monument 
National.

Le but de la réunion était du prépu 
rer do» amendement» k ha charte de lu 
ville |M»ur la prochaine Hossion de la lé­
gislature. L assemblée n’était |>a.s nom­
breuse. CluMiour» membre» puient lcur 
contribution annuelle, mai» ne jieuvent 
assister aux séances.

Sur motion de M. A. Lévèque, ap­
puyé par le Révérend M. Jones, il a été 
résolu de demander k lu legislature un 
amendement k la charte de la cité, eu 
vertu duquel le maire aura le droit d’op- 
jxiNor son vtto k toute mesure &ee
par une .simple majorité de» échovins,ce 
irto ne pouvant être annulé que jvir le 
vote de» deux tiers «le» membre» qui 
conqmaont le conseil.

Il a été résolu ensuite, sur motion do 
M. F. Hayunl. appuyé iwxr M. L. Ar­
chambault, que lorsque lu dette de la 
cité serait réduite tie 10 , de la valeur 
du la propriété cotisée, le taux de la 
taxe u excédent |«s | ,K>ur cent de la 
dite valeur cotisable.

M J. M l'uddy a demandé que l’ad 
ministration de» travaux imuiicipauxfut 
contiée k de» commissaiios.

Il a été question do faux» payer k la 
ville le coût integral tics nouveaux trot 
toil’s permanent». Naturellement les 
proprietaire» qui avaient déjà payé leur 
part du coût des trottoirs se sont oppo­
sé» à la proposition.

l<es messieurs suivants ont été élus 
membres de l'association : J. F. Pixmlx, 
Le.tndre Ouimet, t’Iéopha» Roussin, 
Damien Laloude, ,lose(ih tbraixl. Octa­
ve Maisonneuve, »îos. Gueut et Joæjth 
Antoine.

L'assemblée était présidée |»ar Thon. 
M. lavioiette.

LES ALIENES

Arrêté» par la police
I»*r» de l'assemblée du comité 

de jK>liee. hier après-midi, le chef 
Hughes a attiré l’attention de» mem­
bre» sur le nombre élevé d’arres­
tations de personne» soutirant d’a­
lienation mentale. ITi cas récent 
avait démantré qu’un malheureux avait 
dû être attaché sur un lit, pour l'empê­
cher de se faire du mal, et que les cour­
roies lui avaient j»énétre dans le» chairs, 
tellement il s'était delvittu eu essayant 
de briser ses liens. Il devrait exister un 
endroit où l'on pourrait placer ces 
malheureux on attendant la décision des 
tribunaux.

Il a été résolu défaire capitonner une 
des cellule* et aussi de faire l'achat de 
deux camisoles de force dont on pour­
rait faux* usage quand la nécessite se 
présenterait.

INK ASSEMBLEE
IT'BLIQIE

lontoqiaét par Ir luairr Dr^
Jardin*

\je* leit«'ir> de La tr«»uv«;r<4i4t
dan» la pruiaieru page du tournai le 
CtanpU: rendu d’uim »MM-mblée im|»#r- 
tante de 1 Am»4«:ration « NutiiiMuatee 
et »b » AutNjuairua. < •ire a**eiuhiée a eu 
lieu hier »oir et on s y emt uucutté t r#-» »é 
neu*teif<ent de deux « h<<»e* qui mtére«Mt 
émiiit'iiiiouut le public, euiie de la coq- 
•ervation du ViuuxehAieau Kamuxayetde 
la création «I une biblMAbetpir publujue 
A ia emte du cett*: aMteioblée, le niMifv 
a ruçu. «ai marin, une requête signée j**r 
un tic» grand nombre de no» c<<nci- 
toyeit» le* fil u» conNidérabluN,demandant 
nue le (hatuau l' iiiiezay nu soit |imm 
néiaoji, mai» converti un un muaée et 
une binliotio-que pnbiles. Ijt que» 
tioti devra être dÎNcutée dan» une aa-s-m- 
blée fui blique ct<iivoijuée j4ar lu maire 
pour *Min««ii prochain, a M hr» p. m., 
daiiN le “ Muclianic » inatitixte.”

EN ni ptmTe he ran

Ifoe pafee de 1 hUtolre de la bande de 
me] faite are

Fn de*»umlaut «lu |>afiiur a aalade, 
hier a)<rt »- .ii'li, à la jiorte de la firison, 
Heriit rtMOfi, l'un du* deux individu» 
dont, la l’KKNfcr. a raconté l am-Htatiou 
avant Lier, |iar les détective» laifontaine 
et O Keefe, a été iminédiAtuiiient reoon 
nu coiiime un de» anciun» pen»ionnair»« 
du l'institution. Son n<<m véritable est 
.jaim s McDuiro. McGuire a un vilain 
ilMwier.

Sa premit-re offensto date «lu Ifi dé­
cembre |H*7, pour vol avec effraction, 
et lui a valu une Ncntuncu de 1 moi» du 
travaux forcés. Fit juillet IM'JO, quatre 
moi», |»»ur MHsaiit. lu 21 juillet 1HÎH, 
McGuire avait été condamné à un nu de 
travaux forcé» jiour n-.-aut iiiuurtritir, 
avec un c«>uteau, sur lus quai». Au moi» 
d’octobre ndiant, trouvant que la f»n- 
Hon était devenue trop étroite )»mr 
oofituiur tou» lu» détenu», le gouverne­
ment ne décida d’en envoyer une cin- 
(tiantaine a la prison de Quéticc, sou» 
une forte escorte d homme» de (Milice. J 
Fn descendant du train, a la gare du Pa- i 
lais, M* '• uire a réussi k s'échapper et n a | 
pas été revu pendant deux année». Dn 
ignore encore où il a fiasse ce laps 
de temp», qui se termine au moment de 
la dernière arrestation. lu prisonnier 
Hiira donc k traîner le ImiuIuI jiendant 
neuf moi» pour compléter sa dernière 
st;ntenœ. Il Hiihira son procès pour se» 
dernière» escapades en coinfiagnio de» 
quatre autre», jeudi firochain.

M. Vallée, gouverneur de In firiHon, 
travaille activement k découvrir le» an­
técédent» de Collins. Il üHpure bien y 
réunir.

LA FLOTTE RISSE
A TMJL0S

(n li'iiue supiriM- Caiarluc 
la rfrrplion

-OlUNTt MILLE I.TR.lNÜLll'i 

1 T01L0.M

K« mm taiciitv gu cuuarll municipal
de ti(-PéIer*bt*urg

On ne peut (ta* désirer un plu» beau 
jour pour la récept.<<u de la ri< rt« russu. 
lu ciel est »an» nuage ut 1 air clutud.
I no heure ajirèa 1 ajqmntion du jour. I 
ce matin, de» tru i.l «t uxcursi* n «mt 
amené .*10,fjlJO per.uiin»». Avant hait | 
heure» deux autre» tram» ont amené eu- ! 
viron 4(kt autre* viaiteurv, et ‘ 
on un attend de» d<- ./uinea d autre* 
d ici a 24 heurcn SnxnnU- mille 
étranger» ont cou .‘hé dan» la ville au 
jourd’hui.

Ht iV.i kk-skoc iu.. 12 lu consefl mu 
nicifial de ccrtu ville a autorisé le maire 
a télégraphier lu» reraercimeutà de» 
autorité» mulot q*ae-» aux différente* 
ville* de F’rance où desfêtesetaiitre»iua 
rufeslations t u l'hoiiiieur de» officier» et 
de* marii.s ru**u* ont été préférées.

LES HOTELIERS
Forment une nouvelle aaaoctat.on
Il y n eu hier,dan» la Malle de ITTtion 

Ht-Joseph, une osseinbléo d'aulKîrgist-t*» 
dans lu but de se détacher «le la vieille 
société des marchand»de boissons licen­
ciés, parce que cette dernière ne prend 
nas les intérêt» dos hôtelier» en général. 
Pour exercer une pression sur les gou- 
veriiemeiits.il* ont résolu do M’organiser 
on société distincte. Deux sections »e- 
mient formées, l’une oanadiunne-fnui- 
çai«e et l’autre anglaise. Hier, environ 
UNI hôteliers canadiens français étaient 
k l'assemblée, a la salle St Joseph.

On a procédé aux élect ions et le scru­
tin a donné le résultat suivant : Prési­
dent, N. Richard ; vice-président,' G. 
Godere ; trésorier, F. (.'adieux ; secré­
taire, J. H. Bureau ; secretaire finan­
cier, G. Chartrand. Comité : Charles 
Bayer, A. Isabelle, W. Dénatie, W. 
Chénier, A. Daoust, H. De Kerrousec, 
Raritan.

11 est question d'avoir des comités 
spéciaux de chaque société pour prépa­
rer un plan de cauqiaguc aux prochaines 
élections.

HOOPER
Ce que dit le senefroln Thlbaudoau
M. 0. A. Cornellier, C. R., était hier 

k Montréal. Il dit qu’il a trouvé lu sur­
refrein «pii était sur le train, k 
Louiseville, au moment où la femme «le 
Hooper est censée avoir sauté k bas 
du train. H se nomme Thiltaiuleau et, 
d’après M. Cornellier. il dit qu'il ne 
croit pas que madame Hooper ait sauté 
en ba» du train.

lu Dr Consens, d'Ottawa et le Dr 
Coytoux Provost, du même euiroit. 
sont les deux médecins qui ont donne 
les certificats, au moyen des­
quels H«x»per a fait interner sa 
femme dans un asile d’aliénés. Ils sont 
tous deux d’avis que la défunte était 
alors atteinte «l'une forme douce d alié­
nation mentale, surtout de manie reli­
gieuse. L'empiète, k Yaudreuil, com­
mencera le 17 courant.

LA Ll MIERE AIE K

L’imbroglio de la compagnie Auer 
Incandescent Light tourne k la 
confusion. M. Oranger semble 
avoir été le princifial auteur de 
la réélection des anciens directeurs ; 
mais parmi ces derniers le maire Dos- 
jardins et MM. Murphy, Tester et Bot- 
terell. ne veulent plus s'en mêler. Il est 
probable «pie M. Granger sera 
réinstallé dans ses fonctions de gérant, 
et comment tout cela va finir, c’est en 
«x>re nuageux.

LE PERE C ONDAMNE

L affaire Huppe I.npolnto
Dan* la poursuite en domnwiges do 

Huppé contre Lapointe, dont nous 
avons déjà donné tous le» détails. Son 
Honneur lo juge Mathieu vient «raccor­
der $7ô et les frais en faveur du deman­
deur. lu jeune homme était aile con­
duire la jeune tille chez elle et le père 
de cette dernière a eu tqrt de le traiter 
de la manière dont il Ta fait.

M. Hl RTE.U MALADE
Lèche vin ffurtuau est retenu chez 

lui ftor une indisf»isitioii assez grave. L 
président «lu «anuité «lus fi nam u» a uu i 
du» hémorrhagie» qui le forceront pr«>- 
bab'umunt a garder la chambre pendant : 
quelque tenifm.

L'ASSAl T DE LONGE El IL

La Pkehme a raconté hier qu'un élève 
du «‘ollege de Longueuil avait été as- ' 
sailli brutalement par une bande de 1 
jeune» gar«;on» de l’endroit. ( fii 
non* prie d'annoncer que le* assaillant» ! 
ne sont pas de» élève» du collège ; le I 
seul «jui appurtM-niiu nu college est l’en­
fant qui a été victime de cette étrange 
affaire.
ON LE KETRoTvE A L’ASILE

Après 1 avoir eborché deux Jour»
Mercredi dernier, un individu du 

nom de Karl, qui se trouvait avec sa 
mer? en promenade chez l’un de se» 
amis, rue &t-Antoine,disparaissait tout a 
couf» au grand chagrin de sa vieille 
mère. Or, il paraîtrait <|ue le jour en 
question, un homme de police et un des 
f>arents de Karl se sont présenté» a la 
porte de la mai»«>n «lu l'ami de ce der­
nier et ont demandé a voir Karl. Celui- 
ci dorcendit aussitôt, (mis revint dire a 
sa mère qu’il devait se rendre a la cour 
du rocoruer pour signer uu cautionne­
ment.

Alors ses amis lui firent des repré­
sentations, afin «le T empêcher «le sui­
vre ces deux hommes’; mais ce fut en 
vain. Depuis ce moment, il n’a plus été 
vu.

Ij* pauvre mère et les amis étaient 
terriblement affligés de cettedisparition. 
Plus tard, hier soir, on apprit «pie Karl 
était k l’asile de la Longue-Pointe, où il 
avait été transf<orté en vertu d’un certi­
ficat de médecin, «près avoir été trouvé 
errant commte un insensé dans la rue 
Cottnol. Ce Vnystère, du reste, ne tar­
dera pas k s'éclaircir, car on dit que 
Farl avait déjà eu des troubles à propos 
«l'argent avec le parent qui accompa­
gnait 1 homme do (silice quand ils sont 
venus chercher Karl.

TERRIBLE (0I.LIM0\
Baa»eo»p d» paMaicr» tcCa ec bU»*da

.Ii< M.ch . l.’i — Ih.-ux train»
d t-xcurvioti au sont rencontré» eu matin 
pre» d ici. soup du p»*»»gur» ont
été tue» ou bW«»e». Hix cadavre» ont 
été retiré» du* ruine*

Ja« kaox, Mich.. 13 lu nombre des 
tué» est t-atnné » 45 et le nombre Uca 
bieW» a fié).

EitLK \ ETEKi S ilKK
lu» éluve» du l Ecitlu Vétérinaire F: an - 

<^ihu (.aval pnuédaient, hier, aux élec­
tion» de leur» ofhcn r* Ont été ulu* 
MM G. C. Ailani. président ; A. La­
lande, 1er vice-président ; Dem». 
2e vau président ; V. W fteid. secré­
taire ;fMM F. ladiaie, P. Cor tu Ü et 
F. (». Etienne, membrua du comité du 
régie ; M D. Plouffe, mettre d» clia- 
puliu, et M. J. Iu*jiérance, p^>rte-dra- 
peen.

F t» d ca 1 u»
lu» ami» du M H >i Dussault s*

sont réunis chez lui, jeudi soir, pour lui 
préMenter uu magnifique cadeau, à l'oc- 
'»*ion du son {•rocliain manage avec 
une jeune fille de cette ville.

M. De vsault, quoique r>ns a l’impro- 
vntt a, bien -u répondra a l’adreme qui 
lui a été prc-Muntee ; il a invité» se» ami» 
n pan-.-r la veillée avec lui. Panai su» 
ami» ce trouvait “ Lu chceur indépen­
dant.” lus invités su *<ait retiré» a une 
heure tre» avancée de 1a nuit, enchanté, 
de leur réunion.

-* Ils ■ • vent lequel »»t 1» meilleur ’*
La Court Unity A. O. F. vient d’a- 

ehfîer «h VI. C*. W. Lind-ay, rue Stu- 
Catheruo . un de* plus célèbre» piano» 
droit» Heintzinan )s<ur leur nouvelle 
salle, 1141) rue Notre-Dame. 2i)(>-2

Excuraton» quotldtcnu»» a 1 exposition 
de Cblrafco

Le chemin «lu fur Pacifique (Canadien 
a pris de» arrangements pour donner 
de» excursions chaque jour, «le Mont­
réal a Chicago, au prix d'un billet sim­
ple, du 13 au 28 octobre, bons pour re­
venir au point «lu départ, trente jours 
afirès leur émission. Voyez lu» annon­
ce» publiées dan» une autre colonne 
de eu journal.

t )n peut se procurerde» chars dortoirs 
ut lu» renseignements complets en m? 
présentant au bureau des billets, 129 
rue St-Jacque», a Montréal, près «lu bu­
reau de poste. 291—2

BOURSE DE MONTREAL
MM. Meredith A O'Brien, mu St Sacrement 

noic-fouruirtrcnl io rapport sul\ant.à 3.00 h.

Fax» Soamcr
MM ANCHE, 15 ULToSHE

(Aprua-umu. a 3 hr» ; »u»r, a d L.)
P r 'jijrnwkftt* Munit Hiurt

Oh eil et W .ik ah a. *cunt» chinoises.
Melville, cuntonuonniaUr.
I^4> 2 EETir» EAi>» boxeur». Mise 

et Raxi-*lf
TaTXok, tiianv n» l>urlu**(uu» allu- 

laandu».
Le* ruLXL» Ai» il a ri», trapuz» vo­

lant.
Ha EISA, chanteur anglais.
Za.M’Ick. «cunu» irian«ia:>«».
Boa Pli<;e, haryttm.
H foo CriAMELAik, «Unat • dt genre.
Fuile Mov«.eoN, chanteur léger-

§190, beaux piano» du New \ «»rk 
avec cai**e en l»ji» du rœu . 7* octave» ; 
aussi d'autre», dupui» $50 a con­
dition* faciie». J W. S haw, 1HU ruu 
Notre-Dame. 291 —3

i>4*<*Fa
91 GERMAIN A si Henri. 1» Udncon

rant, a I .ufe de 74 an*. Fraa ;oi* ^t t>erii»a:ii. 
peru. Ia.» f<ii4«rr»ille* auront liuti fi? 14-

le la 4cm»»re «le son 
' m-. No 1121 rue -t Antoine, a *4 heure» pour 

-e rendre a st Henri »t de la au cln.tr
i tiere de la OèCu de» Nei»e«c

Paresis et amu «out pr.6* d y a»*i*ter «an* 
autic invitatton.

ARMAND—F.n «^tle rillc. le 11 courant. » 
14 A o de 77* an» Mme Alix Guard. épou»e de 
Jac«4U«*it Aniii.nd. I-e» funéraili»» aimiu" Ueu 
«iemagi 1» 14 oourant L<e coavolfwaebrf tsx- 
tirade *a demeure. No rue 8^ Félix, a *»*

; h r». pour «e rendre alV^iae Notre-lMuw». '-t 
de U au cimetière do ia Cote de» Neiffo*. lieu 
de la » -pulture.

ParentheL ami» «ont prié» d y ae»i*»»r *an* 
autre invitation.

DELCOURT Kn cette ville, le 13 < mirant. 
» l’Ag* de 7 an» et 4 mo i Marie ertinc.

; enfant de Jnaepb Dalcourt. *toremnn L**» 
funeraill»-* auroi-t li* u *.iin«-di le i4 couranf.

I Ia.-• oiiVoi f-.mr-bre t,ariira do la demeure de 
.on p i •• No .'»9l ave. Lavul a i»1 me- a.m. 
po-ir *• ren ire a IVginte St-Jean-BaptDte «-t 
• le !» ru « imetiér» de la Cote du» Neige», lieu 

J de la *epulture.
Parent» el ami» Mot priés d'y assister sans 

autre Invitation.
PRKVOST—A Ht Jérôme, le 13 courant, es* 

d- cotie le Dr Guillaume Prevent, a l'Aire Ue 37 
an». Le» funeralllu» auront lieu n St Jérôme, 
lundi, le 16 octobre, a 1U.3U hr». k 1 arri' ee du 
train «le Montré.il.

Parent» et ami* sont prié» d y assister sans 
autre invitation.
| iKr « • tt» « Il -■ I» If nraat a de «»7 
a -, /c*e l)ubois.é|iouse du feu.'. lite (tervai*. 
Le» funérallle» auront lieu 1 :n !i !e l » cou­
rant. \a- convoi fun.-bre pari ira «le >n<\eni9\i- 
ro. X‘.7 Dorchester a (1 hr» janir »e rendre a la 
Pointeaux Treniblf*. lieu de la sépulture.

Parent» cl amis sont prie» d'y assister *ans 
autre invitation.

Service aimivcr«air©
Un service anniversaire sera « hanté à la 

chapelle de la Providence, samedi, le 11 cou­
rant. » H heures a.ni., pour le repos de l ème 
de feu l^éandre Vlau.

Parents amis sont prié» d’y assister sans 
autre invitation.

Mil VELLfcS A>NO>CK8
uv, ia r Tard i*pl» at as 

«i aasis tiLsn

\VENDRg R utiu' e «•: u^rfa-.r. de fer 
!. MaaUcr •( bk>:o ..t. U»v»ax i

.N o a/7 rue C ra.^____________a<l—1

VYENDRK l n stock de fnûn et provl- 
•ton. très boa marche »uae daL- te 

ca’.re de la rill». Aussi un cheval d» 6 an-, 
»s ct» ei;«r»'-*. uu lusmaA» tHruf. ain»t «me 
le tèyer jux.u au W—rirr de loa: pra-fiait,, 
a adre»>«r inimediaieiucat a Th*oph..« Gi- 
rouard. a^eat. l'ki ru-^Htc Ctsthcnae. 291—6

\VLNDRE Deux mai*« ii. Wti terra-f.. au 
centre. t»ur f2AjOU. loue» ton

duion» favutat d'*uir«»srtT I’d! Hte Cathenæ.
291—4

\LOl ET:-Chambre double meublée, pour 
un couple ou deux mesaieur*. avec ou 

•ans peu-ion : prix modem. No AlS* I»*n.he-
wçr._____________________________ an 9

â LOUER Plusicur» logemeais tms coo- 
. \ fortthie» r Bu- me ( -i:. ber. avec wa­
ter elOMt. loyer ruditiu aadre*M^ *■> !<u- 
fres—.______________________________ 994—»

\ LOUER—«’hamnre louble me«ibl«*« pi «r 
ui* -«l'jpi* ou deux me**i uir. avec ktax 

e. eau < ..aude. No ô Su: Lli-abelh. 991—2

V LOU ER—Chambre nuuuit-e confortable, 
14M Ht Denis._________________ 9M-3

\L/H’ER - haut» de maison s ir la rue 
Drofi t. No* 151 a I •SI. 7 < hsmorca h. c., 

91*t par mot» : un caremcat »ur ia rue ^t Cbrw- 
tophe. Nt» Ilî«i. 1«> chiuabrv». b. c.. fl5 ; a: 
moi» : plusieurs petit» U-g* meats a louer b a- 
dresser a Tbeojdu.c Girimard. agent, 1745 rue 
s:e t aihenne. Z91—2

(iHAll RRE DOUBLE. a\ ce bonne non*!* n 
dan'» une fan».lie privée, confiât du 

chez soi. belle localité. l*W rue .St I>eni~. ail-î

<aN DEMANDE d««» «rent*, une belle o
w

ina-'cii1- un article dont on se ~ert dan* tou.es 
ii u.-int'. Cette inarch.tudise -e «eu-. « 
premier vuu. Su presenter au Ne 1653 rue

!» i M sb

Mer iiumedi.it' -non.
J91-1

<vN DEMANDE de bon» hom >e»i'«>urou 
V dt i -•«*. po-e

dc«raiis, etc S'ud 
LX)*) Notre-Dame.

(aN DEM ANDK u»e jcMine fille < rnmi -• r- 
I vante g nérale au No 71a rue '.cl » 
mil!»._______________________________ iél—J

(vN DEM \NDK une »• rvan’o n raie i»a- 
/ chant parier engloif au No 3UJ rue 1 •«• .

A«l—2
.tic 
!'l

<k N DEMANDE un«* servante aenei-.ik*. 
I bon- .'-t. - -. au No ru ~' !»e - *1 2

('vN DEM ANDK un wuunc hoinine a>-ud n 
f peu d e .perien • ian- ie i!i<-;i. r - je .• u 

cher, s adresser coin des rue- Rov et >t Au­
di^__________________________________an-i

<kN DEMANDE une>crva»tcsa ’hantfaire 
9 la <’ii-ine .»’i N»» i>lü rtte Shcr«.rn-»c, 
eoia d< ia ru.- St Hubert. Ütl—i

<VX DKMANDEd - trn ur-t1 < - .e.-uh- 
" -«•i.’--. James NV. Li halu &: « > . 13 rua

St Maurice.________________________291—2
<* N A BESOIN de bon* plomb cr-»

F ur ;> «-cur» d appnr- ils de «•Laulta,e 
et apprenti*. 421^ rue Craiif._________391—1

O" N DEMANDE ■ ibie. *r ad»
Café, rue Ste Cathuriue. _ 291 2

ON DEMANDE de»Raftsms»ct4fi ét 14 
an* environ, comme uusiacer*. Doi- 

vnt savoir purler anglais. S'adresser au No 
1750 ruo Notre I>;tme. 291—1

STOCK. f»
2

A
ch. STOCK.

V
end p-

Mont r« al 225 217 Wabnsh 
Wttba«h. Pr. 
C'an.P.Ry.xd

OiiUina
B.N. Ann-rica

116 ÎI0
75 • H

1 Mi Peuple 116 üi G.T. lerprf. 
N.Cord. <’»»Molwm IbO 1. 3

Toronto
J.- < art irr

M. Cott.t o 
Merch.Mfg .

iry 110

Marchand». 
E.Tow nship*

156 150 1». «.'ott. Go..
M.L.A' Mort.

120 iiu |

quetiec
Nationale

123 (t.fnof N. A. 
C.C. M UK o. 90 ' >5' 1

Union. ** Bond*
<'oinm*T»;o iîi 13S Bull Tel xd iis 139
1 H>minii>n . B. K. Light lui
îlochelaga 
Corn.of Mau.

1 >.4 p.c. Btck. 
M.4 p.<\ «tek.

Int. Coal In-. « o«1
M. Tel.» o.xd iis ilrt C.lMfcgrt 5^.
C. ('al»l«- C«>. 137 ï:’6. « an. « '. 6»
N. l.and ( . A- M L. «ia. ....
1 :. .V O.N.Co 551 •■ij M. Cott. f.» .
MM.Rv ;*o 176 I». ( o'.U l'i»..
.V. ( ia» Coxd 1H2 ISOj Havre
D.S.A.
D.S.A.Pr

A
2U ih C. CbL New.

() Notre-Dame. 291—1

m.. Proclamation
*•

VENTE» I»E L AVANT-MIDI

Bull Tel. 17 k 140.
B. «k* Montréal—11 220.

VENTE» DE L Al’iiKa-.UIDl
Com. Cable 2ô k 130|. 
Molsoii fl k 153.

C01 II DU ItKIOKilKK
Ijh liste «iu recorder contenait vingt- 

quatre nom», co matin. Tous des ivro­
gnes et «le» flâneurs. Les sentences 
principales «>nt été les suivantes : James , 
Coleman, chapelier, constable Tréj»a- 
nier, ivresse, air» ou un mois. Nellie ! 
Moch, une blonde Allemande do 27 ans, 
a donné du fil k retordre au constable 
Lassalle, sur la rue Vitré. Nellie «tait ivre 
et faisait «lu taftage. Le recorder lui a 
fourni un logement gratis pour six mois 
k venir. Trois cordonnière en goguette, 
nommés Fratnjoia Therrien, Kdouard 
Renaïul et Joseph Oural, arrêtés fwirles 
constaldea Hiopel, Sicotteeft Br«*iiillette, 
ont éU* coiulanmés chacun à $5 d’amen­
de ou un mois de pris.ai. Victoria 
Quevilloii, pD>stituéo de la rue Fortier, 
constable Mcliwiighlin, ivresse sur la rue 
Craig, 6 mois «le travaux forcés.

Une
qu’un
time
James
ferrée
frappé

MONTREAL US BLKS8K
dépêche de Chicago annonce

BOURSE DE NEW-YORK
Reçu* »ar «mib’«'prive pour l’nicssit par 

M.Cnarle» l>. Mouk, ageal do change, lü rue 
sàt sacrement.

C(tur* d «mverturo ot de icrmeture.—3 hxs.
p.m.

Hler'g dom'd. 
A.T.«\ . .
C. B. 5c g - -
Can. Pac.......
N. Y.C sd
CGC .........
Gan. South. 
DeL Uud..xd
D. L.fcwe*t .
Eric................
<’. G a» __
N. Y.A N. En. 
N. J. Cea 
l^ead
lxnii»A:Na*h
L. Shore... .
M. C..............
Silver...........

N al J (ordage 241

« li
l!4 19| 

Kl* 1«M»1 
14Î 144

M.O.Fac.!'»i 19
N-ir. I
Nor.rac.pfd.

102 IUP* N< r. 'N «'»t.
NN'.ib;i»ii pfd.
Oui'»- Coin...

l.lè 1^1
r>u in,' :.ïhi1
Ibadmg.
■o r «

I mon F’iia..
W.U. Tel . .. 814 »0é
NN ab.Com...

Sucre xd ...

Montreal 12 octobre 1893.
A Son Honneur le maire de Montréal.

La Société Numismatique et de» Antiquai­
re-, de Montreal. par l entremise «le* *ous*i- 
gné* nommés en un comité a cette tin, en vue 
ue l annonce do vente par le gouvernement 
provincial, le 24 courant, du Chateau de Ra- 
m* za .. l'uno <1* * principales reüques encore 
debout «les premier» temps de l'histoire de 
.Montréal, et en vue de la perte probable pour 
1»* publie do ce souvenir historique, prient 
Votre Honnenr d'aimeb^r une a^embU- pu 
blique des citoyens a un endroit central aux 
rtns de considérer les mesure* a prendre pour 
conserver ce monument et le restaurer dan* 
le but d'y établir une bibliothèque pnblibuo, 
un muséum historique et pour d uutrai tins, 

(signé)
Walter F. Lyinan, Edw Murphy.* «CD 
J. JL Lcarmonl, R- NV. M« lAchlan.
J. A. N utter. Lucien Huot,
W. C. Kerr, H. J. Tiriin.
Rouer Roy. W. NV. Lighthall.
John S. shearer, A.de Léry Macdonald.
Henry II. Lyman. Henry Mott.
P. N. Breton. Geo. W. W. Birch.

Alain Macdonald.
En réponse à la reqm'te ci-dessus, je convo­

que une assemblée publique de* citoyens pour

,1e 17 üetobre courant
A TROIS HEURES

I l'INSTITIIT O ES MTISIS
(MECHANICS' INSTITUTE)

ALPH. DESJARDINS, 
Maire.

13] 13*
5!»4 .V7i 
271 iq 

1UÎ»4 il)» 
26! 25Î
lèj 441

123 122

Cabinet du Maire » 
Hotel do Ville. • 

Montréal. 19 OcL l«Q. j 291-2

631 »’l 
911 8i«,

Marche Amerloam a Londres
Fermeture du stock américain a Londres 

avec l'équivalant a New-York.
i |

Londres New-York 
prix. equivalent

U M RUT ni UTKPTKR
Han* le Dr«H\'s intenté au détective 

G rose )>ar M. Boreton, prtK'èadontiuui? 
a von» f varié hier, il a été prouve que

_______ ____ '' J défendeur avait fait des «virre* légale* «h
«leurs «le nuit qui ont couché dans 1 c p«»ur d.uiint igt'* et «le ?25 jK)iir le*
table. Iaî» donimogoa s’élèvent k envi- , frets. la' demandeur avait refuse ce» 
run s», «'ouverts par une jxvlice «l as*u- i «>fires, ma.» jugement vient d'être rendu 
i e «lo $500 don» la ooiupagnio Guar ' n’accv^ niant a Beret ou «fue la somme 
u tu. i offert# par M. Groeo.

INK 1*01 KM 1TK (OVfiWKRlBLE
la comjvagnie d’araurance contre le 

feu, le ‘*Ph«vnix’ vient de prendre 
une action «le ?2â,0tX> contre M. Gerald 
Hart, l’ancien gérant «le cette conifw- 
gnie. lia déclaration n’est om produite 
encore et les avocat» de la demande­
resse »« «nt tri'» réticente au sujet do 
cette jH'ureuite.

U VILI E IMHRSIIVII
M Fonünaml Bayard, l’ex-prt'prié- 

taire «lu terrain do l iiu'int retour «le 
TRst, a pris une action «\*ntre la ville 
au montant de êld,t>2.\ le prix de la 
|in*priéte. On se repj»elle «jue le maire 
n'a pas été autorité par le conaeil à 
signer le contrat, et par coiumquent la 
propriété n'a pa» été payée. lie piwu- 
rvur de la eue. intenoge a ce sujet, dit 
que la ville doit payer.

citoyen «lo Montréal a été vio- 
d’un acculent f«*rt grevé. M. 
Kennedy marchait sur l.a voie 

«le ITllinois Ccntml, et il a été 
fwir une locomotive «mi lui a 

broyé un bre* et cassé une jam De. On 
l'a transfK>rté k l'hôpital St-Luc.

LA CKE.iME IITN Ab EM T D’IM- 
MEl ULES

M. Pierre Milot avait chargé un agent 
d’immeubles «le vendre pour lui un cer­
tain terrain tju’il pomédait en cette 
ville. L \g«\nt devait retirer une com­
mission de dI00 s'il pouvait vendre la 
j>r«>I»riété en question. L’agent trouva 
un acquereur, mais fiar suite d'informa­
lités dans h# contrat, cette vente n’eut 

i pas d# suite. L’agent s’occmia «U' nou- 
veau k v«mire le terrain «le ML Milot ; il 
fut assez heureux pour trouver un autre 
acheteur, mais comme la première foi», 
k cause «Terreurs dans le «x ntrat, la 

I vente n’eut pas lieu. Toutefois, comme 
ces erreur* et informalités n étaient 
pas s«‘ii propre fait, l’agent considéra sa 
commission gagnée deux fois, et passa 
sa creance contre Milot k M. A. Frau­
deur «jui y«>ur>iiit maintenant Milot 
pour lenumUuit de HiUD

La cause est en délibéré devant le 
juge Mathieu.

AU PARC ROYAL
Programme ejctmordimtire pour 

Dimanche aprèe-tnidi
1. Ix's Frères Fyte. «le B«»»ton, acteurs

«le genre, dans «les bouffonneries ir- 
londais«‘s, «*c<»saai»es et «dvinoises. 
11* s« nt tris f(«rta.

2. Mlles Mw»’ Ifo hf.fort, de Ncw-
\ rk. premiere* chanteuse légères. 
Aile.; î«'s entendre.

fl. Prof. UivFKT. l'homme-«fiable, et 
Ned Sti ver, bouffon, acrobates de 
premier ordre.

.4. Bra/eai «»t Li mah. comé«Çens. «lans 
une ix'chado aTchi-comi«|be, ** Une 
Iument a Manor.” All* rire.

5. J. B. Perrai lt et H Vermette, 
jeux merveilleux sur tr;*|*« :v. 

fi. “ Le Photoorai'H*’’. «'oiL.«'«iie déso­
pilante «Un» laquelle Braxeau est 
immmpareWe.

7. lia Bande nr Parc dans un pro­
gramme choisi.

Vu la longueur «iu programme. U re­
présentât n>n c«>wnicncera a 2.45 p. iu.

recisea. 2V1—2

Atchison .........
Can. P.i« ifle...........
Com. Cable ...........
Erie ......................
Kan. A Texas.........
Louisville & N.......
lAkki* Shore............
Northern Pac. Pr. 
111. Central ... 
Norfolk \ NV. Pr. 
«Mu. A; Western—
Reading....................
St. Paul ...........
Union Pacific.........
NN abash Pr .........
Grand Trooc 1er*
G rami Tronc 2mc»

20

*v
»
4«.i

12>!J
21

m
'*t
14

111
1224
20|

xd
...

MARCHE DE CHICAGO
Cour* reçu» aujounl hut. par cable privé. 

r>ar M.C’iarloei D. Monk, 16 rue ^t Sacrement, 
MontréaL O

uverture.

am
ac*•

1 1»

r
►
M

-1■

Blk—
Sept....... ............. 1
De»’....... 654 66 ai 1 a>»
Mai......... 73| 731 721 ni 1
Ont .

Pl • U'INDB ............. ............* I

Sept.......
Nov. .. . 3.H 391 38* 1
Dec......... 3>1 3-iJ 381 1

42 i
3>*

Mai..
AVOINKS —

Nov .. ..

421 42f 421

Pne. 271 271 261 1 261
Mai........ 311 3D »‘4 | Afi

1 P«>ro— j
• ...............
Sept — ::::::::
î ; ........ .............
Janvier. 

Saindovx.
14 67 14 72 (4 55 14 65

Mai .
.1 uillet. ...........
Sept---- ,.............
l>ct.......... .... ..

8 55Janvier- 9 «2 i S 62 8 50 '

Dépaiiement de rsquedoc
;■ tU CHAUDIERES

—
V ÿ DES SOUMISSIONS cache

adre-seos nu soussigné, et 
portant la suscriptiun •• Soumission pour de» 
Cbattùièrea’’ seront reçue» au bureau du Grct- 
ticr de la cité, IbUel-de Ville, jusqu» .1KUIU. 
le 19 courant, à midL pour trois chaudières en 
acier, d une forio» de *JU0 chevaux, faites sui­
vant les plans et devis que I on peut voir au 
bureau du Surintendant de 1 aqueduc, Hùtcl- 
de Ville. Ce* chaudières devront être t*ons- 
truites «lans le genre do» chaudières Heine ou 
autre structuré de chaudières, de la même 
forme que le» chaudières Heine, maintenant 
en usage. Il est absolument nécessaire que 
les chaudière* aient cette forme et que l'uni­
formité et l'apparence, aussi bien que la for­
me exacte de- chaudière», soient en harmonie
avec le» ebaudière* actuelles.

Les chaudière* et leur» acressoires doivent 
être complet* el en position, prêts a fonction­
ner le 3 janvier 1.S94.

Les paiements «e feront au fur et a mesure, 
moins lô p. <\. suivant que chaque chaudière, 
complète et prête pour le montage, sera «lêli- 
vree au poste de» pompe» du niveau inferieur 
de l’aoneduc dto Montreal. 1a balance sera 
payée quand les chaudière* auront etc éprou­
vées al entière satisfaction de l'Inspecteur de» 
chaudières de la cite, et lorsque le* expert*, 
qui pourront être nommes à cette fin. les a«i- 
ront acceptées.

1 x' comité de l’eau ne s oblige pa* a at copter 
la plus bas-e ni aucune des soumissions.

Far ordre.
Le surintendant de l'aqueduc.

A. DAVIS.

ON DEMANDE k acheter, échanger ou 
vendre de* livre* de seconde main. On 

ne veut pu® de livre* de «lasse. No S rue .-t 
Denis._______________________ _____ __291—1

(A N D) ! \v. ! > ' in bon ba N
y rno St Laurent.______________  291 -I

(vN DLMANliE un cocher competent mu- 
if ni «le bonne* recomiiinn iatums. -«> pre- 
sentor chambre 9. liupcrial Building. K>7 rue 

SdjJ acque»._________________________ ?W—2

ON DEMANDE une servante générale 
pour une petite famille -.an» enfant, au 

No 141 rue Bayle. 291—2

(AN DEM ANDE immédiatement un corn- 
r im- «; -pi-erie. experience recomman­
dé, chez A. Laloude et Cio, 10u7 St Laurent. 

______ __________________________291 2
à vN DEMANDE un * nuit et
“ “ d« .x ga“çons de c!</chc8. S'a«lrt-e«T a 
l'botel St Jamc». vis a vis la gare du Grand 
Fr..................................................................... SH 1

1>ERD1 jeu le ;: « I hr- p. ;n. .. i
du Janlin del Kniancc. rue lulium, 

uno petite chienne touio blanche ayant ua 
ruban rose au cou. répondant au nom de
Beauty. Celui «lui la ramènera au No 411 iuo 
Craig. H. Allard, sera généreusement recoin- 
pen -é._______________________________ 991—t

1>
re». la somme de $15. un billet de $10 et 

un de Çô.Récompense a «jui la rapuirie^vcbez 
Mme Cosavant No M>46 rue Ontano. 91 i .

SI II Al ION DEMANDEE Un M hom­
me partant anglais et fr&m;ai», e c.. 

ayant tenu un bureau d'agence aux Etats- 
Uni*. sollicite du* agence* de manufactures 
et «les maisons do commerce. S'adre: or par 
letirc O. F. U. La Fioscte. 291—6
1 GROS CHIEN Mastiff si-st réfugié 
1 chez H. Allard. 411 Craig, s il nYst pa» 

réclamé dans deux jours de cette date, il 
sera vendu pour payer les dépenses. 291-2

17 N JEUNE HOMME. 18 ans, parlant les 
J deux langues, gradué d’un oour cx>n»- 
mercial. desire une posit .ou dan» une maison 

de commerce. S adresser par lettxxî A. J. F, 
La pRKaaic.291—2

IT N MONSIEUR ayant un cap.tal de f50u0 
j désirerait avoir un assorte expérimente 
dan.* la fabrique de cigares, un homme qui 

tiendrait dejn une fabrique préféré. Adressez 
par lettre F'. X.. bureau de La PRESSE. 291-2
I TN JEUNE HOMME ayant de loxpéricn- 

« e dans .«• commerce et comme agent 
tlemandc une situation comnn* r.gcnt ou c»jin- 
ini* ; peut fournir de bons ccrtiîlcnfs d’hon­
nêteté et de conduite. Adressez J. B. B., bu­
reau de La Presse. 292—1

|wv DE RECOMPENSE à celui qui 
O#)*""*" aitrapp«ra le pony Ex more au 
lasso «lans an « hamp de six nova* On le lAche- 
r:t sut le terrain en face du parc et de 1 hôtel 
Lépine. Ixmgue-Bointe. l^a chasse «“omuicn- 
ccra a 3 heure* le 14 Octobre 1 ■“9J. si le temps 
le permet. Pour toute information, s’adresser 
au Frank * Museum A Restaurant, 65 rue 
Hlcury. 291—1

Tout le monde, mari et fem­
me, assistera à la (îrande Vente 
de Terrains au Parc Amherst, 
Named! après midi. 201—1

(b igné)
Bureau de l’Aqueduc, 

Hotel de Ville. 
Montreal. 12 octobre 1'93. 291-2

M. R. Terroux. omrtier, lfi2 St Jac­
ques, téléphone I70fi, n*»us fournit le 
rapport suivant «lu marché local :

Entre banque» Aueomptotr

Fonds do N.-York 116 t 3 32 i * 1
Sterling a Jour». 8 J « 13-16 9 <# 116
'-torl. à demande. .9 1-16 •* 3-16 i* 5-lb <* k 
Sterl. par cable 9* >*ipar cable 9| 

A New-York :
Sterling à 60 jour». — 
Mcrling A demande,. . 
Stc-ung par cwGe 
Sterhm' ■ «mimer ial. . 
Sterl. documentaire . 
Cl» que* *ur Paris...mg 

terme
Cheque-* *nr Paris, 

court* échéance.

Courant Actuel
4.S4 ... 4 831 ♦ *

4S5 t i
! ^ : s
4.0» «1 i

3.221 8.20» è 0

A30| AIM it 0
13. Argent a N«'w

a LAMPES a
DE TABLE

••artistiques*

I

\^ENTE ATTRAYANTE d* 
/QzÆfy ▼ tès i.*Hiix meubiesde 

/&/*' nT' n én ig« pi *no dr
I Attr g’1' ê anglai -•* candrt.ibre- o* i- 

i "rsBy ''' Ique* le- meilk-ur*. tapi* ’b«*llc? 
I> ,*/j;gravures. riche» omet nr-^.
' o\ # * C’/Porci'iaine fran« ais«. verre «1

jf./ coupe, argenterie etc. Nou* 
avons rc u instruction de m.« 
dame Barron di* vendre a 

sa rt-sidem-e No 109 rue StoFamiMo, 
mnrdi matin, le 17 Octobre tous les 
meubles compris dan* telle residence 

-----COMPRENANT ------
piano croit par Pleval de Pans, smeuhl*

' ment de salon «le dur» rente» pièce*, « hais s 
couvertes en ro: in et chai*c» de fantaisie, ta­
bic-. « andelabres en cui\ re. miroir avec giaeo 
anglaise, les meilleurs tapi*, portiere* en tvr- 
cornan. c-qui*i*es, ornemenL* riche», amen- 
tilcmen: de -aile û manger en chêne, armoire. 

* bu tie t. table de côté, table de »a le a manger 
ai n -i que cha -es couvertes en cuir, belle j»or- 
celaine. verrerie découpé, beaux service» a 
dtner. servi»** a thé et a dc«'*rten p»>rccl*inc, 
p nt- t% fruit* et atneubleomnt de chambre a 
coucher en cerisier, «'ou h ;<î» en fer. -A>m- 
mier- élastique».matelat». canapé», fauteuil*. 
s<'.n'taire en éb« ne. cisicr. table a cartes, 
table- de rentre, rideaux en relâche, patère 
en cerisier, ban^' et table de passage, tapi* de 
pa-wageet dVscaliiT lampe <-n cuivre pour 
y«a*s&ge. range d* cuisine Leader, poêle '.a 
i>a.*sag* World’» Jewel. u-*tt'nsUes decuisinç. 
eu., etc. Tous ces arth-le* *ont prewjue neufs 
et n ont été eu usage que depuis peu de 
temps. Vente a 10 hr» a. ni.

La m j>é\« en fer en hn tta 
Lampe* finie* en or 
Lampe* en argent oxydé 
Lam/n* tu bronn anti-

qne
Lam/ieepour petit* bou­

doirs

Venez rolr ces mar. handi*es ekez

I ï. WILEY 4 CIE
1S;>3 rue \olrf-Damp

291-1

291-3
HlI kS A 4 IF..

Encan! ours.

ü::
York, *2. Taux «le la banque u Aug'.e-

l turra, flf.

ü
♦

■

.
i
wr

EGOUTS
DES SOUMISSIONS pour traraux d «ifout* 

pour le compte delà rilled* Maisonneuve. 
cn«los*ee* ” Scum.-s on pour Egouts. et 
ft*ire---t^ au Sreretaire-Tr-sorier delà di‘* 
ville, »< ront re«;uca jusqu'au 18 courant, a 6 
heures p. ru.

Iaï- plan» et d< vi* «le ce» traranx pourront 
être examine» au bureau du son«-iznc. et 
toute autre information pourra au-ei être ob­
tenue au meme endroit.

J. EMILE VANIER.
Ing- nicur en chef 

de la ville de Maisonreuvs,
291 -5 107 rue St Joccnee. Montreal.

La vente de terrains samedi 
sera sans reserve, au Parc Am- 
her>t.

^
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